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OBSERVATIONS AU CAP LEE 

PAR 

-A.- S_ AX7\A_SSIX JX:E^W r-



Rvatit^propos. 

La aature se révèle dans les contrées arctiques avec une vigueur pleine de surprenants con­

trastes. L'homme se sent involontairement captivé par elle. La puissance de sa beauté éveille en 

lui de l'intérêt, de l'attraction, de l'amour. Celui qui a visité ces contrées voudrait toujours y 

revenir. Cependant leurs côtes difficilement accessibles et inhospitalières, et plus encore les mo­

diques ressources dont disposent généralement les expéditions scientifiques, sont cause qu'elles 

restent jusqu'à maintenant bien peu connues. 

M'étant trouvé au Spitzberg dans des endroits inexplorés, j ' a i tâché de noter avec soin tout 

ce qui attirait mon attention, en cherchant par la sincérité de mes descriptions à suppléer à Fin-

suffisance de mes renseignements quant à l'histoire naturelle de la région. 

Obligé de séjourner durant des semaines et des mois au sommet des montagnes, ou de voyager 

à l'intérieur du pays pour me rendre aux différents signaux, j ' a i toujours eu l'occasion de relover 

de nouvelles particularités qui, de prime abord, me semblaient purement locales, mais qu'un exa­

men plus attentif me faisait bientôt reconnaître comme d'un caractère général. D'autres fois c'était 

le contraire qui se produisait. En outre mes observations astronomiques et géodésiques, et même 

l 'état des instruments, avaient aux différentes stations leurs particularités et leurs changements. 

Ce sont toutes ces raisons, ainsi que l'abondance des matériaux recueillis, qui m'ont amené a ne 

pas faire un seul tout des observations et des calculs, mais à les répartir en une série de mono­

graphies : 

1) Observations au cap Lee 

2) Observations au mont Hedgehog 

3) Observations sur la rive de la baie d'Advent et au cap Tordsen 

4) Observations au mont Svanberg 

5) Observations au mont Backlund 

6) Observations au mont Tschernyschew 

7) Observations au mont Hellwald. 
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Les descriptions épisodiques forment un récit suivi qu'interrompent seulement les voyages. 

Dans les Observations au cap Lee j'expose (chap.III, pp. 65—76) les méthodes de calcul. La der­

nière partie des Observations au mont HeMwald renferme un aperçu de toutes les observations effec­

tuées aux signaux, l'estimation de leur précision, et un index alphabétique relatif aux 7 mono­

graphies. 

J'ai prêté une attention particulière aux valeurs les plus probables de l'altitude barométrique 

des signaux et à l'étude des données métérologiques, attendu que l'état de l'atmosphère ne reste 

assurément pas sans influence sur le résultat des observations astronomiques, surtout des obser­

vations de latitude à des hauteurs très différentes (325 à 1400 m), et que la Commission du Spitz-

berg m'a chargé d'élaborer le nivellement trigonométrique du réseau de triangulation. Comme 

préparation à ce travail servent les chap. VII et VIII des Observations au cap Lee et les chapitres 

similaires des autres monographies. 

Les observations que le défunt astronome A. D. Pedachenko a effectuées aux signaux For-

vexling et Hellwald, ainsi que lors de l'expédition de reconnaissance de 1899, ont été revues ot 

calculées par moi; elles comprendront trois parties, réunies en un volume séparé. 

Pour éviter des répétitions, l'étude des instruments fait lo sujet d'un travail à part. C'était 

d'autant plus commode que le calcul des observations d'Akhmatow et des observations de l'heure 

de Kondratiew me forçait à entrer en détail sur quelques parties de leurs instruments. La mono­

graphie Description et étude de quelques instruments employés dans Vexpédition du Spitsbcrg contient, 

outre l'étude et la description des instruments astronomiques, des renseignements sur quelques 

instruments météorologiques ayant servi dans les voyages et sur lesquels les données recuoillies 

en quantité suffisante me permettaient de tirer des conclusions. 

Pour parvenir aux signaux à l'intérieur de l'île (signauxSvanborg, Backlund,Tschernyschew) 

ou bien à ceux situés près de côtes dont l'accès, à cause des glaces, n'était pas possible à nos na­

vires, il m'a fallu traverser des régions inconnues. Les mongraphies Quatre voyages au signal Hed-

géhog à travers le Spitzberg et Voyages à la partie centrale du Spitzbcrg en 1900—1901 sont consacrées 

à la description et à la structure de ces contrées, ainsi qu'aux observations astronomiques, magné­

tiques et barométriques que j 'y ai faites. 

Une autre monographie comprend les calculs des Longitudes de Konstantinovlca (Horn Sound) et 

de quelques autres points du Spitsberg, déduites dos comparaisons des chronomètres au cours dos 

voyages entre les stations du réseau et entre le Horn Sound et l'Europe (TromsO). 

Mes observations au Horn Sound pendant l'hivernage de 1899—1900 sont déjà calculées, mais 

non encore mises au point. Les résultats obtenus promettent do fournir le matériol d'une mono­

graphie Réfraction céleste et terrestre au Spitzberg. 
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En prévision de retards dans l'ordonnance définitive do matériaux aussi abondants, je nio suis 

occupé tout d'abord de ceux dont le calcul était indispensable pour obtenir le résultat définitif de 

la triangulation.* 

Dans le calcul de mes observations astronomiques j ' a i été assisté, trois Heures chaque jour, 

avec une intelligence et un dévouement incomparables, par les anciennes élèvos des Cours Su­

périeurs déjeunes filles, MM-lles L. I. Timoféew et V. I. Hichter pendant 1 mois, E. A. Vassilevsky 

pondant 3 mois, A. P. Parsky pendant 20 mois, ainsi que par ma sœur Taïssia, élève des mômes 

cours. J e me fais un devoir de leur exprimer ici ma reconnaissance la plus cordiale. J e ne crois 

pas qu'à moi seul j 'ousse été en état d'effectuer tous les calculs nécessités par mon programme. 

La Commission du Spitzberg, attachée à l'Académie Impériale des Sciences a bien voulu 

prendre sur elle la rétribution du travail de mes collaboratrices. J e l'en remercie et lui adresse on 

outre ma profonde reconnaissance pour sa confiance en mes forces, son désir de me voir donner 

plus d'ampleur à mon travail et sa longue patience à en attendre la fin. Je ne sais si j ' a i justifié 

cette confiance. 

Poulkovo. Février 1909. 

A. Wassiliew. 

* Los travaux relatifs aux bases ont été publiés on 1904—1907 sous le titre do Mensuration de la base: 
a) avec les fils, b) avec l'appareil de Struve. Quant aux coordonnées des signaux, aux calculs de l'heure observée 
pondant les oscillations dos pendules, aux calculs dos angles horizontaux: et dos centrations, je les ai communiquées 
avant 1904, sous leur forme définitive, a MM. Wittram, Ilansky, Bonsdorff, qui ont ainsi été mis en état de me 
précéder dans la publication de leurs travaux. 



1. Gap Lee. 

P e i r t i e I. 

Arrivée et séjour au signal. 
D'après le programme de la Commission russo-suédoise les géodésistes russes devaient en Programme 

t t des travaux 

1899 s'occuper, de concert avec les Suédois, au nord du Spitzberg, dans le détroit de Hinlopen. géodésiques. 

Les signaux géodésiques — cylindres et cônes en fer — avaient été disposés dans cette région en 

1898 par l'expédition suédoise de reconnaissance sous la direction de M. Jliderin avec le con­

cours du colonel russe M. Schulz. Dans la même année 1899, une expédition de reconnaissance 

sous la direction de l'académicien Tschernyschew, avec le concours du géologue suédois De-Geer, 

avait à placer des signaux dans la partie sud du Spitzberg baignée par le Stor fiord, afin de pou­

voir y continuer sans obstacle les travaux dans le courant de l'année suivante. 

La première moitié de l'été destiné aux travaux géodésiques se passa en tentatives de suivre Tentative 
# infructueuse 

rigoureusement le programme élaboré à St. Pétersbourg et à Stockholm. Arrivés au Spitzberg, de suivre le 
° . , programme. 

nous fûmes retenus quelques jours auHorn Sound par le débarquement des effets nécessaires à l'hi­

vernage. Continuant ensuite notre voyage sur le Ledokol J\s 2 (brise-glace de Libau), nous ren­

contrâmes au nord du Spitzberg des glaces continues at tenant au rivage même. Au milieu de ces 

glaces s'étaient arrêtés les vaisseaux do l'expédition suédoise partie avant nous. Notre brise-glace 

{Ledokol) essaya de se frayer une voie pour arriver au Hinlopen. La tentative réussit, la glace 

s'ouvrit devant nous ou s'enfonça dans l'eau, mais dans la crainte de manquer de charbon et dans 

l'impossibilité de nous en procurer, notre commandant, tout intrépide qu'il était, résolut qu'il ne 

fallût pas courir le risque de continuer et nous retournâmes au Horn Sound. En retournant au sud 

nous entrâmes dans la Kings Bay, l'Ais fiord et le Bell Sound: Les Suédois que nous avions quittés 

dans l aKedBay nous avaient assurés, en nous montrant la carte de Nordenskio'ld et un morceau de 

charbon, que sur les rives des ces baies on pouvait trouver du charbon, selon eux parfaitement 

convenable pour les bateaux à vapeur. Nous en trouvâmes en effet dans l'Ais fîord derrière le cap 

Starostin1) (près du Green Haarbour) et au Bell Sound près du Hofer Point, et nous en chargeâmes 

deux chaloupes pleines. Cependant c'était un charbon qui formait beaucoup de cendre et qui ne 

put donner au Ledokol qu'une vitesse de quatre noeuds. 
1) Sur la carte anglaise de 1899 ce nom est altéré en C. Stratschin. Le poissonier russe Starostin a passé trente hiver­

nages au cap Starostin, On y voit encore les ruines de sa cabane en pierres. 
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Nous eûmes à attendre auHorn Sound toute une semaine jusqu 'à l'arrivée du vapeur auxiliaire 

Betty qui nous amenait de Tromsô' une cargaison de charbon. 

^aTHom113 ^ e s ^ U ^ J o u r s n e s e passèrent pas sans fruit. Mes compagnons établirent sur les montagnes 

Sound. çjgg s i g n a u x pour déterminer la liaison géodésique de la station d'hivernage avec le réseau de 

triangulation du Spitzberg. Mrs. Serghievsky et Sikora étaient au mont Tchébychew, à l 'Est de la 

station Konstantinovka alors en projet; Mrs. Hansky et Akhmatow étaient occupés à l'Ouest, au 

mont Savitch; moi-même, j 'é ta is allé avec une tente et des instruments sur la plaine s'étalant entre 

ces montagnes et appelée dans la suite plaine Konstantinovskaïa, ou je mesurai la base de 1284 m. 

pour le lever topographique, exécutai à l'aide de mes instruments le lever des points remarquables 

des alentours et fis avec toute l'exactitude possible plusieurs observations de latitude et de l 'heure. 

Ces observations me servirent plus tard, lorsque j ' eu s à calculer la longitude de la station Kon­

stantinovka. 

S^tor fiord ^ e * Août (nouveau style), juste à minuit de lundi à mardi d'après l 'heure moyenne de l'Eu­

rope, le Ledokol quitta le Horn Sound pour aller au Stor fiord et tâcher d'atteindre le détroit de Hin-

lopen du côté sud, en passant par le détroit de Freeman ou Thymens. Sur le Ledokol se trouvaient 

le membre de la Commission 0 . Backlund, ainsi que tout le personnel géodésique de l'expédition, 

M-rs Serghievsky, Hansky, Sykora, Akhmatow et moi. 

T^pète au Aussitôt que nous eûmes franchi la partie sud de la côte Ouest du Spitzberg, nous fûmes sur­

pris par une tempête venant du Nord. Malgré le vent qui était vraiment terrible, le commandant 

J . Yakimovitch résolut d'avancer dans la direction du cap Lee où d'après la carte devait se trouver 

un bon mouillage. 

Par suite de sa construction semblable à une caisse oblongue à fond presque plat, le Ledokol 

ballottait de tous côtés, s'inclinant de 45° et faisant eau par tous ses bords. L'eau courait d'un 

côté à l 'autre du pont, tant le secouement était fort et saccadé. 

Quelques-uns seulement du personnel savant, non sujets au mal de mer, se hasardèrent à 

monter de temps à autre sur le pont du commandant pour jouir du spectacle des éléments en fu­

reur ; les autres restaient couchés comme morts, la face livide, abattus par le mal de mer. Même 

ceux qui se portaient bien préféraient par ce ballottement rester couchés dans leur cabine, où ils 

avaient à risquer de ne pas toujours garder leur équilibre. A défaut d'autre place sur le vaisseau 

— M. Backlund occupait seul une petite cabine à part — nous nous établîmes sur les divans 

de la salle à manger et de la cabine du commandant, mais les divans étaient si étroits que dans 

les forts ballottements il nous arrivait d'être jetés par terre. La salle à manger était devenue ainsi 

un vrai lazaret et ce jour-là il ne fut pas question de dîner : ceux qui étaient bien portants se con­

tentaient d'aller se mettre quelque chose sous la dent au buffet et cela tour à tour, car le buffet 

était si petit que deux personnes seulement pouvaient y entrer à la fois. 

Enfin, à 7 heures du soir, nous atteignîmes le cap Lee où nous jetâmes l'ancre dans une eau 

apaisée. Nos malades revinrent à la vie et, les figures toutes joyeuses, on se mit à table pour sou­

per de grand appétit. Plusieurs étaient restés 24 heures sans manger. 
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Le 2 Août, à 11 h. 37 m. du matin, nous quittâmes le cap Lee et nous nous dirigeâmes vers 

le détroit de Freeman ou Thymens. A 2 h. 55 m. nous rencontrâmes les premiers glaçons. Devant 

nous la mer semblait porter une couverture blanche et unie de glace flottante. LeLedokol louvoyait 

adroitement entre les glaçons. A tout moment on entendait la sonnette du commandant donnant 

au machiniste l'ordre de modifier la marche. La surface de l'eau était unie comme un miroir. Nous 

distinguions parfaitement les murailles abruptes gris noirâtre des deux rives constituées par des 

couches horizontales de roches sédimentaires. Le haut des rives était couvert d'un épais brouillard 

que nous voyions aussi suspendu au-dessus de nous. L'action érosive et désagrégeante de la na­

ture avait découpé dans les escarpements des rives une suite de saillies ressemblant à des colonnes 

noires. Le spectacle était vraiment original et d'une beauté sauvage. 

La rive nord dépassée, nous prîmes la direction NE. Nous nous vîmes bientôt suivis par un 

troupeau de dauphins qui plongeaient et s'ébattaient autour de notre vaisseau ; au loin jaillissait 

une fontaine d'eau lancée par une petite baleine. A 3 h. 15 m. nous nous trouvâmes enveloppés 

dans le brouillard et nous jetâmes l'ancre. A 5 heures il fut décidé de retourner en arrière. 

Une heure environ avant cette décision, M. Backlund, pensant qu'il valait mieux rester dans 

le Stor fiord et y commencer les travaux, nous avait réunis dans le salon pour délibérer sur cette 

question. Voici quelles étaient ses raisons: 

1) L'état des choses dans le Nord du Spitzberg était évidemment loin de favoriser notre but. 

2) Trop de temps avait déjà inutilement été perdu. 

3) Pouvions-nous perdre plus de temps encore? Et à cela il répondait négativement. 

4) Le Stor fiord était libre de glace et par conséquent nous pouvions en disposer. 

„De tout cela, concluait M. Backlund, il résulte que nos travaux doivent être commencés par 

le Stor fiord. La circonstance que des signaux n'ont été placés qu'aux points Sud, Keilhau et Hed-

gehog, ne peut nullement nous arrêter". . . „Je suis persuadé, ajouta-t-il, qu'il suffira de deux jours 

pour ériger des signaux aux points Nord. Aux points Est, Whales Point et High Rock, nous pla­

cerons les signaux nous-mêmes et c'est là que nous commencerons nos observations". En même 

temps 0. Backlund me proposa de ma charger du High Rock, le point le plus dangereux. 

Après quelques objections de la part de M. Serghievsky, très désireux de suivre strictement 

le programme, il fut décidé que l'on resterait au Stor fiord. 

Cette décision me réjouit tout particulièrement parce que nous étions ainsi libres de travailler 

comme nous l'entendions. La partie Sud du Spitzberg baignée par le Stor fiord était d'ailleurs la 

moins explorée et comme vierge encore au point de vue géodésique, le signal „Tas de pierres en 

forme de ruche", appelé ainsi par JMerin dans la description des signaux qu'il nous avait com­

muniquée en 1899, ne pouvant être régardé comme commencement des travaux géodésiques. 

MM. Serghievsky, Hansky et Akhmatow gravirent avec les matelots la montagne pour y ré­

parer la pyramide en pierres, élevée en 1898 sous la direction de MM. Jaderin et Schulz, pendant 

que je restai sur le vaisseau pour mettre de Tordre dans mes tableaux d'observations qui devaient 

me faciliter aux signaux la recherche des étoiles. 2* 

Tentative 
d'atteindre 
Hinlopen du 

coté Sud. 

Nouveau 
plan de 
travail. 

Belâche au 
cap Lee. 
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Préparation 
des tableaux 

d'observa­
tion. 

Délibération 
ultérieure 

touchant le 
plan des 
travaux. 

Excursion au 
Forvaxlings 

Point. 

A Poulkovo, distribuant à parties égales notre futur travail, MM. Serghievsky, Sykora, Akh-

matow et moi, nous avions calculé les angles horaires et les distances zénithales de toutes les 

étoiles de 1-re et 2-e grandeur visibles au Spitzberg pour chaque degré de l'azimut entre 0° et 

± 30° au Nord et au Sud, entre rfc 60° et ± 120° à l'Est et à l'Ouest, ainsi que pour toutes les 

40' de latitude que l'on peut observer au Spitzberg. Trouvant que ces tableaux laissaient en­

core à désirer quant à la rapidité de la recherche des étoiles, j'avais encore à Poulkovo proposé à 

mes collègues de les poursuivre jusqu'au calcul des temps sidéraux correspondant aux distances 

zénithales déjà calculées et aux azimuts à l'Est et à l'Ouest du méridien. J'avais même 

proposé un schème permettant de classer en un petit cahier tous" les résultats calculés. Ma pro­

position n'avait pas été acceptée comme offrant un immense travail, mais convaincu de tout l'avan­

tage qu'il y avait à retirer de mon projet j'avais pris sur moi de l'exécuter seul. Pendant toute Ja 

durée du trajet de Stockholm au Horn Sound j'avais travaillé sans désemparer; maintenant tous les 

calculs étaient prêts et il ne me restait qu'à revoir certaines particularités:). 

Ceux de mes camarades qui avaient gravi la montagne revinrent après minuit du 3 Août. On 

commença alors à débattre la question de savoir si l'on ferait des observations au point High 

Rock ou s'il fallait exclure du réseau ce point que les glaces flottantes rendaient dangereux à 

atteindre. Ne connaissant d'ailleurs pas l'altitude à laquelle le signal serait élevé, il était impossible 

de dire d'avance s'il serait visible du Keilhau et du Hedgehog. 

Quant à M. Backlund, on le sait, il voulait exclure High Rock de la triangulation car „nous 

n'avions plus devant nous que peu de temps et en perdre encore devenait imprudent". 

Il fut décidé que nous nous rendrions, M. Serghievsky et moi, accompagnés de trois hom­

mes, à Forvaxlingsudden2) pour y élever un signal3) en attendant que le BaJcan arrivât de l'Ouest 

et que le personnel chargé de la reconnaissance se mît au courant des nouveaux plans de travail. 

Dans la matinée du 3 Août, le Ledokol et Betty (qui la veille nous avait amené du charbon) 

quittèrent le cap Lee et jetèrent à 11 heures l'ancre dans la baie Anderson. 

A 4 h, nous partîmes, M. Serghievsky et moi, accompagnés des subalternes Stepanow, Morch-

new et Bakanin, pour Forviixlings Point. Le capitaine du Ledokol avait mis à notre disposition un 

grand canot avec le pilote Rungue, homme très expérimenté. Les vivres avaient été calculés 

pour cinq jours. 
Avant le départ j'avais comparé ma montre Perret Ns 68469 avec le chronomètre E. 433 du 

Ledokol Ericsson Ar
2 433 _ Perret4) = 1A 5W 49Î8. 

1) La pratique prouva dans la suite à mes camarades l'utilité de la forme des tableaux que j 'avais proposée. MM. Ko-
stinsky et Pédachenko en prirent simplement la copie, M. Serghievsky fit pendant l'hivernage les mêmes calculs que ceux que 
j 'avais déjà tout prêts. Une copie do mes tableaux fut offerte aux Suédois le 23 Mai 1900 lors de leur arrivée au Horn Sound. 

2) Sur les cartes anglaises on lit Channings Point, sur celles des Suédois—Forvaxlingsudden. Pendant l'expédition c'est 
le nom suédois qui s'est établi. 

3) Le fait que nous avions pris si peu d'hommes pour la construction du signal s'explique par notre inexpérience à 
cette époque. 

4) D'ici et de mes observations de l'heure au cap Lee (v. à la partie II, chap. V; les corrections et les comparaisons des 
chronomètres) nous avons la correction approximative de la montre Perret: 

Heure moyenne de Greenwich — Perret — —lh 55T*2. 
Pour la correction exacte et les détails voir la monographie: A. S.Wassiiiew. Longitudes de Horn Sound et de quelques points au 
Spitzberg. 
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Dans la description de cette excursion l'heure est toujours donnée sans correction, d'après 
Perret. 

A 3 li. 46 m. les anéroïdes qui nous accompagnaient avaient été comparés avec le baromètre 

Adic JVTs 74, suspendu pendant la navigation dans le cabinet du capitaine: 

Lectures 

AdieKs 74 0 69?8 F . 

Naudet X° 12043 -4-21Î0 C. 

Negretti N° 5743 compensé 

Après avoir trois ou quatre fois changé d'amures nous fûmes au cap Fôrvaxlings, mais l'escar­

pement de la rive rocheuse nous empêcha d'aborder. Nous prîmes alors la direction du Sud et après 

avoir rencontré un banc de pierres presque à fleur d'eau que nous réussîmes à traverser sans acci­

dent, nous abordâmes après minuit à une rive sableuse peu inclinée. 

Pendant le trajet, des dauphins prenaient leurs ébats autour de nous, mais ils plongeaient si 

adroitement que pas un de mes compagnons ne put même les viser avec son fusil. La journée était 

assez sombre, le brouillard s'étendait au-dessus de nos têtes, mais sans nous envelopper. A l 'Est 

nous n'apercevions que le pied de montagnes noires et de glaciers bleuâtres qui semblaient sortir 

de la mer. 

Nous avançâmes le canot aussi loin que possible sur le sable, établîmes notre tente, allumâmes 

un bon feu de bois flottant abondant en cet endroit, mangeâmes, prîmes le thé et nous couchâmes 

à 3 h. du matin. Dans la traversée nous avions beaucoup souffert du froid, un repas chaud et un 

bon sommeil venaient tout à propos. 

Août 4. 9- Nous ne nous réveillâmes qu'a 2 h. de l'après-midi. Après avoir pris le thé et Marche à 
travers la 

mangé un peu de jambon, M. Serghievsky et moi, accompagnés des matelots Morchnew et Stépa- presqu'île. 

DOW, nous partîmes à travers la presqu'île en prenant la direction du Nord. Le matelot Bakanin, 

chargé du ménage, resta dans la tente. Avant le départ de la rive Sud du cap Fôrvaxlings nous 

prîmes les lectures suivantes : 
2* 52m Anéroïde Jtë 12043 -t-7?S C. 755.6 Différence a 0° 

mm 
Anéroïde Ne 5743 753.0 Naudet—Negretti -f-1.65 

Température extér ieurado l'air -+-3?4 C. d'après le thermomètre N° 13211 (Mrojuiepi,j\2 763). 

Cette localité est très marécageuse. Tout en pataugeant bravement dans ce marais couvert de 

mousse nous n'avancions que très lentement. A 3—4 klm. vers l'Ouest se voyaient deux lacs et 

au-delà les éminences rocheuses formant la côte; à l 'Est s'apercevaient les versants des montagnes 

1) Correction constante pour le baromètre Ai 74 = — 0".'"024 pouce = —0".""61. 
Coefficient de température pris pour l'anéroïde Naudet A» 12043 = — 0.115 t. Voir plus bas, partie II, chap.VIII. 

Les détails des corrections et les autres renseignements concernant les instruments sont consignés dans monographie: 
A. S. Wassiliew. Description et étude de quelques instruments employés dans l'expédition du Spitzoerg. 

Différences à 0° 
pou c os mm 

29.686 Adie—Naudet = — 1.09 
mm 

754.8 Adie—Negretti = - 4 - 1 . 2 2 

750.0 
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Baie 
Gouevra, 

Mesure 
des angles. 

intérieures de la presqu'île. Au nord s'élevaient des montagnes noires dont Tune était beaucoup 

plus haute que les autres et c'est vers cette dernière que nous nous dirigions. Mais bientôt notre 

marche fut interrompue par un profond ravin où coulait un torrent rapide entre des berges glacées. 

Le ravin était tout encombré de glaçons. L'eau rongeant cette glace s'était formé un lit à parois 

de 3, 4, 5 m. de hauteur. S'il était possible de traverser l'eau, il était en revanche impossible d'y 

descendre. 

En remontant un peu le torrent nous trouvâmes une descente moins raide inclinée d'environ 

60° et, du côté opposé, un talus qu'il était possible de gravir. J e me couchai sur la glace et je me 

laissai glisser, mais j e ne pus m'arrêter à temps et j e tombai dans l'eau. Dans la crainte d'être 

emporté par le courant je le traversai ayant de l'eau jusqu'au-dessus des genoux et je gravis le 

talus opposé. M. Serghievsky, dans l'impossibilité de trouver un endroit plus commode, suivit mon 

exemple. Stepanow et Morchnew traversèrent le torrent à un autre endroit en faisant comme nous. 

Après avoir déversé l'eau de nos bottes, nous continuâmes notre chemin tout mouillés. La 

route devenait plus facile, nous marchions sur des pierres couvertes de mousse, des mares se pré­

sentaient de temps à autre. Le sol rocheux était évidemment à une très petite profondeur, en 

certains endroits il se montrait même à nu. Nous arrivâmes enfin au point que nous voulions 

atteindre. Nous gravîmes sans trop de difficulté la montagne la plus élevée de la péninsule qui 

toutefois ne dépasse pas 200 mètres. Un magnifique panorama s'étendait devant nous. Le ciel était 

couvert. Le Nord et l'Ouest étaient libres de brouillard; à l 'Est et au Sud la brume ne se montrait 

que dans le lointain. 

L'eau calme de la mer brillait comme un miroir. Les glaciers blancs de la rive opposée et les 

montagnes noires avec leurs tâches de neige s'y reflétaient vivement. Aucun glaçon ne flottait 

dans la baie. Un vent frais soufflait du Nord-Nord-Est. Nos habits mouillés nous glaçaient surtout 

les pieds et les mains. 

M. Serghievsky essaya de prendre avec une boussole de Schmalkalder la mesure des angles 

entre les points les plus saillants, mais le vent agitant l'aiguille de la boussole, il fut impossible 

de faire des observations quelque peu exactes. Je recourus alors à l ' instrument de Hildebrand que 

portaient nos hommes Morchnew et Stepanow et j e réussis à faire l'opération pour quelques-unes 

des montagnes les plus rapprochées de la rive opposée. Mais comme la montagne la plus voisine 

de nous masquait la vue de la rive Ouest du Stor fiord, nous résolûmes de nous y rendre pour y 

chercher un point propre à établir un signal. En chemin nous fûmes surpris par le brouillard. 

Les observations avec la boussole avaient donné 

44—42° NE 

220° 

pour l 'extrémité de la saillie est près du Helis Sound 

pour la place de notre relâche 

Les lectures sur le cercle horizontal de l 'instrument Hildebrand étaient 

1) Mont à l 'Est de la baie Genevra, bord droit 140° 46' 

(c'était probablement un promontoire sur la rive Helis Sound) 
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2) 

3) 

4) 

5) 

6) 

Massif noir du Helhvald : bord Est 

„ Ouest 
Massif noir plus petit : bord Est 

„ Ouest 
Monticules sortant du glacier : 

Points saillants du mont Edlund : 

Mont Chameau (dans le groupe d. monts Snellius)1; 

«) 

&) 

«) 

&) 
c) 
d) 
a) 

*) 

130°29' 
119 25 
113 11 
108 20 

99 5 
78 11 
62 12 
54 47 
49 0 
43 S 
35 42 
30 52 

Plus loin au Sud-Ouest l'horizon était caché par la montagne la plus rapprochée de nous et 

dont les bords donnaient les lectures ilf— 30° 20', N— 22°40'. Une autre des montagnes voisines 

donnait L= 35°25'. Le mont Lee, dans le brouillard, donnait approximativement 274° 24'. 

L'anéroïde de poche donnait sur la montagne les indications suivantes: 

6'' 18"' commencement des mesures 736"'"'7 
7 35 fin des mesures 736 . 0 

Ce qui correspond à l 'altitude de 170 mètres2). 

Sur les hauteurs que nous franchissions le sol était formé de diabases. Les sommets étaient 

encombrés de si grosses pierres, pour la plupart cubiques, qu'il n 'y avait pas à penser, à nous 

quatre seulement, d'y établir un signal, et comme d'ailleurs nous étions enveloppés d'un fort 

brouillard, nous résolûmes de retourner à notre tente. 

Sur le chemin de retour je devançai par hasard assez considérablement mes compagnons et, BrouiUard. 

le brouillard s'étant encore subitement épaissi, je les perdis de vue. Malheureusement M. Serghiev-

sky avait seul une boussole. Je criai mes camarades, personne ne me répondit. 

Quoique par inexpérience je ne me rendisse pas compte de tous les dangers que je courais, je 

n'étais pas cependant sans éprouver une grande crainte de m'égarér dans ces montagnes et d'y 

mourir gelé. Heureusement je ne perdis pas la présence d'esprit. Pour ne pas m'écarter de la vraie 

direction dans le brouillard je remarquai devant moi trois pierres formant une ligne droite; arrivé à la 

première je choisis d'après les deux autres une troisième à une certaine distance et ainsi de suite. 

Quelle ne fut pas ma surprise lorsqu'au bout d'un certain temps je trouvai un assez profond 

ravin où coulait avec bruit un ruisseau à gauche, tandis que selon moi la mer devait se trouver à 

droite et que tous les ruisseaux devaient se diriger de ce côté. La direction que nous avions prise 

pour retourner à la tente était bien plus à l'Ouest que celle que nous avions prise en partant. J e 

1) Voir A. S.Wassiliew. Voyages à la partie centrale du Spitzberg en 1900 et 1901. Chap.VIT. 
2) Les lectures des anéroïdes prises pendant notre relâche près de la rive de la mer sont prises en considération. Le 

calcul de la hauteur est fait d'après les tableaux de M. Angot insères dans les Tables météorologiques internationales. 
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m'arrêtai et me mis à réfléchir. La seule pensée que le brouillard pourrait durer deux jours comme 

nous en avions déjà fait l'expérience en arrivant auHorn Sound me je ta dans l'angoisse. J 'étais alors 

encore dans l'ignorance que je pourrais rencontrer un ours. J 'étais sans arme. Nous étions tous 

convaincus qu'il n 'y avait pas d'ours au Spitzberg, qu'ils avaient été exterminés par les chasseurs 

ou qu'ils s'étaient retirés vers le Nord. Cependant la direction du ruisseau ne me fît pas changer 

de route, j e traversai le ravin et, marchant toujours dans la direction que j 'estimais la vraie, j ' a r ­

rivai au sommet d'une éminence où pour ménager mes forces je me blottis à l 'abri du vent sous 

une pierre dans l'espoir que le brouillard vînt bientôt à se dissiper. Par bonheur mon attente ne 

fut pas longue, j ' aperçus l'endroit de notre relâche et mes compagnons qui m'avaient devancé 

d'environ trois kilomètres. J 'avais donc suivi une bonne direction. 

Bientôt j 'arr ivai au ravin où il nous était arrivé de prendre un bain. Je traversai facilement 

l'eau, mais il me fut très difficile d'arriver au haut du talus qui avait une pente de 45°. La pluie 

tombait à flots, de nouveaux ruisseaux s'étaient formés, j 'é ta is trempé jusqu 'aux os et tout crotté. 

Il ne m'avait pas fallu moins d'une demi-heure pour gravir en rampant les trois ou quatre sajènes 

de la muraille de glace, 

àlarelâch Arrivé à la tente à 10 h. 38 m. du soir j ' y trouvai mes compagnons se réchauffant à la cha­

leur d'un fourneau de pétrole. Quoique la rive fût jonchée de bois flottant, débris de bateaux, planches 

de vaisseaux, côtes de barques de pêcheurs, tout était tellement humide que par la pluie bat tante 

il eût été impossible d'allumer un bon feu. Je n'eus d'ailleurs pas à m'en plaindre: en comparant 

le beau feu de la veille à la maigre flamme de notre lampe à pétrole, j e trouvais qu'un bûcher à 

ciel ouvert est en effet très gai pour l'âme, mais ne réchauffe pas du tout le corps. 

A 10 h. 58 m. je notai sur la rive Sud du Fôrvaxlings Point : 

Anéroïde Xa 12043 -+- 5?9 753'"'"4 Différence à o° 
tntn Anéroïde de poche 7 5 1 . 0 Naudet—Negretti H - 1 . 6 3 . 

Aussitôt après mon arrivée j 'avais émis l'opinion qu'il fallait sans prendre du repos retourner 

au LedoJcol, car vouloir aller au Nord de la presqu'île pour y chercher un point favorable et y con­

struire un signal me paraissait- chose bien difficile à exécuter ; contourner le promontoire avec 

notre barque me semblait impossible et attendre l'arrivée du Ledokol comme c'était convenu était 

selon moi désavantageux. Après quelques objections M. Serghievsky s'était rangé à mon avis. Nous 

partîmes à 3 heures du matin (5 août). 

^et<?Uk 1 Remettre à flot, pendant le reflux, notre lourde barque couchée sur le sol à plusieurs sajènes 

de la rive, fut pour nous un travail bien pénible. Nous ne réussîmes que grâce à l'heureuse 

idée de notre pilote Roungue d'employer les mâts et les rames en guise de rouleaux et de leviers. 

Nous réunîmes tous nos efforts et la barque se trouva enfin sur l'eau. En fait de ressources d'esprit 

les matelots militaires Morchnew et Bakanin s'étaient montrés bien inférieurs aux matelots volon­

taires. L'électrotechnicien Stépanow, tout mouillé, avait si froid dans sa capote de soldat qu'il se 

tenait là comme une poule mouillée au lieu de se réchauffer comme les autres en travaillant. 
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Le temps, jusque là pluvieux et sombre, changea bientôt. Le ciel étendit au-dessus de nos 

têtes son dais bleu sans le moindre nuage, le soleil darda ses rayons et toute la nature reprit ses 

couleurs. Par un faible vent qui soufflait de la côte et enflait nos voiles nous avançâmes lentement. 

A droite s'apercevait à nu le banc rocheux que nous avions eu tant de peine à traverser en notre 

premier passage, à gauche se développait un magnifique tableau. Les versants rocheux et noirs 

des montagnes descendaient dans l'eau en pentes escarpées. D'étroits glaciers, formant comme des 

rubans, s'élevaient haut, bien haut, et allaient se perdre sur le plateau neigeux de l'intérieur. Le 

pilote Rungue tenait à la fois le gouvernail et manoeuvrait les voiles. Lorsque le vent cessait et 

que les voiles ballotaient contre le mât, nous nous réchauffions au soleil en nous contenant de 

nous demander s'il ne serait pas mieux de nous mettre aux rames. 

Tout à coup nous fûmes surpris par une rafale. Le pilote tourna la barque contre le vent, 

mais bientôt nous vîmes que ce n'était pas à un simple coup de vent que nous avions affaire. 

C'était une vraie tempête venant de la côte et devenant de plus en plus forte. D'abord nous tînmes 

les voiles prêtes à être rapidement baissées, puis nous les enlevâmes et ne gardâmes qu'une seule 

bonnette qu'il fallait à chaque instant larguer et tendre de nouveau. Cette fois encore nous dûmes 

reconnaître la supériorité des matelots volontaires sur les militaires. Nous eûmes tous à travailler, 

les uns à plier ou à lier les voiles, les autres à tenir les cordages tendus jusqu'à se rompre. Le 

pilote Rungue commandait, manoeuvrait le gouvernail et tenait le bout des écoutes. 

Après une heure environ d'une navigation si agitée la tempête cessa aussi inattondument 

qu'elle était venue. Les voiles tombèrent de nouveau le long du mât et nous finîmes par nous 

mettre à ramer. Ce ne fut qu'alors que nous comprîmes que la tempête que nous venions de tra­

verser était due à un vent froid descendant du plateau intérieur par le glacier devant lequel nous 

avions passé. 

En nous rapprochant de la baie Anderson, partie du Stor fiord, mais qui en est séparée par 

deux ou trois îles assez basses, nous eûmes la joie d'y voir encore un membre de notre flotille du 

Spitzberg, le transport Bàkan. De retour au Ledolcol j ' appr is avec grand plaisir qu'il avait été dé­

finitivement décidé que pendant l'été nous travaillerions au Stor fiord. 

Pendant le dîner il me fut annoncé que le 6 Août j ' aura is à me rendre avec mes hommes au 

signal Lee pour y faire des observations astronomiques et géodésiques, et que M. Serghievsky par­

tirait aussitôt après moi, dans le même but, pour Whales Point. Deux heures après le dîner le va­

peur Betty leva l'ancre, emmenant en Europe le membre de la Commission 0 . Backlund. 

Août 6. © . Le Ledolcol, sorti de grand matin de la baie Anderson, arrivait déjà à 10 h. au 

cap Lee. J e me mis à réunir tous les effets qu'il me fallait, d'après une liste déterminée à l'avance 

après mûre réflexion. J e rencontrai surtout beaucoup de tracas à rassembler les instruments dont 

les caisses avaient été embarqués sans ordre dans le besoin où Ton avait été de les placer dans 

tous les coins libres. Il fallait retirer les lourdes caisses en les faisant passer par des trappes très 

étroits, toujours dans la crainte de les voir bousculées ou heurtées, déballer les instruments néces-

Tempête 
locale. 

Dans la baie 
Anderson. 

Besolution 
définitive. 

Débarque­
ment au cap 

Lee. 

w. 



1 8 MESURE D'UN ARC DE MERIDIEN AU SPITZBERG. R. I I . B . 1. 

saires, réemballer ceux qui restaient et les lier à nouveau pour les préserver de tout heurt pen­

dant le roulis. 

A 3 h. commença le débarquement des effets sur la rive. J e me sentais le cour tout joyeux, je 

donnais mes ordres tout en travaillant moi-même, mais bientôt un sentiment triste s'empara de 

moi: J 'aperçus tout à côté de nous le squelette d'une barque échouée qui avait été jetée sur la rive; 

plus loin s'élevaient les massifs presque à pic du mont Lee, à droite, non loin du rivage, on voyait 

un „gourii" (pierres accumulées) contenant cinq squelettes d'hommes péris dans ces parages. 

A 4 h. tout était déjà débarqué et, à 9% h. du soir, placé sur la montagne à côté du signal. 

Nous avions tous peiné, 18 hommes, mes camarades et moi, pour monter les effets. 

Sous le rapport de la facilité de l'ascension, le signal Lee occupe le troisième rang parmi 

les 12 signaux du réseau russe, le premier rang appartenant à Whales Head, le second au cap 

Fôrvîixling. 

Au pied du mont Lee se trouve un endroit favorable pour y jeter l'ancre, ainsi qu'un bon 

port à l'abri du vent à l'exception du côté W. 

Pour rendre le débarquement plus commode nous n'avions pas arrêté les canots qui portaient 

les effets à la rive rocheuse à l'intérieur de la baie formée par le versant sud de la montagne, 

mais un peu plus au Nord, en dehors de la baie, où la rive est sableuse. De là nous avions trans­

porté les effets à bras, contournant d'abord la proéminence du cap, puis tournant vers le Nord et 

gravissant la montagne en passant devant une croix russe brisée. De ce côté la pente peu raicle 

offre une montée assez facile, mais au sommet un marais boueux rend la marche très pénible. Les 

endroits les plus escarpés sont jonchés de blocs quadrangulaires dalliformes de diabases. Par leur 

aspect ces blocs, constitués par des couches assez fines, rappellent de grands in-folio à feuillets 

en pierres. 

Comme je viens de le dire, la cime de la montagne est marécageuse. Quand nous y arrivâmes, 

le temps était chaud et le sol partout mouillé. A une vingtaine de pas du signal, à un endroit qui 

nous parut moins humide, nous tendîmes deux tentes, l 'une pour mon camarade Hansky et moi, 

l 'autre pour les soldats. 

ïiTï11116! Mes camarades et les soldats qui devaient nous quitter retournèrent au canot après nous 
Lee- avoir fait leurs adieux et nous avoir souhaité bon succès dans nos travaux (nous allions com­

mencer la triangulation). Au signal, nous restions: 

1) Moi, comme chef, chargé des observations géodésiques et astronomiques. 

2) M. Hansky, qui avait à faire le lever photographique. 

Les subalternes: 

3) Le sous-officier en chef de la compagnie de l'Ecole électrotechnique, P. Dmitriew. 

4) Le matelot de la 1-re section du 18-e équipage de marine, S. Doroféew, 

5) „ „ „ K. Noskow, 

6) „ A. Grouzdew. 
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Tandis que le repas se préparait et que l'on chauffait la bouilloire je me mis sans perdre un 

instant à monter le trépied de l 'instrument universel de Bamberg. Comme le sol me semblait peu 

solide, je choisis à une quinzaine de pas du signal, du côté Nord-Est, un endroit qui me parut plus 

favorable; au moyen de crochets je suspendis au-dessous du trépied un filet que je remplis de 

pierres et, pour mieux enfoncer dans le sol le trépied, je le surmontai d'un poids d'environ vingt 

pouds (328 kgr.) . 

Après nous être restaurés et avoir pris le thé, nous nous couchâmes à 1% h. de la nuit (je 

garde la définition habituelle, quoiqu'il n'y ait pas de nuit au Spitzberg pendant l'été). 

7 Août ( t . A 6 h. du matin nous étions sur pied. Un brouillard que traversaient les rayons 

du soleil nous entourait. Aussitôt je déballai avec le concours de Dmitriew l'instrument universel 

de Bamberg et nous l'établîmes sur le trépied. Le soleil avait disparu. Ce ne fut qu'à 10 h. qu'il 

reparut et que je pus faire deux déterminations du point Sud sur le cercle de l'instrument. C'était 

là le commencemement des t ravaux astronomiques. 

Tout le reste de la journée nous nous vîmes entourés du brouillard à travers lequel cepen­

dant perçait le soleil. Voir les étoiles était chose impossible. Je résolus alors de recueillir aussi des 

observations solaires, dans la pensée que si leur exactitude ne suffisait pas dans l'estimation géo-

désique de la latitude de la station, elles suffiraient du moins, de concert avec les autres observa­

tions, à me faire juger de la valeur du coefficient de la réfraction dans des parages d'une latitude 

aussi élevée. Un peu après midi je réussis à prendre 8 hauteurs du soleil et à 6 h. du soir je pus 

encore déterminer 4 hauteurs à travers le brouillard. 

Ce qui me causait le plus de souci, c'était l'instabilité du trépied : malgré le poids énorme 

dont je l'avais chargé la veille, la bulle du niveau vertical s'était déplacée de 1 à 2 divisions pen­

dant que je marchais autour de l'instrument. 

M. Hansky s'était rendu au promontoire Blanck avec trois hommes et le photothéodolite, mais 

à son retour il se plaignait de n'avoir pu rien faire à cause du brouillard. 

Après midi j 'établis au nord, sur une colline, une mire consistant en une perche consolidée 

dans le sol boueux du marais au moyen de pierres1). 

Pendant les observations du soir je m'aperçus que les fils du micromètre du microscope II au 

cercle vertical s'étaient détendus, qu'ils n'étaient plus parallèles et que leur courbure pouvait 

nuire à l'exactitude des observations. Il faut d'ailleurs ajouter que l'instrument Bamberg Ns 7379 

dont j e disposais, nous avait été livré par le mécanicien avec des fils mal tendus2). Sous 

l'influence de l'humidité de l'air les fils du micromètre de l'oculaire jouaient un peu en leur paral­

lélisme ou parfois se tendaient tout à fait. Malgré ce défaut je pouvais cependant me tirer d ai-

Commence­
ment du 
travail. 

1) Quant à la mire confectionnée d'après le projet de M. Serghievsky — plaque de fer à cercles alternativement blancs 
et noirs, fixée à un pieu à l'aide de vis de pression — je n'en pus faire aucun usage. La stabilité d'une pareille miro^ 
guère garantie, parce que par un vent fort la plaque de fer doit nécessairement faire voile. Le seul moyen d éviter ce 
vénient eût été de l'attacher à un pilier solide en pierres. ., ~ . ,. 

2) Ce défaut avait déjà été remarqué le 14 Juillet dans le Horn Sound, lorsque l'instrument avait été la première îois sorti 
de la caisse dans laquelle il nous avait été envoyé par Bamberg directement à Tromsb. 

Commence­
ment des ob­

servations 
astronomi­

ques. 

Les fils de 
l'instrument-
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faire en tâchant de me servir dans les observations d'un même endroit du champ visuel1). Mais 

appliquer cette méthode au microscope II eût été chose très peu sûre, car à un même endroit 

choisi des fils (dans le même champ de vue du microscope) pouvaient correspondre sur les traits des 

points se trouvant à une distance variable de leurs extrémités, de sorte que pour erreurs des traits 

pouvaient être prises même les inégalités dans leur tracé. Ces considérations me firent laisser 

dans le tube les fils tels qu'ils étaient, mais je déchirai ceux du microscope pour les remplacer 

par d'autres. 

Tentative de Profitant de l'absence de M. Hansky et de la tranquillité qui régnait dans la tente, je me mis 
tendre do 
nouveaux a u travail. Cela ne me réussit point du tout. Au moindre vent qui agitait la tente, les fils de cocon 

fils. 

déjà préparés se rompaient ou bien, au cause de l'insuffisance de l'éclairage dans notre tente grise, 

je les rompais moi-même par mégarde en voulant les fixer à leurs places. Après m'être tourmenté 

ainsi pendant 5 heures, je remis la besogne au lendemain. Heureusement le ciel était sombre et 

d'ailleurs il eût été inutile de chercher à voir sur les montagnes voisines, cà et là libres de brouil­

lard, des signaux qui n'existaient pas encore. 

Barrage con- Le 8 Août, à 1 h. 20 m. de l'après-midi, les fils étaient remis en ordre et comme il fallait 
tre les eaux 

du marais, laisser au vernis (vernis de menuisier) le temps de se sécher, je laissai pour le moment le micro­

scope de côté. M. Hansky étant de nouveau parti pour ses recherches et recueillir en même temps 

des fossiles, je profitai du temps sec pour transférer les tentes sur un autre endroit. Sous la toile 

cirée qui tenait lieu du plancher il s'était formé dans le marais des creux si profonds qu'à chaque 

pas que nous faisions dans la tente, l'eau sourdait de dessous. J 'ordonnai à mes matelots de ra­

masser dans les alentours de ces dalles dont j ' a i parlé plus haut, et d'en faire un pavé pour cha­

cune des tentes. Lorsque les tentes furent placées, nous recouvrîmes encore le pavé d'une toile 

cirée. Pour sécher le sol sous les dalles, nous creusâmes des rigoles autour des tentes, mais la 

suite prouva que ce travail avait presque été fait en vain; il suffisait d'enfoncer une pelle dans le 

sol pour y rencontrer l'eau à 2 verchok (8—9 cm.) de profondeur. Quant au dallage, il nous fut 

d'une grande utilité. Dès lors il n 'y eut plus d'autre humidité dans les tentes que celle que nous 

apportions avec nos bottes. Dans la suite nous établîmes même peu à peu jusqu'à l ' instrument un 

chemin avec des dalles qui s'y trouvaient dans les alentours. 
A 6*64"' tout était dans le brouillard hormis le Whales Point, parfaitement visible, mais encore 

sans signal. 

A 7 18m la neige commença à tomber, nous ne voyions plus que du blanc. La température de 

• l 'air marquait —0?6 C , le baromètre (anéroïde) 7 1 5 ^ 5 et l'air de la tente -4-3?2 C. Le baromètre 

allait baissant. Par l'expérience que j 'avais acquise au Horn Sound je pouvais conjecturer que le 

temps allait tourner en tempête. Pour obvier à tout accident, je fis assurer les tentes par six 

nouveaux cordages et, dans la crainte que, si les cordes ne rompaient pas, les piquets auxquels 

elles étaient attachées et qui étaient enfoncés dans le sol marécageux, ne résisteraient pas, j e lea 

fis charger de grosses pierres. 
1) Les fils mobiles du micromètre oculaire avaient été retendus en hiver. 
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A 8h du soir la neige s'épaissit encore, elle tombait à gros flocons. J 'étais dans une situation 

toute nouvelle que je n'avais pas encore éprouvée. Je me trouvais à un signal où la confiance de 

la Commission m'avait envoyé. J 'avais charge d'âme des aides que l'on m'avait donnés, tout me 

rappelait la responsabilité que j 'avais prise et l'importance de chacun de mes pas, de chacune de 

mes minutes. Nous étions seuls, isolés du monde, pas un être humain autour de nous sur des di­

zaines de verstes. Notre tente n'était pas même doublée, le vent y soufflait par tous les interstices, 

au dehors la neige, une température au-dessous de 0°. Paysage d'hiver, et nous étions au 27 Juillet 

(ancien style) ! E t penser qu'au Sud, dans mon pays natal, mûrissaient les melons, les abricots, le 

raisin ! Je n'oublierai jamais l'impression qu'avait produite sur moi la nouveauté et l 'étrangeté de 

cette situation. 

12A30W de la nuit. Vent assez fort, air plein de neige. Sous le poids de la neige la traverse 

• supérieure de la tente, déjà à demi rompue pendant la montée, commença à céder. Doroféew et 

Grouzdiew renfoncèrent la partie faible à l'aide d'une latte qu'ils y vissèrent. Température: au de­

hors de la tente —1?2 C., à l'intérieur - H 1 ? 5 C. Baromètre: 713"™5. 

Août 9 £ . Levé dès 9% heures je remontai les chronomètres et au temps fixé je les comparai 

entre eux. Au dehors de la tente la température était de —0?7 C , au dedans de -f-l?5 C. Le baro­

mètre allait en baissant, l'air était rempli de neige. 

La pyramide (tas de pierres en forme de ruche) devant la tente (v. p. 11) ne me plaisait pas, 

elle n'était pas assez haute, 2 mètres seulement, la forme en était irrégulière. Je résolus de la re-

' construire, le brouillard qui régnait me laissait du temps libre de le faire. La pyramide avait été 

construite en petites pierres. Tous, à l'exception de M. Hansky, nous nous mîmes à transporter sur 

des brancards d'énormes pierres que nous trouvions dans les alentours. Les pierres étaient si lour­

des que parfois nous étions obligés de nous mettre à cinq pour les soulever. 

A 2A9™ la pyramide que nous avions à moitié démolie eut déjà atteint 1.8 mètre. Après nous 

être bien restaurés d'une bonne soupe et de viande salée nous nous remîmes au travail. Lorsque la 

pyramide eut atteint 2.1 mètres, nous en égalisâmes le sommet avec de lourdes pierres. Sur la plate­

forme nous commençâmes à établir un cylindre d'un diamètre plus petit, mais nous nous trouvions 

si fatigués qu'il fallut remettre le travail à un autre jour. Quoi qu'il en fût, la nouvelle pyramide, 

telle qu'elle était, valait certainement mieux que la précédente. 

A 10 heures environ le temps commença à s'éclaircir, je sortis l'instrument, je remis en place 

le microscope dont j ' avais changé les fils et me mis à faire la détermination de la tare des micro­

mètres. Lorsque j ' eus fait 6 déterminations pour les 4 microscopes, le temps était devenu si clair 

que j 'essayai de braquer la lunette sur a de la Petite Ourse et à ma grande joie elle était visible. 

C'était la première étoile que j 'apercevais. Bientôt tout le ciel s'éclaircit subitement et j e résolus 

de déterminer le temps d'après la différence des azimuts des étoiles. 

Les observations étaient très incommodes à faire, car par le grand vent qui soufflait il était 

dangereux de poser le chronomètre sur la boîte, couverte de glace, de l'instrument. Je dus cepen-

Vue d'hiver 
en été. 

Beconstruc-
tion du 
signal. 

Première 
étoile. 
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dant l'y placer tout de même, mais en ayant soin de l'entourer de pierres. J 'observai a de la Grande 

Ourse le cercle verticale avec la lunette étant à gauche, mais dans la position „cercle adroi te" il me 

fut impossible de la découvrir. Lèven t qui devenait de plus en plus fort secouait la lunette. Les yeux 

se remplissaient de larmes. Alors, au lieu de l'étoile, je me mis à observer le Soleil près de sa culmi-

nation inférieure, le bord approchant et le bord opposé. Au ciel s'approchait de l 'ENE un épais brouil­

lard, en sorte qu'il me fallut attendre pour apercevoir l'étoile polaire. Tempérât.: —3?0C. For t vent. 

Arc-en-ciel. Après la fin de l'observation l'instrument était tout couvert d'une neige que le vent avait 

soulevée du sol. J'allais déjà enlever l 'instrument lorsque je vis au Sud un arc-en-ciel formant 

demi-cercle dans le brouillard. L'instrument se trouvant 

dans la ligne du méridien, je pris les azimuts de son inter­

section avec l'horizon et son point culminant, en visant par 

dessus la lunette. Au point Ouest a, l'azimut était de 65°; 

/ au point Es t &, de 352°; la distance zénithale du point c, de 

56°. Heure: 23A9m, d'après le chronomètre sidéral W. 341) . 

Pendant ces observations j 'avais de nouveau remarqué que l 'instrument n'était pas du tout 

stable; malgré le poids énorme dont le trépied était chargé, le niveau vertical était inconstant. 

Commence- Août 10 QL . 3* 30CT du matin2). Le vent était devenu de plus en plus fort. A peine couché je 
ment d'une . ,, ., , 

tempête. m'habillai de nouveau pour aller m'assurer encore une fois si tout était en ordre en cas que survînt 

une nouvelle tempête. Tout était en ordre : ce qui était mal attaché était maintenant gelé contre le 

sol ou couvert de neige. La pierre sur le trépied y était gelée avec la toile cirée dont je l'avais 

couvert. La tente tenait ferme; la veille les cordages avaient été tendus à nouveau et les piquets 

gelés dans le marais paraissaient bien assurés. 

A 11* du matin je fus réveillé par le vent qui soufflait du NE avec une telle violence qu'il 

semblait vouloir emporter la tente dans la mer. Le plancher en toile cirée, malgré le poids consi­

dérable dont il était chargé — caisse avec le photothéodolite; caisse, tenant lieu de table, qui avait 

contenu auparavant le trépied de l 'instrument Bamberg; caisse avec les chronomètres; nous-mêmes, 

couchés dans nos sacs de renne—tout était secoué. Il nous semblait faire si froid dans la tente que 

personne n'osait sortir le bout du nez de son sac. J 'eus cependant le courage de remonter les 

chronomètres et de les comparer. 

En dehors, un chasse-neige épouvantable. Le vent était si violent que je pouvais à peine me 

tenir sur pieds. Il coupait la respiration. Baromètre 712™m4, H - 4 ? 7 ; thermomètre au dehors: 0?0. 

Le trépied qui avait été préparé au Horn Sound pour servir à.protéger l 'instrument de toile 

cirée avait été emporté du côté de la mer sur une distance de 200 pas et il eût été emporté Dieu 

sait où, si je n'étais arrivé à temps pour le couvrir de pierres. Le brancard gisait à 10 pas du signal 

1) Correction du chronomètre: Heure sidérale du lieu —Wirén NÏ 84 = -»-0'2m53Î 
Voir chap.V de la 2-e partie de la monographie. 

2) Je ne puis me résoudre à décider quel est le système le plus commode à accepter, celui du temps astronomique ou 
celui admis en usage ordinaire. La division des 24 heures en jour et nuit n'a pas en été, au Spitzberg sa raison d'être. 
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et était couvert de neige. Les caisses contenant l ' instrument Bamberg et nos provisions, placées 

entre les tentes et couvertes de toile cirée, étaient comme enfoncées dans la neige qui montait 

jusqu'à la moitié du trépied. 

3Ap. En dehors il se passait vraiment quoique chose de terrible: un ouragan qui ne permettait 

pas de se tenir debout, un chasse-neige tel qu'à une distance de 5 pas on n'apercevait même plus 

la tente. Il n 'y avait pas moyen de respirer. Aucune possibilité de mesurer la température de l'air1). 

Dans la tente nous avions 0?0 C , le baromètre marquait 711"'"'7. 

Nos imbéciles de matelots avaient envoyé Grouzdiew chercher de l'eau à un ruisseau qui cou- Ouragan 

lait à l 'Est et ne m'en avaiont averti que lorsqu'ils avaient commencé à craindre qu'il ne lui fût 

arrivé malheur. J e m'effrayai moi-même: il était parti depuis 20 à 30 minutes et jusqu'à l'eau il 

n'y avait que 4 à 5 minutes de marche. J 'avais déjà pris la boussole pour aller à sa recherche avec 

un de nos hommes, mais avant tout j 'ordonnai à tous de crier et me mis à crier moi-même dans 

l'espoir qu'il entendrait nos voix. Là-dessus nous vîmes arriver Grouzdiew, mais d'un tout autre 

côté et sans eau. Ce n'était pas en vain qui nous avions crié; s'il ne nous avait pas entendus, il 

aurait passé à côté de la tente sans même l'apercevoir. „Eh bien, et l'eau, nous en apportes-tu?" 

lui demandai-je..— „Non, pas moyen", répondit il. Il n'avait pu arriver jusqu'à l'eau. 

Nous voilà réduits à fondre de la neige pour préparer notre repas et sans espoir de pouvoir 

prendre le soir notre thé comme toujours, le pétrole menaçant de nous faire défaut. En 3 jours 

7 bouteilles avaient été consumées. 

Jamais en ma vie je n'avais vu pareil ouragan. Aucune comparaison avec la tempête que nous 

avions essuyée au Horn Sound. La tente était couverte d'une couche de glace de presque 1 pouce 

(2.5 cm.) ; la toile ne vacillait plus, elle grinçait. Le vent ne cessait de souffler avec la même in­

stance de l'E ou du NE. Eh, que serait-il donc arrivé à cette mire (v.p.19) que nous avions apportée? 

11A de la nuit. Rentrés dans la tente nous eûmes à soutenir une longue lutte contre la pous­

sière de neige qui entrait par tous les interstices du bas de la toile et en général par toutes les 

fentes. Nous ficelâmes alors l 'entrée de la tente, nous la garantîmes encore au moyen de toiles 

cirées et de caisses, mais malgré toutes nos mesures la neige pénétrait tout de même, couvrant tout 

d'une couche blanche. 

Août 11. Ç. En me réveillant à Sh du matin je remarquais que j 'avais les pieds bien chauds et 

qu'ils étaient couverts d'un poids assez lourd. Je vis à ma grande surprise que la neige m'avait 

couvert jusqu'à la taille d'un linceul d'un demi-pied d'épaisseur. Je m'habillai, j 'a l lai déficeler 

l 'entrée de la tente. Il s'y précipita une avalanche de neige que le vent avait amoncelée entre la 

toile de l'entrée et la toile cirée qui devait la garantir. M. Hansky n'avait pas été, comme moi, recou­

vert de neige, la fente de l 'entrée n'étant pas de son côté. Je sortis de la tente (v. les photographies, pl.L), 

le vent avait considérablement baissé, mais le chasse-neige durait toujours. Notre pyramide à demi 

terminée avait eu le temps de se couvrir d'une couche glacée et il s'y était forme de belles chan-

Fin de 
l'ouragan. 

1) Dans la suite je m'habituai à ces tempêtes et je n'eus plus do difficultés à mesurer la température. 
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délies de glace. Mon premier soin fut de déblayer la tente de la neige qui y était entrée. Le dessus 

de mon sac de nuit était tout mouillé, bien que je ne l'eusse pas remarqué en me réveillant. 

l i a . Nous essayâmes dans la journée de faire du thé avec de l'eau de neige, mais nous ne 

pûmes le boire tant cette eau était nauséabonde. C'est sans doute que cette neige, avant d'arriver 

jusqu'à nous, avait été chassée par le vent à travers les marais d'où elle avait apporté beaucoup 

d'ordure. Doroféew était alors allé chercher de l'eau au ruisseau et nous pûmes prendre notre thé . 

L'horizon s'était un peu élargi. 

Décourage- 1A de l'après-midi. Pendant que nous étions ainsi tous très occupés et que nous ne pensions 
ment. 

qu'à établir l 'ordre dans la tente et à préparer notre repas et le thé, M. Hansky, lui, restait t ran­

quillement couché dans son sac en regardant le plafond. On voyait qu'il n'était pas de bonne hu­

meur et qu'il tournait à l 'aigreur. La veille, en causant, il m'avait dit: „Nansen n'a absolument 

rien fait dans son voyage avec Johansen, il n 'a pensé qu'à conserver sa peau". J e lui avais ré­

pondu: „Nansen a donné l'exemple d'une grande énergie; tout autre que lui, dans des conditions 

également difficiles, se serait découragé, se serait tout bonnement couché et aurait préféré mourir". 

Oui, en effet, dans la personne de Nansen la nature a prouvé ce que peut faire une foi profonde en 

ses propres forces et ressources, foi intelligemment appliquée. 

Nosmatelots. 6A15"" p . Venons en maintenant à nos hommes. En premier lieu pour l'activité et l'intelligence 

vient Noskow, puis Doroféew. Grouzdiew est bon travailleur, mais il manque d'esprit d'entreprise1). 

Dmitriew est un bon et rude travailleur; ce qui le gâte, c'est son titre de sous-officier; il se prend 

pour un être supérieur et dédaigne de travailler à l 'égal des simples matelots, ses camarades. 

Le vent est tombé. Tout est couvert de verglas. La construction de la pyramide doit être 

ajournée. 

9* p. Le vent s'est remis à souffler, mais plus avec la même force que dans la matinée et la 

veille. Au dehors un brouillard humide qui se dépose en glace. Le thermomètre du dehors marque 

—0?6C, celui de la tente -4-2?7. Le baromètre indique 7 1 6 ^ 6 . On ne voit autre chose que la pyra­

mide et la seconde tente. 

Passe-tomps. M. Hansky et moi, nous étions comfortablement couchés dans nos sacs, lui d'un côté de la 

caisse formant table, moi du côté opposé. Nous discutions sur les avantages du nouveau et de 

l'ancien style, sur Nansen, sur les savantes demoiselles s'occupant des calculs à l'observatoire de 

Poulkovo. Nous tombions ensuite dans nos réflexions personnelles sur ce qui avait été dit, chacun 

d'après sa manière de voir. 

Août 12. % A Sh 3 ( r j e fis la comparaison des chronomètres. J e résolus de les comparer 4 fois 

dans les vingt-quatre heures pour m'assurer si leur marche ne se modifiait pas dans le courant 

d'une journée. Les changements de température se produisant d'une manière très lente, l'expérience 

devait avoir du succès. 

1) Par son bon vouloir et son obéissance, Grouzdiew s'est montré dans la suite un aide vraiment modèle. Lui seul ne 
m'a pas quitté dans toutes mes expéditions au Spitzberg et durant tous mes séjours aux différents signaux. 
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Le temps s'était remis. Un faible soleil se montra à travers un brouillard sec. Dans l'attente 

que le temps viendrait encore à s'améliorer j 'éveillai mes hommes et l'on prépara le thé. Les sacs 

qui restaient encore mouillés de la veille furent sortis de la tente pour se sécher. Comme le temps 

n'était cependant pas sûr, les toiles cirées sur les dalles furent laissées en place: tantôt nous étions 

dans le brouillard, tantôt l'air était sec. Le ciel était toujours encore nuageux. Avant le dîner, à 

l'aide de mes hommes, je construisis le cylindre supérieur de la pyramide, si élevée que ce fut avec 

beaucoup de peine que nous réussîmes a y monter la dernière pierre. La pyramide avait atteint une 

hauteur de 3,1 m. La forme et les autres dimensions se voient par la photographie (PI. II). 

Après midi le vent cessa prosque entièrement et dans les moments qu'il n 'y avait pas de Etude de 

brouillard les images étaient parfaites. ment. 

Profitant du temps calme, quoique peu clair et loin d'être transparent, j 'examinai avec soin 

l 'instrument dont les qualités m'étaient encore tout à fait inconnues. L'instrument nous avait été 

expédié par le mécanicien Bamberg directement à Tromsoe et il n'avait été retiré de la caisse qu'au 

Spitzberg. 

Ce jour-là je pus faire beaucoup: 

1) Je déterminai la tare de tous les micromètres des microscopes, chacun à 4 endroits diffé­

rents du cercle et visant avec les fils 3 traits consécutifs. 

2) J'étudiai le niveau du cercle vertical en faisant passer la bulle d'air en avant et en arrière, 

m'arrôtant à peu près à toutes les cinq divisions. 

3) Je remplaçai la perche, enfoncée dans le marais en guise de mire, par une pierre verticalement 

consolidée dans un tas de pierres et se terminant en haut par une pointe. Le remplacement de la 

perche par une pierre offrait de grands avantages: la pointe supérieure se projetait sur le ciel et 

aucun vent ne pouvait l'ébranler. 

4) Afin de déterminer la distance entre les fils verticaux, je fis de nombreuses lectures, en 

pointant consécutivement avec tous les fils la pierre-mire, et en mouvant la lunette dans la position 

cercle à gauche. 

B) Pour déterminer l'exactitude d'un pointage isolé relativement à l'horizon, je fis 10pointages 

de la mire avec chacun des trois oculaires. La seule chose à regretter, c'est que la mire était très 

proche (957 m.) et que le relief de la localité ne permettait pas de l'éloigner davantage pour qu'elle 

restât visible. La distance focale de l'objectif étant de 650™", celle des oculaires de 8, 10, 20OT7', le 

grossissement des oculaires était respectivement de 81 , 65, 32 fois1). 

6) Je déterminai encore la collimation qui se trouva ôtre très grande, jusqu'à 3'. Mais fallait-

il la corriger ou la laisser telle quelle, c'est ce que je ne pouvais me dire. 

1) Les résultats obtenus ce jour-là et pendant tout le reste de l'expédition se trouvent consignés dans une monographie 
que je publie sous le titre „Bescription et étude de quelques instruments employés au Spitzlerg". 

4 
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Aussitôt mon travail fini, nous vîmes le brouillard qui s'approchait et une forte neige com­

mença à tomber. Nous remballâmes l'instrument. Les bons yeux de Dmitrieff aperçurent le Ledokol 

qui avait je té l'ancre à proximité du rivage. Déjà dans la journée nous l'avions vu dans la lunette 

se dirigeant vers nous, ainsi que le BaJcan qui allait vers le signal Agardh. Accompagné par Doro-

féew, je descendis aussitôt, moi pour prendre sur le vaisseau les cahiers où je devais copier mes ob­

servations, Doroféew pour en emporter du pétrole. 

Visite au Arrivés sur la rive, nous eûmes beau crier toute une heure sinon davantage et faire des 
Ledokol, ,. , . . , 

Nouvelles, signes au Ledokol, aucun canot n'arriva. Ce ne fut que lorsque des Norvégiens, qui se tenaient dans 

une barque à proximité de nous, se mirent à appeler par leur porte-voix qu'un canot se détacha du 

Ledokol. On m'accuellit avec joie et on me raconta les nouvelles. 

Nous rentrâmes à 2 h, de la nuit par un brouillard intense, ne trouvant le chemin que d'après 

les anciennes traces. M. Hansky apprit avec un vif intérêt les nouvelles que je lui apportais: d'abord 

que les pêcheurs de la barque norvégienne, venue du Nord, avaient vu les Suédois enfermés dans les 

glaces et serrés contre le rivage, puis que ces Nor-végiens avaient après la dernière tempête tué 

deux ours et un ourson sur un glaçon que le vent avait poussé à travers leThymens Strait et qu'ils 

y avaient pris en outre deux oursons vivants, que les Russes en avaient voulu acheter un, mais que 

les pêcheurs avaient demandé 300 couronnes. 

Obser- Août 13. O . Le lendemain matin le temps s'était mis à beau sec, le ciel se montrait parfois 

du Soleil, entre des nuages Cirrus, dans le lointain tout était dans le brouillard. A midi environ je réussis à prendre 

12 hauteurs du soleil pour la détermination de la latitude. Le manque de solidité du sol était fâcheux. 

Un fort vent S et SSW empêchait les observations en déplaçant dans l'image le bord du soleil de 

6—8? Les larmes coulaient de mes yeux. Le bruit du vent assourdissait le battement du chronomètre. 

Bientôt après, un épais brouillard vint nous envelopper. Toutefois dans la matinée les tentes, 

nos sacs, les couvertures des provisions, même les toiles cirées sorties des tentes avaient eu le 

temps de se sécher. Nous eûmes la même joie en entrant dans nos tentes sèches que si nous étions 

entrés dans un logement remis à neuf. 

Afin que l'observation du soleil faite à midi ne perdît pas son exactitude, il était nécessaire 

d'avoir la correction de la montre, ne fût-ce que jusqu'à une seconde près. Vers les 6 heures — près 

de la première verticale — le soleil éclairait à peine à travers le brouillard. Il se montrait si faible­

ment que je pouvais le regarder avec un verre assez transparent et même à l'oeil nu. Je pris ainsi 

4 hauteurs, mais les bords du soleil n 'étant pas assez nets à cause du brouillard, j ' a i tout lieu 'de 

craindre qu'il ne se soit produit une erreur pouvant aller jusqu 'à 10i' 

Le brouillard était tellement dense et humide que l'instrument était devenu tout mouillé et 

que le verre de l'objectif était couvert de buée. J 'avais peur que l'instrument ne se rouillât. For t 

vent SE. 

Etat du sol. L'instabilité du sol me tourmentait en m'obligeant à prendre dans les observations des pré­

cautions extrêmes. Pour y obvier je construisis après le dîner, à l'aide» de pierres et de traverses, 

une espèce de plateforme qui diminua considérablement, il est vrai, l 'ébranlement du sol, mais qui 
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augmenta encore la difficulté de l'observation parce qu'en marchant sur les traverses je risquais à 

tout instant de perdre l'équilibre. Je pris alors la résolution de creuser le lendemain une fosse dans 

laquelle j 'élèverais un pilier, mais pour ce faire il fallait des pierres et les pierres étaient bien loin 

de nous1). 

M. Hansky et moi, nous fûmes tout le reste de la soirée à attendre le beau temps et à écouter Bôtg? à 

les récits du matelot Noskow, accroupi à l'entrée de la tente. Il avait été en Sibérie, avait navigué 

sur l 'Irtych, avait vu les Ostiaks dont il parlait avec dédain; il avait aussi été sur le Volga. 

„Presque tout notre gouvernement de Viatka, disait-il, émigré pour l'été en Sibérie pour y travailler; 

le 1 Mars on part et on revient en Octobre; les frais de route sont au compte de l 'entrepreneur". A notre 

tour, nous lui parlâmes des étoiles et du soleil. Il nous écoutait avec beaucoup d'intérêt, puis, se 

gra t tant la nuque: „Nous autres, dit-il, nous sommes ignorants, nous vivons comme des bêtes à bon 

Dieu". Ils ne savaient pas, nos braves gens, qu'en allant au Spitzberg, „ils auraient à grimper sur 

de hautes montagnes". — Tout autour de nous c'était toujours le brouillard venaut de la mer. 

Août 14. ( t . La veille j 'avais ordonné à un de nos hommes de suivre l 'état du ciel, mesure Visiteurs. 

qui se trouva être inutile, car le brouillard n'avait pas cessé un seul instant pendant la nuit et à 

9 heures du matin il couvrait même encore tous les alentours. Noskow, Doroféew et Grouzdiew 

étaient occupés à transporter les dalles pour le pilier de la fosse, tandis que M. Hansky et moi 

nous restions couchés dans nos sacs, nous exerçant à la patience en nous taisant et nous enfonçant 

dans nos pensées. A i l heures nous vîmes tout à coup arriver des visiteurs, MM. Tschernyschow, 

De-Geer, le médecin Volkovitch. Le thé ne se fit pas attendre. M. Tschernyschew m'apprit que des 

pyramides en pierres étaient déjà placées à Whales Point et à Hedgehog, des cylindres en fer, type 

suédois2), au Keilhau, au Ftfrvexlings Point et à FAgardh, un cône double au Whales Head; que le 

lendemain ils partiraient avec leLedokol pour aller construire une pyramide en pierres au Svandberg. 

A 3 heures nos hôtes nous quittèrent par un épais brouillard, emmenant M. Hansky que le docteur 

Volkovitch avait invité à l'accompagner au „bain" qu'on avait trouvé moyen d'arranger au gaillard 

d'avant du Bdkan. 

Aussitôt après leur départ je me mis avec mes hommes à creuser la fosse et à construire le 

pilier destiné adonner plus de stabilité à l 'instrument. En parlant de mon projet à M.Tschernyschew 

il m'avait prédit qu'à une profondeur de 2 à 2ya pieds je trouverais le rocher. 

Noskow et Doroféew creusaient la fosse, Grouzdiew était allé aux provisions sur le Ledohol. ^JJ^JJJ" 

Dmitriew, tout pénétré de sa dignité de sous-officier, avait jugé humiliant de salir ses mains, aussi Pllier-

ne voulus-je pas le déranger dans son „savant travail" et le laissai copier tout tranquillement le 

journal des observations. 

1) Je suppose que sur les terrains marécageux ou pourrait éviter tout ébranlement en plaçant le trépied sur trois pilotis 
suffisamment enfoncés dans le sol. 

2) Le projet de 1898 avait en \ u c des signaux en fer, cylindres ou cônes surmontant des barres de fer dont la position 
Verticale devait être assurée par des câbles en fils de fer (hauteur do la barre, environ 4 mètres; épaisseur, 10 cm.; diamètre 
à la base et hauteur du cône ou du cylindre, 1 mètre). En 1898 l'expédition suédoise de Jaderin ot Schultz établit des signaux 
de ce type sur plusieurs points du détroit Hinlopen. 

4» 
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A chaque pelletée que l'on retirait, l'eau remplissait la fosse. Enfin, à la profondeur 

de 2 pieds, les pelles touchèrent à la roche, formée de dalles. Nous essayâmes, mais en 

vain, de vider la fosse à l'aide de seaux, l 'eau du sol ambiant la remplissait de nouveau mo­

mentanément. 

Poser à tâtons les pierres dans ce trou et dans une eau froide comme la glace, sans savoir 

comment elles se disposaient, devenait un travail qui était loin d'être facile. Il était cependant de 

toute nécessité de faire sans ciment de ces pierres de forme irrégulière un pilier haut de deux pieds, 

capable non seulement de supporter sans crouler un poids considérable, mais encore de ne pas se 

prêter à la moindre vacillation. Je promis comme récompense à chacun de mes hommes un bon 

verre d'eau-de-vie si le travail était fait de manière à ce que la bulle du niveau ne montrât aucun 

mouvement. 
i 

Etablisse- Les matériaux pour la construction étaient prêts . Noskow et Doroféew, à genoux, les 
ment du 
Pinstru- manches retroussés, se mirent au travail. Vers les 8 heures du soir le pilier était élevé. Alors nous 
ment. 

allâmes chercher dans les environs une dalle épaisse, de bonne grandeur, que nous pûmes emporter 

à cinq, mais avec beaucoup de difficulté. Elle devait servir de plateforme à placer sur le pilier. A 

l'aide d'un ciseau et d'un marteau nous fîmes à la surface inégale de la dalle des creux pour y pla­

cer les montants du trépied et nous installâmes l 'instrument. 

Quelle ne fut pas ma joie lorsque je vis que la bulle du niveau ne bougeait pas même sous le 

poids de 2 ou 3 hommes marchant autour du pilier. Autour de la fosse nous établîmes une espèce 

de margelle en plateforme qui devait servir à l'observateur. C'était là, je dois le dire, une construc­

tion des plus originales: entre la margelle et le pilier il restait un intervalle plein d'eau, large d'un 

demi-pied, d'une profondeur de deux pieds. La distance de l'oeil à l 'instrument était toutefois si 

grande que dans les observations j ' aura is dû me courber au point de perdre l'équilibre, surtout 

pour faire les lectures sur les microscopes du cercle vertical. Nous eûmes bientôt mis ordre à cet 

inconvénient. Nous passâmes en croix, sous le trépied, deux traverses de brancard, de manière que 

les bouts reposaient sur la margelle sans toucher le pilier et que je pus ainsi appuyer un de mes 

pieds près de l'axe de l'instrument. 

L'horizon s'étant éclairci sur plusieurs points, j e me mis à la recherche des signaux d'après 

les renseignements qui m'avaient été donnés. A 9A 10'" j 'avais déjà trouvé la pyramide quadrangu-

laire de Whales Point. L'horizon n 'étant pas toutefois assez pur, je me remis à l'astronomie. J e 

déterminai de nouveau le point Sud d'après le soleil et, comme le ciel près du méridien se montra 

très clair pendant quelques instants, je résolus de faire la détermination de l'heure d'après la diffé­

rence des azimuts de la Polaire et de a Lyre d'avec a Cygne. Malheureusement la symétrie des ob­

servations fut un peu entravée par les nuages. 

Becherche En ce temps les images des montagnes étaient devenues plus pures, sans que toutefois le 
des 

signaux, signal de "Whales Point fût mieux visible. Braquant alors à plusieurs reprises la lunette sur les 

autres points, je tâchai de trouver tous les signaux. Sur ces entrefaites revint M. Hansky. Son aide 
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me fut très utile, car les yeux d'un seul observateur se fatiguent à la longue1). A 11A de la nuit il 

découvrit le signal sur le mont Agardh. L'image du cylindre projeté sur le ciel, oscillait comme une 

petite mouche noire entre les fils de l 'instrument. A 13/à j 'aperçus de mon côté le signal sur le 

"Whales Head, alors parfaitement éclairé. Son image était très faible. Le signal projetait sur le ciel, 

quoique M. Tschernyschew eût supposé qu'il se projetterait sur la glace. Il était si petit et son 

image si peu nette que souvent il échappait à la vue. Même encore aujourd'hui je m'étonne que 

nous ayons réussi à le voir. Quant au signal au cap Fôrvexling, le point le plus rapproché, nous 

ne pûmes le trouver. Nous eûmes beau examiner chaque point noir sur les hauteurs au-delà de 

Ftfrvexlings Point, en tournant la lunette de 5 pouces à droite et à gauche, nous n'arrivâmes à rien. 

Nous cherchâmes alors d'après les points indiqués par M. De-Geer et en général sur tout le Fô'r-

vexlings Point, mais malgré un temps qui était magnifique et une clarté qui ne laissait rien à dé­

sirer, toutes nos recherches furent vaines. 

Août 15 2i. Craignant que les membres de la Commission, dans l'ignorance de mon insuccès, 

ne partissent à 6A du matin et qu'en cas d'accident qui pourrait arriver au signal les observations 

au cap Lee ne se prolongeassent trop longtemps, j 'envoyai à 3A du matin Doroféew porter une 

lettre à M. Tschernyschew, avec ordre de la lui remettre immédiatement, môme en l'éveillant s'il 

le fallait. 

Doroféew ne trouva pas M. Tschernyschew sur le Ledokol, mais il eut l 'heureuse inspiration de 

se rendre au Bokan où étaient réunis les membres do la Commission qu'il réveilla entre 4 et 5 heures 

du matin. A 6A Doroféew fut de retour au signal avec la nouvelle que M. Tschernyschew viendrait 

chez nous sur la montagne. 

A 7* environ arrivèrent M. De-Geer, comme toujours de bonne humeur, et M. Tschernyschew, Fbrvexîings 

furieux et tout gelé : un rien aurait suffi pour faire tomber contre moi toute sa colère. M. De-Geer do^Con^ 

saisit sa lunette en bandoulière et se mit à chercher le signal. M. Tschernyschew se tenait taci-

tourne à côté de lui. Un moment après M. De-Geer dit: „Ich sehe das Signal". Là-dessus je posai 

devant lui notre lunette qui était beaucoup plus forte et lui dis: „Ayez l'amabilité de pointer le 

signal avec cette lunette". Le moment était décisif. Il regarda longtemps, bien longtemps et enfin: 

„Non, ce n'est pas le signal". S'éloignant alors de 20 à 30 pas de la pyramide il recommença à 

chercher avec sa lunette. M. Tschernyschew, tout grelotant, entra dans la tente où M. Hansky lui 

passa une couverture sur les épaules et le régala d'une tasse de thé. Pendant ce temps je trans­

portai notre lunette de cinq pouces et la plaçai sans mot dire auprès de M. De-Geer. Il y regarda 

longtemps, s'éloigna ensuite d'une quarantaine do pas et la même manoeuvre se répéta encore 

quatre ou cinq fois, en espaçant toujours la distance. Enfin il se trouva si loin du signal et 

tellement en dessous de son niveau que j 'aura is eu toute raison de lui dire qu'on s'était trompé 

mission. 

1) Dans la suite j 'a i élaboré une autre méthode plus facile et mieux appropriée pour la découverte des signaux éloignés. 
Voir dans Observations au mont Tschernyschew, le passage do la description du séjour sur cette montagne se rapportant au 3 Août 
1901. 
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dans le chois de l'emplacement du signal de Fo'rvexlings Point, mais je préférais me taire et 

attendre. Enfin il rabattit sa lunette et retourna en silence à la tente, la figure soucieuse. 

Après avoir fait aussi asseoir M. De-Geer sur un de nos sacs à dormir, M. Hansky et moi, 

nous nous mîmes à régaler nos hôtes de thé mêlé de cognac et de jus de klioukva(canneberge), de 

biscuits et de beurre. Personne ne voulait parler. Enfin M. De-Geer interrompit le silence; „Le 

signal n'est pas visible; si j 'ai choisi le point où il se trouve, c'est 1) parce que Duner a marqué 

ce point sur sa carte, 2) parce que M. Jaderîn qui a été l'année passée au cap Lee, a assuré que 

Fôrvexlingsudden (Channings) en était visible, 3) parce que j 'ai vu du signal Fôrvexlinga, entre1 

deux montagnes, un sommet bombé que j 'ai supposé être le cap Lee mais sur lequel je n'ai pas vu, 

il est vrai, le signal établi par M. Jiiderin". 

Séance tenante on changea le programme des premiers travaux qu'il y avait à exécuter. Au 

moyen de ma lunette de Bamberg j'indiquai approximativement le point qui me paraissait convenir 

pour y élever le signal du cap FOrvexling. 

Après avoir pris le thé et s'être un peu réchauffés, MM. Tschernyschew et De Geer retour­

nèrent à leur vaiseau par un léger brouillard. Ce même jour le LedoJcol partit pour le Nord. On 

allait établir un autre signal à FOrvexlings Point et ériger des signaux au Svanberg et au mont 

Blanc1). 

AuSpitzberg Si ie me suis arrêté si longtemps sur ces faits au fond si peu importants, c'est qu'ils caracté-
il faut saisir J & r 
les minutes risent parfaitement les conditions de notre travail. Si le signal de Fdrvexling avait été élevé à la 

au vol. 1 

place ou il devait être, l'observation des angles horizontaux au cap Lee eût déjà été faite dans le 

courant de la nuit précédente, le temps ayant été d'une beauté à laquelle on ne peut guère s'at­

tendre dans ces parages. Pendant les quinze jours que j 'eus encore à passer au signal, pareil temps 

ne me fut plus donné. Le travail resta inachevé, je ne parvins qu'à faire toutes les observations 

astronomiques et la plupart des géodésiques. Néanmoins, à bien considérer tous les détails, nous 

pouvions nous louer du succès obtenu: dans la nuit même où les membres de la Commission étaient 

au pied de la montagne, le temps s'était mis au beau, on avait aperçu une erreur dans la position 

d>n signal et cette erreur avait pu être immédiatement corrigée, tandis que si le temps eût été 

brumeux, la correction ne se serait peut-être faite que beaucoup plus tard2). 

Excursion Pondant que nos hôtes étaient encore avec nous, le temps se maintenait assez beau et pour 

ne pas perdre de temps j'avais envoyé l'électro-technicien Dmitriew à une éminence qui se voyait 

à l'Est dans le lointain, afin d'y établir une mire en pierres, nécessaire dans la triangulation du 

lever topographique. Je lui avais recommandé d'essayer en outre d'atteindre le cap Blanck au SSE 

1) En 1899 on n'a pas installé le signal sur le mont Biélaia (Blanc). En 1901 j 'a i construit le signal au mont Hellwald à 
côté du mont Blanc. Voir Voyages à la partie centrale du Spitzberg en 1Û00 et 190Î, chap.VIL 

2) C'était là le premier signal dont l'emplacement avait été mal choisi. E t quel n'aurait pas été notre découragement si 
alors nous avions su ce qui nous attendait dans la suite! Le signal Agardh, observé à Lee en 1899, se trouva renversé en 1900. 
En outre il avait été mal placé par rapport au signal Svanberg et celui-ci dut être remplacé par un autre, Svanberg .N» 2. Le 
second signal Forvexlings, construit en pierres au point que j 'avais indiqué et observé à Léo en 1899, se trouva renversé en 
1901, de sorte qu'il fallut le reconstruire et refaire les observations. 
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de la pyramide pour y établir une autre mire semblable. Dmitriew s'était mis en route, la boussole 

en poche, le fusil en bandoulière, tant il désirait conquérir les lauriers d'un grand chasseur. 

Vers 8A du matin il s'éleva un vent NE qui nous amena le brouillard. Je n'avais idée des dan­

gers auxquels j 'avais exposé Dmitriew en l'envoyant errer seul dans une localité sauvage que 

personne de nous n'avait jamais parcourue. Je n'avais pas encore vu alors les crevasses des glaciers 

que je n'eus que trop l'occasion de connaître plus tard et je ne prévoyais aucune possibilité qu'il 

pût se trouver en présence d'un ours. Je restais calme, quoiqu'il ne rentrât pas toute la journée. 

Ce ne fut qu'à 5 heures que Dmitriew revint les joues creuses, la figure livide, tout gelé et 

affamé. Il s'était égaré dans le brouillard, le pied lui avait manqué et il avait roulé par la pente 

escarpée d'un glacier entre le cap Lee et le cap Blanck. Malgré tout il était parvenu à ce dernier, 

y avait placé une mire, malheureusement à un point mai choisi par suite du brouillard. 

A 19A 3m (15 Août, 7A 3m du matin) j 'observai un cercle lumineux autour du soleil. Le ciel Halo. 

était couvert de nuages Cirrus assez épais. 

Azimut du bord nord : b = 258° 34' 

sud : c = 306 6 

Distance zénithale du point supérieur : a = 51° 11 

„ „ du soleil: 72 51 

La partie inférieure du cerle était dans des nuages Stratus. 

Depuis quelques jours déjà j 'avais cru m'apercevoir que la pyramide que j 'avais élevée sur 

son ancien fondement se dilatait à la base. Je regrettais profondément de ne pas l'avoir dé­

molie jusqu'au fond pour la reconstruire toute entière à nouveau. Pour savoir si mes soupçons 

étaient fondés ou non, j e mesurais tous les jours avec un ruban la circonférence de la base; j 'avais 

en outre marqué 5 points autour1 de la pyramide, dont je pointais parfois les bords avec l'instru­

ment Hildebrand. 

Ces observations faites on différents jours ne m'indiquèrent cependant aucun changement, d'où 

je dus conclure, soit que la méthode suivie ne convenait pas, soit que la pyramide, après s être 

d'abord modifiée, comme j ' en étais convaincu, n'avait plus éprouvé aucune modification, soit enfin 

que mes soupçons avaient été sans fondement1). 

A l l f i environ du soir s'ouvrit tout à coup à nos regards le côté opposé du Stor Fiord, illuminé g^jj^or". 

par les rayons violet rosâtre du soleil de minuit perçant les nuages. Le nombre de cimes couvertes 

de neige et de monticules, dont l'île devant nous est hérissée, est vraiment étonnant. Leur aspect 

suggère involontairement la pensée de la puissance sans borne de la nature. C'est surtout entre 

Whales Head et le mont Agardh que les montagnes sont nombreuses. 

1) Les années suivantes, chaque fois que je passais devant le cap Lee, j 'en regardais la cime avec inquiétude p e n d a n t 

contre mon attente, le signal se tenait debout même pendant la dernière année de la triangulation, bravant toutes les intem­

péries du Spitzberg. 
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Azimuts 
approxi­
matifs. 

Et au-dessus de ce troupeau de montagnes s'élève, un peu à côté, un majestueux dôme go­

thique orné de tourelles en flèche. C'est le massif du Hornsundtind descendant vers l 'Est en mu­

raille presque à pic. Il était également éclairé par la lumière d'un rose violet du soleil de minuit. 

Le tableau que nous avions devant nous était vraiment sublime. M. Hansky en prit le dessin 

et les jours suivants essaya de le colorier. La forme était bien rendue, mais les couleurs étaient 

loin des nuances que nous avions eues sous les yeux. 

Les signaux Whales Point, Whales Head et Agardh, quoique visibles, ne purent être observés. 

Un vent froid assez violent agitait l 'instrument et faisait vaciller les images. A l'aide de la lunette 

je pris le contour du Hornsundtind et les azimuts approximatifs de quelques-unes des montagnes. 

Les points a, b, c indiquent les -sommets du 

Hornsundtind; d est la cime d'une colline aiguë* 

que dans la description de mes voyages au Hedge-

hog je désigne sous le nom de Monticule x)b e est 

peut être le Mont Zoubtchataïa2). 

Sur le cercle horizontal j ' a i pris les azimuts 

suivants (du S au W): 

a = 43°18'5; b = 4S°20'; c = 43°17'4; d = 43°15'. 

Hornsundtind visible du cap Lee à travers la lunette. 
A l'azimut 36°6'je distinguai dans la lunette 

une terre peu élevée au-dessus de la mer, et, à 

l'azimut 36° 22', au-delà d'un intervalle peu large, s'élevait une petite montagne symétrique isolée. 

Plus loin, au-delà d'un intervalle encore de moindre largeur, commençait une série ininterrompue 

de montagnes aux azimuts 36° 38', 37° 21 ' , 37° 28'.... 

A l'azimut 39° 18'5 je crus distinguer, ainsi que M. Hansky, une montagne s'élevant près de 

la rive et portant au sommet une pointe aiguë. Etait-ce là un signal ou non, c'est ce que je n'osais 

décider, la distance ayant été pour cela trop grande3) . En lisant au cercle horizontal les azimuts 

des montagnes visibles j ' a i dessiné à travers la lunette leurs profils. 

1) Voir A. S. Wassiliew: Quatre voyages a travers le Spitsberg au signal Hedgehog^ premier et second voyages, les descriptions 
qui se rapportent au 15 et au 24 Avril 1900. 

2) Voir Troisième Voyage au signal Hcdhehog, description relative au 18 Mai 1900. 
3) Si j 'avais déjà vu le mont Hedgehog de près, même rien qu'une seule fois, et si à cette époque j'avais su distinguer 

les signaux avec la même facilité que plus tard lorsquo j 'en eus acquis l'expérience, le signal Hedgehog eût certainement été 
observé du cap Lee. Le mont Hedgehog est d'une forme tellement caractéristique (voir les photographies dans Observations 
au mont Hedgehog et dans Quatre voyages à travers le Spitzberg au signal Hedgehog) que dans la suite je le reconnus au premier 
regard parmi les profils dessinés par moi au cap Lee. Le mont Hedgehog est celui qui est marqué de l'azimut 86° 22.' La com­
paraison de l'azimut (indiqué dans le texte) du mont Hornsundtind (sommet a) avec son azimut précis (voir chapitre V de la 
seconde partie de cette monographie) fait voir que tous les azimuts consignés dans le texte nécessitent une correction de—4ÎB, 
c. à d. que l'azimut du mont Hedgehog pris du cap Lee est égal à 86°22' —4!6 = 36°18' SW. 

Les montagnes dont l'azimut est donné (dans le texte) à côté sont certainement d'autres sommets du massif Hedgehog 
(Voir Deuxième et troisième voyages au signal Hedgehog, descriptions qui se rapportent au 18 Avril et au 19 et 20 Mai 1900). Le 
mont noté par l'azimut = 36°B' — 4!6 = 36C0!S est celui que j 'a i pris pendant les observations au Hedgehog pour la Mire 
(Voir plus bas Observations au mont Hedgehog). 

Comme au cap Lee je n'ai pas vu à gauche des éminences pointant au-dessus do la mer, on peut en conclure que les 
monts Dummerkerl et Keilhau ne s'élèvent pas au dessus de l'horizon et sont invisibles à ce point. 
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Comme le personnel de l'expédition suédoise nous avait plusieurs fois confirmé ce que nous 

avions lu dans les procès-verbaux do la Commission du Spitzberg (§§ 1,11,29,30,185,186,194,226,242 

et appendices aux §§ 242 et 298) sur l'inaccessibilité de la cbaîne Chydenius, la hauteur du mont 

Newton, un des sommets de la chaîne, et l'importance des observations du signal que l'expédition 

suédoise était chargée d'y élever, nous examinâmes soigneusement-, M. Hansky et moi, la partie 

intérieure du Spitzberg au N et au NW, espérant nous trouver devant un panorama plus maje­

stueux encore que le Hornsundtind; mais à l'exception d'une plateau élevé couvert de neige et de 

glace dans toute son étendue, nous ne découvrîmes rien. Ce qui nous frappa le plus, c'était l'im­

mense quantité do neige et de glace l) . 

J 'observai tous les massifs do l'intérieur; l'un d'eux se terminait en pointe à l'azimut 137°16 

SW, mais cette pointe était trop grande pour être un signal3). Puis à l'azimut 126°l ' SWnous aper­

çûmes un immense rocher d'une hauteur de 20 à 30 secondes (environ 

10 mètres) et de la forme d'une botte renversée, la pointe en haut. : : 

Frappé de son aspect original qui semblait contrarier les lois de A ' 

l'équilibre, je l'observai un des jours suivants comme je le faisais pour s^ \ <̂  

les signaux. J e l'appelai Mont Smyslow en commémoration de l 'astro- ^*^—^" - ^ —" -""* 

nome et géodésien russe 3). 

Août 16. Ç Malgré le beau temps qu'il faisait — les alentours les plus proches étaient sans 

brouillard — le vent assez fort qui soufflait ne me permit pas de me livrer à des observations. Dmi-

triew ne se sentait pas à son aise après son expédition de la veille; il fallut lui faire prendre du 

cognac et l'exempter de tout travail. 

Dès le jour même de mon arrivée au cap Lee j 'avais eu l'intention d'organiser des observa-, ^ ï r ï d T 

tion météorologiques régulières, mais une circonstance m'avait arrêté: -c'est que je ne possédais '̂̂ de'rÊorf-0 

qu'un seul baromètre anéroïde dont je devais soigneusement ménager la correction constante. Les zon-

observations des latitudes astronomiques étant liées à cet anéroïde quant à la réfraction, 

1) Lors de mon séjour en 1901 au signal Tschernyschew, un peu à l'Est du mont Chydenius et du mont Newton, je 
pus embrasser du regard toute l'étendue du cap Lee, ce qui prouve que de là la cime du mont Newton doit aussi être __ 
visible; mais comme du côté Sud cette montagne est à pente douce, couverte do glace, elle n'attire la vue que par sa hau­
teur. Le signal Tschernyschew, élevé par moi en 1900 sur un sommet voisin du mont Newton, doit, vu du cap Lee, se 
projeter sur le ciel et tout au plus sur la neige du versant nord du mont Tschernyschew, ce qui cependant n'est guère 
admissible. Voir Observations au mont Tschernyschew et Voyages à la partie centrale du Spitzberg en 1900 et 1901. 

2) Ces massifs — les monts Svanberg et Backlund — sont désignés sur la carto anglaise de 1898 sous le nom de White 
Cathedral, sans doute à cause de leurs coupoles neigeuses. Le rocher observé par moi, ne serait-il pas par hasard celui que 
M. Akhmatow avait si soigneusement observé au mont Agardh en le prenant pour lo signal Backlund? Pour les détails 
voir Observations au mont Svanberg, description relative au 10 Août 1901; Observations au mont Backlund, description qui se 
rapporte au 24 Août 1901; Voyages à la partie centrale du Spitzberg en 1900 et 1901, description se rapportant au 25 et 
31 Août 1901. f 

8) Plus tard, dans une rencontre avec M. De-Geer, je lui parlai de ce jeu de nature. Ne croyant pas qu un rocher 
isolé, placé ainsi au sommet d'une montagne, pût se tenir longtemps en équilibre, il émit la supposition que ce devait être 
une muraille rocheuse que nous avions vue en sa longueur. Cependant, en 1900 et 1901, me rouva y 
Svanberg et Backlund (voir plus bas), je revis le même rocher et je l'observai avec soin. Sa forme-resserrée a Ja base 
(12*), plus épaisse au milieu (15*), se rétrécissant do nouveau vers le haut et se terminant en angle o b t u s - é t a i t encore 
plus caractéristique que je ne l'avais vue au signal Lee, 

_ 5 
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©Iles auraient perdu leur valeur s'il s'était produit une modification dans' sa correction con­

stante. 

Cependant j 'avais pu me convaincre que j 'avais avec moi d'excellents subordonnés qui atta­

chaient du prix aux bons rapports que nous avions avec eux et qui exécutaient strictement ce que 

je leur ordonnais. Plusieurs jours durant je les avais exercés à faire la lecture des thermomètres et 

du baromètre avec une exactitude allant jusqu'à des dixièmes de divisions et c'était un vrai plaisir 

de voir le soin avec lequel ils remplissaient leur tâche. Les uns avaient foi en notre mission, les 

autres avaient la satisfaction d'apprendre quelque chose de nouveau. 

I l me vint à l'esprit d'introduire dans la journée des observations horaires sur la pression de 

l'air, la température, les condensations (précipitations) atmosphériques, la nébulosité, le vent, l 'état 

de l'horizon dans la direction des signaux. En suivant ce système je pouvais être sûr que pas une 

heure de beau temps ne serait perdue, que je ne serais plus sous le sentiment de n'avoir pas assez 

bien observé le temps et que j 'accumulerais ainsi toutes sortes d'observations météorologiques qui 

pourraient devenir plus tard d'utiles renseignements ou des matériaux de déduction. 

Début des Aux observations prirent successivement part Dmitriew, Doroféew, Grouzdiew, Noskow etmoi-
obser\ations 

horaires même, chacun huit heures durant. Le 16 Août, à 8 du soir, je fus le premier à inaugurer le ser-
meteorolo-

giques. vice. Pour me rendre bien compte de la fatigue qu'il pouvait donner, j e le prolongeai pendant douze 
heures. Le lendemain, de 8 du matin à 4A ,vint le tour de Dmitriew, etc. La machine était en train, 

il n 'y avait plus qu'à en surveiller la marche régulière. 

Le temps se montra désagréable toute la journée. Le Journal porte: Vent fort, tantôt avec 

pluie ou avec verglas, tantôt avec neige, parfois en flocons, parfois grenue. 

Arrivée de la Août 17. % Dans la matinée l'officier en chef du Bakan nous envoya tout un colis de lettres 
correspon­

dance, venues d'Europe. La joie des favorisés était immense; les autres, tout tristes, se regardaient comme 

oubliés. Mais leur mécontentement ne dura que le temps que prit la première lecture par ceux qui 

avaient été plus heureux. On se communiqua aussitôt les nouvelles les uns aux autres et l 'intérêt 

devint général. Dans la tente do nos matelots on n'entendit toute la journée que la lecture mono­

tone des lettres qu'on se passa à tour de rôle et qu'on lut et relut en société. 

A 6* du soir nous reçûmes du capitaine du Bakan un billet nous invitant à assister le lende­

main aux prières à l'occasion de la fête de la Transfiguration et à prendre par t au déjeûner qui sui­

vrait. Je répondis que j 'acceptais avec plaisir, mais dans le cas seulement où. le temps m'empêche­

rait de me livrer à mes observations. C'est que je me trouvais comme attaché au signal: le temps 

pouvait subitement se mettre au beau et j ' aura is peut-être manqué un bon moment. En outre le 

repas au milieu de camarades et ensuite l'ascension de la montagne auraient pu me fatiguer, ce qui 

aurait pu exercer une mauvaise influence sur le travail des observations. 

Mesure Les signaux topographiques disposés sur les montagnes côtières du détroit Thymens à l 'Est, 
d'une base. 

près du cap Blanck au Sud, devaient nécessairement être reliés par une triangulation d'après 

laquelle M. Hansky pouvait faire le lever photogrammétrique. J e trouvai à une demi-verste au 

Nord de notre tente un terrain presque plat, propre à y mener de l 'W à l'E une base d'environ 
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mètres. 

300 mètres de longueur. Malgré un vent NE assez frais j 'employai le temps de 12* à 2A' à mesurer 

avec Noskow cette base au moyen d un ruban en acier, ce que je fis deux fois, en sens inverses. 

Les longueurs obtenues étaient: 

De l'W à l'E 213 décim. X l 3 - t - 90,41 décim. = 285? 94 

„ l'E à l ' W 213 „ X 1 3 - H 90,98 „ = 2 8 6 ? 00 

De retour à la tente il me vint à l'esprit de comparer les chronomètres de poche fils étaient Comparaison 
x r v des chrono-

agaçants à cause de la rapidité et du bruit sourd de leur mouvement) en écoutant le chronomètre 

qui fait treize battements en six secondes et en regardant le chronomètre qui bat quatre dixièmes. 

La comparaison d'après le nouveau procédé exigeait une attention considérablement moins 

intense et de plus les différences entre les indications des chronomètres ne manifestaient pas d'écart 

dépassant zh 0f04. 

Août 18. $. A 8£ du matin l'homme de service m'éveilla en m'annonçant que le temps était 

clair. L'ombre que les cordages projetaient sur la toile de la tente disait assez que le soleil était 

dans tout son éclat. Je m'habillai à la hâte et après avoir fait la comparaison des chronomètres je 

sortis. Le ciel était en effet très clair, mais l'horizon était masqué par le brouillard qui planait assez 

près de nous. Néanmoins je sortis l 'instrument de la caisse et l'établis sur le trépied. Cependant je 

ne pus faire aucune observation, car en moins d'une demi-heure le brouillard s'était épaissi et nous 

enveloppait de tous les côtés; l 'instrument se trouva bientôt tout mouilllé et vers 1h je dus le réemballer. 

M. Hansky était parti pour assister aux prières et au déjeûner sur le BaJcan. Comme je voyais 

que nos matelots n'avaient pas envie d'y aller, je n'avais envoyé avec lui que Noskow et Grouz-

diew d'une part parce qu'ils n'avaient aucun prétexte plausible de rester, d'autre part pour montrer 

qu'il était loin de moi de refuser de prendre part à la fête. Nos matelots préféraient en général 

notre travail à celui du service sur le BaJcan, ils y avaient foi, y trouvaient du sens et étaient flattés 

d'y prendre part. 

Jusqu 'à 1A je m'occupai de l'examen et de la mise en ordre du petit instrument universel Hil-

debrand N° 2054 que je me proposais d'employer dans la triangulation pour les photogrammes. 

Entre autres j 'examinai l'échelle du télémètre, ramenai la collimation à zéro et corrigeai les 

niveaux. Un peu plus tard nous reçûmes la visite de l'infirmier et du Ismester *) du Ledukol qui 

prirent le thé avec nous et partirent avec leurs fusils pour aller errer dans les alentours, rêvant 

aux glorieux exploits de chasseurs d'ours. 
Vers les 3 heures, le temps resté jusque là brumeux et calme devint tout à coup très venteux. 

Tout le travail physique étant déjà fait, il fallait inventer quelque chose de nouveau pour tenir 

mes hommes en haleine. 

J'ordonnai à Dmitriew de diviser une perche en décimètres, en lui expliquant qu'elle nous ser-

1) Avant de s'engager dans la mer Polaire chaque naviro prend à bord un „Ismester", c. à d. un piloto (employé) 
familiarisé avec les conditions do navigation dans ces parages. Quoique les Ismesters ne soient pas toujours des hommes 
vraiment expérimentés, les capitaines ont intérêt à les prendre à leur service parce qu'ils ont ainsi moins de responsabi­
lité on cas d'accidents toujours possibles dans ces eaux pleines de dangers. 

6* 

Fête de la 
Transfigu­

ration. 
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virait de règle dans l'emploi du télémètre de l'instrument universel. C'était un plaisir de voir avec 

quel zèle il se mit à ce travail. Afin de s'assurer si les chiffres ne se voyaient pas à rebours dans 

la lunette, il me demanda la permission d'établir l'instrument universel Hildebrand. Puis il plaça la 

règle et, courant plusieurs fois de l'instrument à la règle et de retour pour corriger les défauts 

remarqués, il fut tout hereux de voir dans la lunette les chiffres renversés de l'échelle dans leur 

ordre naturel. 

Quoique le temps fût relativement calme, le brouillard qui couvrait l'horizon lointain empê­

chait d'observer les "signaux. 

De 6A à l\h je fis avec l'instrument Hildebrand la détermination des points saillants à l'extré­

mité Ouest de la base. 

Observations A 8A le temps se mit au clair au NE. A 9A environ revint du Balmn M. Hansky et avec lui le 

q Ï Ï T ï ï t médecin Volkovitch, le pilote Alexéew et l'Ismester Stinersen. Mais comme le temps se remettait 

en se moment au beau, je voulais en profiter pour m'occuper de mes observations. Nos hôtes expri­

mant le désir de voir une étoile, je voulus leur faire plaisir et je dirigeai la lunette sur la Polaire. 

Ils en furent très contents, car ils n'avaient jamais vu d'étoile en plein jour, et rentrèrent joyeux 

dans la tente ou se trouvait M. Hansky, tandis que moi j'allai à ma besogne. L'humidité de l'air 

se déposant sur le verre de l'objectif et y devant givre, les étoiles se voyaient à peine. 

H me vint alors à l'idée de faire du carton d'une boîte un tube et d'en entourer l'extrémité de la 

lunette. Aussitôt les étoiles devinrent nettement visibles. L'oculaire était de force moyenne. Les 

images s'obtenaient calmes, mais les conditions atmosphériques étaient malheureusement très défa­

vorables. Jamais jusque là je n'aurais pu croire qu'il pût se présenter des conditions d'observation 

aussi indues que celles devant lesquelles je me trouvais ce jour-là. J'étais littéralement dans les 

nuages. Au-delà de 30 à 40 mètres je ne voyais rien et quant à la mire, il n'y avait pas à y pen­

ser. Comme dans l'impossibilité d'observer l'azimut il n'eût pas été avantageux de déterminer 

l'heure, je me mis à déterminer la latitude. Cependant les nuages envahissaient le ciel de plus en 

plus et je ne pus faire que huit pointages sur a Petite Ourse, a Grande Ourse, a Lyre. 

Pendant mon travail le vent était faible, mais un épais brouillard se déposait en givre sur tous 

les objets: cercles, microscopes, niveau, tout en était couvert. Pour prendre les lectures, je dus avec 

les doigts faire disparaître le givre du niveau et même des cercles. Quant au verre de l'objectif, 

garanti par le tube, il était resté transparent. 

Tout le temps que j'étais occupé, nos hôtes du Balcan avaient disputé avec M. Hansky sur le 

rôle qu'ils jouaient dans l'expédition. Ils se plaignaient de n'être pour nous que comme des voitu-

riers, tandis que nous autres, nous étions pénétrés de l'importance de notre travail auSpitzberg. Ils 

ajoutaient qu'ils se résigneraient cependant si leur tâche était adoucie par quelque distraction. 

Quand je rentrai dans la tente ils étaient déjà partis. Ce jour-là encore il ne m'avait pas été donné 

de déterminer l'heure. Je me couchai à 2A après avoir comparé les chronomètres. 

Août 19. 1? Brouillard toute la journée et parfois neige. Mon travail se réduisait presque à 

rien. Depuis si longtemps déjà j'étais là, sur la montagne, et je n'avais encore pu faire aucun lever. 
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D'ailleurs comment pouvais-je l 'entreprendre? De planchettes, point; m'éloigner considérablement 

du signal était chose impossible; prendre l'unique baromètre que je possédais, c'eût été l'exposer 

à des cahots inévitables et j e devais le ménager; employer la méthode des triangles (canevas trigo-

nométrique) n'était pas applicable vu l'absence de points saillants dans les alentours du signal qui, 

comme j e l'ai dit plus haut, étaient très plats. 

Dans la journée Dmitriew avait divisé des perches en décimètres qu'il avait distingués alterna- Essai de 

tivement avec de l'encre de Chine. Voici quelle était mon intention: donner une pareille perche à lever. 

trois de mes matelots et les faire avancer sur trois lignes, l 'instrument occupant le milieu et ser­

vant également de niveau. Cette méthode devant selon moi me permettre de déterminer la position 

de l'instrument, ainsi que les distances, j ' e n fis en essai. Elle se trouva être bonne, mais elle exi­

geait un trop long travail. 

Dans le courant de la journée j 'é tablis deux fois l'instrument Bamberg pour observer les 

signaux, mais chaque fois en vain: la neige venait comme exprès me contrarier. Un certain 

temps Whales Head était bien visible. 

Nous étions déjà si habitués au vent que nous regardions comme la règle de l'avoir très fort 

et comme l'exception de le trouver faible. Ce jour-là il soufflait faiblement. A notre signal c'était 

le vent NE qui était le plus fréquent, vraisemblablement pour cette raison que le détroit Thymens 

forme pour ainsi dire un canal où tous les vents d 'Est s'engouffrent comme dans un entonnoir, 

pour se je ter ensuite en partie sur notre stationnement. 

Au Sud-Est du signal, à une distance d'un mètre, nous avions creusé une fosse dans l'inten­

tion d'enfoncer le centre dans la roche du sous-sol, mais comme la cavité était toujours remplie 

d'eau, nous fûmes obligés de nous contenter de le fixer dans une grande dalle que nous avions 

apportée des environs1). 

Noskow souffrait toute la journée d'un dérangement d'estomac; c'était sans doute une indi­

gestion qu'il avait rapportée du JBàkan. Faute de pharmacie portative, je ne pus lui donner que du 

cognac, panacée dans toutes nos indispositions. 

Août 20. O Une heure et demie ou deu^ heures après que je m'étais couché, l'homme de ser­

vice m'éveilla en me disant qu'il faisait beau. J e m'habillai à la hâte, je sortis, on ne m'avait 

pas trompé, le temps était réellement clair. J e comparai alors les chronomètres et, avec l'aide de 

Dmitriew que j 'avais éveillé, j 'établis l 'instrument et commençai les observations. 

Dans ma crainte perpétuelle de voir survenir le brouillard ie ne savais que trop à quoi m en journée 
r r J . astrono-

tenir là-dessus. J e me dépêchai donc de déterminer l 'heure d'après les différences des azimuts de miqUe. 

a Petite Ourse et y Dragon, en faisant 4 pointages sur la mire et 2 sur le signal Svanberg. J'avais 

ainsi trouvé l'azimut du signal Svanberg 2). Déjà auparavant j 'avais obtenu l'azimut du signal 

1) Jo regrette maintenant de n'avoir pas pensé alors à creuser des rigoles d'écoulement; j 'aurais peut-être réussi a 
dessécher les alentours du signal et j 'aurais donné du travail à mes hommes en leurs moments inoccupes. 

2) Dans la suite, après l'expérience que j'avais acquise en 1900 et 1901, les opérations complètes consistèrent, du moins 
quant à moi, en 8 pointages d'une étoile et en 8 autres de la mire. 
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Whales Point et aujourd'hui je parvins à déterminer une seconde fois l'azimut du signal Agardh. 

Je devais toujours choisir parmi les signaux celui qui n'était pas couvert par le brouillard. 

Plusieurs fois l'idée m'était venue d'accumuler les azimuts directement sur la mire, mais je 

ne pus me décider à le faire à cause de l'erreur qui serait provenue du rattachement de la mire au 

signal et cela d'autant plus que l'image de la mire, par suite de sa proximité (957m), coïncidait 

presque avec le foyer de la lunette. 

Dans ma défiance relativement au temps je me contentais d'abord pour la détermination de 

la latitude d'une seule mise dans chaque position de l'instrument. Voyant cependant que le temps 

se maintenait, je revins au programme. Je fis en tout 36 pointages des étoiles près du méridien en 

les réunissant par deux et par quatre à des hauteurs approximativement égales au Nord et au Sud. 

Défaillance Vers BA du matin, Grouzdiew qui tenait le parasol près de l'instrument pâlit tout à coup et 

Grouzdiew. Pu^ ^ P e m e s e tenir sur ses pieds. J'ordonnai de le coucher en le couvrant aussi chaudement que 

possible et je le remplaçai par Doroféew. Après six heures de sommeil Grouzdiew se réveilla se sen­

tant beaucoup mieux. Il nous dit que c'était la première fois que pareille chose lui arrivait. Quelle 

pouvait donc avoir été la raison de ce malaise? Serait-ce un effet de la visite au Bàkan ou la con­

séquence de notre vie au milieu des marais? Dmitriew, après le froid qu'il avait pris, continuait de 

tousser, Grouzdiew aussi commença à tousser. 

Héliographe. A 10A du matin environ nous reçûmes de Whales Point une dépêche héliographique: „Bon jour, 

Pierre. Ou en êtes-vous chez vous?" Sur mon ordre Pierre Dmitriew répondit: «Observations de 

latitude terminées, azimuts en trois mises, angles horizontaux encore en train. Et votre travail 

chez vous?" Nous attendîmes longtemps, mais il ne vint aucune réponse, quoique le soleil fût encore 

dans tout son éclat. Malgré la distance de 63 klm qui nous séparait de Whales Point, les signes 

héliographiques étaient parfaitement visibles, non seulement vus à la lunette, mais même à l'oeil nu. 

Ce fait prouve une fois encore la grande transparence de l'atmosphère au Spitzberg, car en Europe 

on ne peut se servir de l'héliographie qu'à des distances ne dépassant pas 30 à 35 klm. 

A peu près à midi mes observations durent prendre fin à cause du temps qui devenait brumeux. 

Bien que l'horizon se fît encore plus net, les images obtenues n'étaient pas calmes. Le signal FSr-

vexlings était dans le brouillard. 

Après m'être reposé pendant trois heures, je me mis à observer les distances zénithales des 

signaux, en introduisant dans le nombre des signaux voisins le mont Hornsundtind et, au WNW, 

le mont Smyslow (v.p. 33) au sommet duquel s'élevait une sorte de signal, naturel ou artificiel, mais 

en tout cas très original. Les nuages approchant, il ne me fut pas possible d'exécuter le cercle 

entier des distances zénithales. Le signal Whales Head s'apercevait difficilement et de plus le vent 

me fouettait les yeux en sorte qu'au lieu de placer l'image du signal dans le carré formé par l'in­

tersection des deux paires de fils, je la plaçais au-dessus, au-dessous, ou à côté 1). 

1) Dans la suite j 'a i toujours fait les pointages de cette manière, môme par le beau temps. Cetto méthode donne des 
résultats plus exacts qu'en plaçant les images dans le carré. J e n'ai employé le milieu du carré que dans les détermina­
tions du temps pour observer le passage des étoiles. 
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Dans l'après-midi j e m'occupai de la détermination de la tare des micromètres et je réussis à 

l'obtenir pour chaque micromètre à un même point du cercle. Le brouillard humide qui se dépo­

sait en gouttelettes sur l 'instrument m'obliga d'interrompre le travail: à travers les gouttelettes 

les traits perdaient leur netteté et paraissaient ondulés. 

Août 21 . £. A mon réveil à Q1/^ h. du matin le ciel était clair, mais l'horizon était dans le Brouillard, 

brouillard. Dans la pensée que cela durerait je pris tranquillement mon thé, mais un quart d'heure 

plus tard nous étions de nouveau dans le brouillard et l'occasion de prendre l'azimut m'avait ainsi 

échappé. Toute la journée se passa à faire nos préparatifs dans l 'attente du beau temps: 5 minutes 

lé temps devenait clair, une demi-heure ou une heure il y avait du brouillard; l'atmosphère n'était 

pure qu'au pied de la montagne. 

Arrivèrent du Bakan le médecin Volkovitch et l'enseigne Ounkovsky, demander où en était 

notre travail. Je leur répondis que la latitude était prise et que c'était là tout ce que nous avions 

pu faire, les signaux n'ayant jamais été tous visibles en même temps. M. Volkovitch exprima l'opi­

nion que je suivais trop rigoureusement le programme et que j 'a t tendais des conditions de temps 

toutes extraordinaires. Là dessus je leur montrai dans la lunette le signal Agardh qui était le 

mieux visible: l'un d'eux put l'apercevoir, l 'autre non. „Et cependant, leur dis-je, je fais les obser­

vations dans ces conditions et je me contente des images que j 'obt iens". Ils partirent après avoir 

pris le thé. 

Touto la journée j 'avais eu l'intention de mesurer les distances zénithales des signaux, mais 

l'horizon resta presque toujours couvert. Le ciel avait quelquefois des éclaircies, ce qui me permit 

de faire 2 pointages de a Petite Ourse, afin de déterminer l'azimut, et 2 autres du signal Agardh. 

C'était le seul point visible et encore le second pointage de l 'Agardh ne fut-il fait qu'au hasard à 

travers le brouillard. 

Nos hôtes nous avaient communiqué qu'au Whales Point on avait encore moins fait que chez nous. 

Mes matelots-météorologues avaient commencé à se mettre en retard dans leurs observations: 

je leur annonçai que tout retard de cinq minutes serait puni d'une prolongation de deux heures de 

garde la nuit. 

Avant le dîner je réussis encore à déterminer la tare de chaque micromètre sur trois points 

symétriques du cercle. 

Mon tour de rôle pour le service de nuit commença à 2 heures. Le temps se maintenait si 

défavorable qu'il était impossible de faire même le moindre mauvais lever — tout était dans le 

brouillard. c 

A 6A 12" a., d'après le chronomètre Frodsham 9702 *), / - " ^ \ Arc-en-ciel. 

un cercle blanc apparut dans le brouillard du côté opposé / \ 

au soleil. A l'aide de l'instrument Bamberg je trouvai pour / \ 

le point a l'azimut 238° 8', pour le point b 311° 23', comme g I j / 

distance zénithale 64° 4 5 . 

1) Correction du chronomètre: Heure moyenne du lieu — F. 9702 = -*- 0 6m0f. Voir chap. V. 
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Août 22. 6\ Tantôt la neige tombait, tantôt le soleil éclairait à travers les nuages. L'horizon 

était couvert. Vers 9 heures du matin le vent du Sud qui pendant deux jours nous avait annoncé 

le brouillard, mais en laissant le ciel pur, se tourna brusquement vers l'Ouest, puis vers le Nord-

Ouest, enfin vers le Nord-Est. Le brouillard s'éleva en l'air et nous commençâmes, M. Hansky et 

moi, à espérer que nous allions avoir le beau temps: j 'espérais, de mon côté, pouvoir mesurer les 

angles horizontaux, et M. Hansky prendre le lever photographique. Notre attente fut vaine. Sur 

notre montagne l 'air était transparent, mais les montagnes des alentours étaient enveloppées 

dans le brouillard. 

Base du lever Dans la journée je mesurai encore deux fois, avec Doroféew, la base du lever topographiquè. 
topographique 

des alentours. J 'obtins les longueurs suivantes: 

De l 'W à l'E 213 décim. X 13 H - 83,08 décim. 

„ l ' E à l ' W 213 „ X 13 H - 83,52 „ 

Ces longueurs, avec celles que j 'avais trouvées auparavant (p. 35), donnent: 

W — E 1 285794 
} Yent 285797 Wassiliew et Noskow 

E - W ) 286 .00 
W — E 1 2 8 5 . 2 1 

> Vent faible 285723 Wassiliew et Doroféew 
E — W / 285 .25 

2 8 5 . 60 =t 0.14 

Une erreur aussi considérable que Q̂TQ de la mesure totale ne peut être attribuée qu'à ce que 

je n'avais pas de dynamomètre. Si j ' en avais eu un à ma disposition, l 'erreur n'aurait certainement 

pas dépassé =fc 07017 (valeur obtenue par les différences), c'est-à-dire ^ôôô de la longueur 

totale. 

Les derniers mesurages étaient faits dans la boue, les deux premiers pendant que le sol était 

couvert de glace. Les bouts du ruban, dans le premier cas, étaient marqués par des fiches en fil de 

fer et, dans le second, par des raies tracées sur la glace avec un clou. 

Pendant que je m'occupais sur la base, M. Hansky était parti avec son appareil photogra­

phique dans l'espoir de trouver un moment clair pour prendre la vue de la rive opposée du 

Stoor Fiord. 

Lever. Une heure après midi j 'al lai avec Dmitriew faire le lever de la localité au moyen de la bous­

sole et de l'anéroïde. Partant de la pyramide, je comptai le nombre des pas, puis, arrivé à un point 

voulu de la direction choisie, je fis la lecture de l'anéroïde, pris à l'aide de la boussole le rumb sur 

la pyramide et déterminai l'angle de la pente au moyen d'un rapporteur employé comme éclimètre. 

Chaque fois que la pyramide n'était pas visible, je prenais avec la boussole la direction de la sta­

tion précédente. Je parcourus ainsi la partie Sud-Ouest de notre montagne jusqu'à la croix russe 

et de retour, ce qui faisait un polygone fermé. Les distances des deux côtés de la ligne que je sui­

vais, je les évaluais à l'oeil nu, en en prenant notice. 
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A 3* le travail était fini. J 'espérais que la méthode que j 'avais suivie me permettrait d'obtenir 

le relief de la localité autour du signal. Il me suffirait, me semblait-il, d'augmenter le nombre des 

mires pour bien m'orienter. 

A 4A survint un épais brouillard qui empêcha tout travail. M. Hansky revint sans avoir pu 

rien faire. 

A 2* environ, lorsque j 'é ta is occupé du lever, j 'avais vu que le Ledokol s'éloignait dans la di­

rection NW, le Betty dans celle du S, le Bakcm restant au pied de la montagne. 

Août 23. £ . Toujours le brouillard, toujours le mauvais temps. Avec le vent, môme assez fort, 

nous pouvions nous reconcilier, mais que faire avec le brouillard. Pendant que j 'é ta is dehors pour 

faire une reconnaissance dans les environs, M. Hansky établit un tir à la cible et s'amusait avec 

les hommes à tirer soit avec des revolvers ou avec des fusils. J 'entendis les coups, j e rentrai et 

allai demander immédiatement à Hansky de cesser ce jeu. „Nous n'avons pas beaucoup de car­

touches, lui dis-je, et monter du plomb du pied de la montagne au sommet n'est pas du tout chose 

commode". Il voulut alors que le poêle à pétrole brûlât toute la journée, à quoi je consentis d'abord; 

mais voyant que les hommes en faisaient de même dans leur tente, j e dus mettre fin à cette dépense 

inutile et qui était trop grande. 

Vers 3A de l'après-midi le brouillard se dissipa quelque peu, le ciel toutefois restait nuageux Reprise du 

et les sommets des montagnes étaient invisibles. Accompagné de Dmitriew et de Noskow, j 'al lai 

faire le lever au SE de la pyramide. Comme le temps nous resta favorable jusqu'à 8A du soir, nous 

pûmes parcourir toute la portion Sud-Est de notre montagne jusqu'au glacier, mais sans y de­

scendre. Aussitôt après notre retour (8A16OT) la brume nous enveloppa de nouveau. Cette persistance 

du brouillard me fit craindre de ne pouvoir finir tout le lever. En présence d'un horizon toujours 

aussi limité que le nôtre, la meilleure méthode à suivre était évidemment celle que j 'employais. 

Cette fois j e m'étais très heureusement orienté grâce à un nombre considérable de mires que j 'avais 

réussi à bien disposer. 

A i l du soir le ciel s'éclaircit, mais de tous les signaux un seul était visible, celui de Fô'r- Observation 
„ # de l'azimut, 

vexlmgs. Quoique la Polaire ne fût pas loin de la culmination, j e me mis à déterminer l 'heure et 

en même temps l'azimut. Si l'on attendait toujours les dispositions théoriquement commodes, on 

risquerait de n'arriver à rien. Après en avoir fini avec la comparaison des chronomètres, j ' eu s à 

peine le temps de faire un pointage sur le signal Fôrvexlings qu'il disparut aussitôt dans le brouil­

lard et que je me vis obligé de viser la mire. Je fis ainsi 4 pointages sur a de la Petite Ourse, 

4 autres sur la mire et j 'observai 4 passages d'à Cygne et 4 d'à Andromède. 

Aussitôt après il survint un brouillard si épais que la mire disparut à son tour. Le ciel pou­

vant cependant s'apercevoir, j e continuai mes observations, mais cette fois concernant la latitude. 

Après 2 observations d'à Andromède je pointai Y) Petite Ourse, mais aussitôt le premier pointage 

fini la brume s'épaissit tant qu'il me fut impossible de rien distinguer. 

Le vent était si faible que je me résolus à laisser l ' instrument sur le trépied en l'enveloppant 

dans un drap de lit et le couvrant soigneusement d'un morceau de la toile cirée ordinaire que nous 
1= AV. 6 
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Mesure des 
angles hori­

zontaux. 

Journé 
géodésique. 

avions. En ce moment-là je regrettais vivement de n'avoir pas à ma disposition de toile plus fine 

et plus molle. 

Août 24. QL. A 2A 45mm. nous aperçûmes du côté opposé au soleil un magnifique arc-en-ciel 

composé de deux arcs. J 'en observai les différentes parties avec 

l 'instrument Bamberg. Une tache blanche se remarquait au 

centre. Voici les azimuts des points a, b, c,d,e: 

« — 4°l r , b — 42°10' î c— 42°58', d — 44°30', e— 81°40\ 

La distance zénithale du point f, sommet do l'arc extérieur, 

indiquait 53° 50'. Les pointages se faisaient par le dessus de la 

lunette. Au moment de l'observation le chronomètre F 9702 

marquait 2h 45w 1) . 

A 10A le brouillard se divisa, quelques montagnes se montrèrent. A 11* je me mis à observer 

les angles horizontaux. Cependant leurs images étaient si peu nettes, si vacillantes, si mal visibles 

à travers la brume, qu'à 111 je les abandonnai pour m'occuper de la mesure des angles verticaux. 

Malheureusement je commis une manque d'attention dans l'ordre des mises: au lieu de mesurer 

symétriquement, cercle à gauche, les angles des objets I,II. . .IX, J e t , cercle adroi te , dans l'ordre 

inverse I, IX, VIII. . . .II, I, je fis toutes les observations pour les deux positions de la lunette 

dans le même ordre. Les distances zénithales ne se rapportent donc pas en moyenne au même 

moment de temps. La même inadvertance m'était aussi arrivée avec les angles horizontaux dans 

les mises I et III. Du reste le résultat de mon travail de la journée ne pouvait être satisfaisant, 

parce que plusieurs des signaux, cachés par le brouillard, étaient restés inobservés. E t dire qu'il 

m'avait fallu attendre dix-sept jours pour arriver à faire ces premières observations. 

C'est jusqu 'à la nuit avancée que j 'avais observé les angles verticaux et, quand les conditions 

étaient favorables les angles horizontaux. E t do toute cette peine quel résultat avais-je obtenu? 

Pour les angles horizontaux les séries I et III étaient à reprendre, II et IV devaient être entièrement 

refaites, V et Fi" étaient les seules terminées et encore y manquait-il le signal Agardh. Vers la fin 

de la série VI j ' é ta is à bout de force, les yeux me faisaient mal, il commençait à se faire très sombre, 

les traits du cercle ne s'apercevaient plus que difficilement. Le signal Whales Point s'était montré 

faiblement en raison de son peu de hauteur relativement à sa largeur, pendant toute la journé il 

s'apercevait même à peine sur le fond sombre du ciel. Le signal Whales Head, de forme conique, 

se projetait si nettement sur le ciel clair que j ' en distinguais même le mât qui, théoriquement par­

lant, n'aurait pas dû être visible, puisque sur la distance de 70 klm. son diamètre réel de 0.08 m. 

se réduisait à 0.3 d'une seconde de cercle. Néanmoins je l'apercevais très bien et M. Hansky l'aper-

1) Correction du chronomètre 

Voir chapitre V de la présente monographie 

Heure moyenne du lieu — F. 9702 = -*- 0 ' 1 1*7 . 
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çut aussi, sans que j'eusse attiré là-dessus son attention. Je dois cependant ajouter que l'agitation 

de l'atmosphère interrompait très souvent la vue du signal. La visibilité du mât à pareille distance 

est la meilleure preuve de l'étonnante transparence de l'air au Spitzberg. 

La lunette de contrôle augmentait de beaucoup la durée d'observation des angles horizontaux: 

n'ayant personne pour m'aider, je devais moi-même en faire la lecture avant et après chaque 

pointage avec la lunette principale. Ainsi se perdait toute la signification de la lunette de contrôle, 

c'est-à-dire la simultanéité de pointage par les deux lunettes. 

Me trouvant sans huile pour éclairer les microscopes, je me couchai dans l'attente que la 

clarté reparût. Je m'éveillai à 2*. Comme le brouillard continuait, je couvris l'instrument de son 

drap et de la toile cirée — il ne faisait pas de vent — et je me recouchai en chargeant les hommes 

de service d'observer l'état de l'atmosphère et de l'horizon. 

La matin lorsque je me remis au travail, je fus tout effrayé de constater que les oscillations de 

l'instrument, lorsque je marchais autour, recommençaient et allaient jusqu'à 1 —*1 y2 division (2" à 

2'.b) du niveau zénithal. L'examen attentif des raisons de l'influence de mes mouvements sur la sta­

bilité du trépied me persuada que je n'avais qu'à enlever la glace qui s'était formée dans la rigole 

autour du pilier. En effet, aussitôt que cette glace fut enlevée, les oscillations cessèrent. Pendant 

que duraient les observations, je dus à plusieurs reprises enlever la glace. 

Août 25. $. A partir de minuit il commença à neiger. Le brouillard couvrait tout. Le vent 

devint de plus en plus fort. Le baromètre qui avait monté jusqu'à 741"-m0 se remit à baisser. Vers 

11A, dans la crainte que l'instrument n'eût à souffrir, je le remis dans sa boîte. Le brouillard et le 

vent m'empêchèrent même de continuer le lever. Le reste du jour je m'occupai à préparer les copies 

des différentes observations. 

Dans la journée nous nous amusâmes à étudier un phénomène étrange. J'ignore s'il a jamais Pureté do 

été signalé dans quelque ouvrage traitant des pays boréaux. On sait que par une température Spitzberg. 

voisine de 0° l'haleine se condense en une vapeur blanche. Or, un matin, en sortant la tête de nos 

sacs, Hansky et moi avions remarqué que, même en respirant tout exprès, il ne se formait 

aucune vapeur, mais qu'aussitôt la lampe à pétrole allumée pour préparer le thé, l'haleine deve­

nait immédiatement visible, s'élevant en petits nuages. Dans la journée du 25 Août nous pûmes 

nous convaincre que nos mouvements n'avaient aucune influence sur la formation de la vapeur, 

tandis qu'il suffisait d'allumer ne fût-ce qu'une allumette, pour que la vapeur se reproduisît en 

nuages blancs. Il fallait même alors assez de temps pour que les bouffées d'haleine cessassent d'être 

visibles. Telle est la pureté de l'air au Spitzberg que, pour obtenir la condensation de l'haleine en 

vapeur visible, il faut l'altérer par des particules de carbone. En dehors de la tente nous n'avons 

jamais pu, à cause du vent, constater ce phénomène avec certitude. 

A 10A du soir le baromètre baissa encore, le vent du sud augmenta et de nouveau nous fûmes 

enveloppés dans un épais brouillard. 

Août 26. •£. La nuit et toute la journée le vent du Sud fut très violent, tournant en tempête, Tempête. 

sans toutefois endommager notre tente solidement établie. Le brouillard était si dense qu'on ne 
6* 
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voyait rien aux alentours. M. Hansky et moi, nous restâmes tranquillement couchés, occupés à 

lire et à prendre des notes. La neige, qui dans la nuit était tombée en abondance, fondait, mais sur 

la tente il en restait une couche assez épaisse. Les petites fleurs blanches et jaunes, qui dans les 

jours de soleil avaient éclos sur notre triste marais, avaient déjà commencé â se flétrir la veille et 

étaient maintenant ensevelies sous la neige. 

Août 27. O . La journée s'ouvrit comme la veille: neige, vent, brouillard. Néanmoins, à tra­

vers le brouillard, je pus à 12A observer le soleil afin de déterminer l'heure; puis se montrèrent 

quelques signaux, mais les images en étaient peu nettes. Après avoir observé en 1 mise les distan­

ces zénithales de ces signaux et avoir commencé à m'occuper des angles horizontaux, les images 

devinrent si mauvaises que je dus abandonner mon travail. 

Une alerte J'allai me remettre au lever lorsque retentirent d'abord des sifflets du Ledokol et du Balcan, puis 

des coups de canon. C'était peut-être un signai appelant quelques-uns de nous. Nous restâmes 

néanmoins sur place, moi occupé de mon lever, M. Hansky attendant le beau temps pour prendre 

ses photographies. 

Vers 4* le brouillard commença à se diviser. J 'avais pu déterminer 12 points et je pris au 

plus vite le chemin de la tente. A 5A 20m j 'é ta is de nouveau installé à mesurer les angles hori­

zontaux, mais le peu de netteté des images joint au brouillard m'ôtèrent tout espoir de réussir et 

je quittai la besogne. 

Ordre de Entre 6A et 7A du soir arriva M. Tschernyschew. Il nous annonça que nous avions nécessaire-
quitter le . 

signal. ment à quitter le signal et voici les raisons qu'il en donnait. Il craignait d'abord que nous n'eus­

sions pas assez de charbon pour l'hiver et il ajoutait que le vapeur Betty qui avait déjà dépassé le 

terme du contract, coûtait maintenant à la Commission 250 krones par jou r ; que le LedoJcol, en 

doublant le cap Fôrvexling, s'était heurté contre un écueil, s'était fendu à la quille, avait le cadre 

du gouvernail endommagé, et qu'à une époque de tempête la navigation serait pour lui bien dan­

gereuse. 

Comme il ne me restait plus guère que trois heures de travail pour terminer mes observations 

au signal, je demandai instamment qu'il me fût accordé un délai de 1, 2, 3 jours, et même, si le 

temps se mettait au beau, une seule demi-journée: mais M. Tschernyschew était si pressant qu'à 

mon grand chagrin je dus me soumettre. 

Tous pourparlers finis, il fut décidé que le lendemain à 4A de l'après-midi, les ouvriers nor­

végiens seraient envoyés pour emporter nos bagages. 

M. Tschernyschew parti, je me mis au travail de la centration, c. à d. aux observations pour 

la détermination du point de l 'instrument et du centre de la station relativement à Taxe du signal 

Lee et au réseau de triangulation. Mais comment faire pour rattacher le point de Taxe de l'instru­

ment au réseau de la triangulation par un brouillard qui cachait tous les signaux et ne me per­

mettait pas même de voir notre mire qui n'était qu'à une distance de 967 m. 

Centre du Une fosse ayant été creusée depuis longtemps au SSE du signal, il y avait peu à faire pour y 
SI PTlïll 

établir le centre. Malheureusement cette fosse était toujours remplie d'eau et il eût été fort peu 
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commode d'erifoncer le centre dans la roche continue qui se trouvait à une profondeur de 1% à 

2 pieds. J'ordonnai en conséquence de poser sur la roche du fond une pierre assez haute, émer­

geant de l'eau, dans laquelle nous pûmes fixer un boulon de plomb marqué d'une croix indiquant 

le centre. Le sous-officier Dmitriew grava autour du centre l'inscription suivante qu'il gravait 

depuis longtemps. 

Après que la pierre eut été solidement établie et que j ' eu s pris, au moyen de bâtons et à l'aide 

d'un niveau, la distance de l'axe de la pyramide jusqu'au centre (3?54), je mesurai la hauteur du 

sommet du signal au-dessus du centre et, également au-dessus du centre, la hauteur de l 'axe de 

l 'instrument (p. 54). Comme contrôle, je résolus de faire la centration par trois points, et pour 

m'assurer contre toute erreur, j e mesurai non seulement la distance de l'axe de l'instrument de 

centration à Taxe de l 'instrument d'observation, mais aussi tous les autres côtés des triangles. 

Cependant la centration ne put pas être faite de toute la journée: la brume était si épaisse 

que je ne pus pas même saisir la mire, le plus proche des objets éloignés (957 m). J 'étais tout 

triste à penser que je devrais quitter le signal sans avoir mené la centration <\ bon terme et que 

les observations resteraient ainsi en suspens, exigeant un nouveau retour *), mais la conscience 

d'avoir tout fait ce qui était humainement possible pour terminer mes travaux ne me faisait pas 

aller au découragement. En vue d'un retour éventuel au signal je-fis marquer, sur la dalle suppor­

tant 1 instrument, non seulement le point de projection verticale de l'axe de instrument, mais aussi 

les points occupés par les montants du trépied. 

Malgré le brouillard j 'arr ivai à déterminer la tare de chaque micromètre à 4 points du 

cercle. Il s'était accumulé tant d'humidité sur les traits du cercle qu'ils paraissaient parfois 

tout courbes par suite de la réfraction. A 11A de la nuit, comme il commençait à pleuvoir, je 

me couchai avec l'espoir que la nuit porterait conseil et que la matinée serait plus heureuse. 

Tout au contraire de moi, M. Hansky était en plein dans la joie de descendre enfin de la mon-

1) Plus tard, aux autres signaux, je ne remettais jamais la centration à la fin du travail. Dans les séances de la Com­
mission, automne 1899 et printemps 1900, mes observations au signal Lee avaient été reconnues comme suffisantes (3 mises 
pour les angles horizontaux) et on avait jugé inutile de les compléter, mais en 1901 on s'aperçut qu'il fallait le faire, vu 
que: 1) le signal Agardh tombé avait dû être reconstruit à un autre point, 2) au signal Svanberg Jfi 1 avait été adjoint 
un autre, Svanberg JYa 2, 3) le signal Fijrvexling écroulé avait été renouvelé. 
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tagne. Il avait même proposé à M. Tschernyschew de nous envoyer les hommes sans attendre que 

je les fisse mander et mes instances avaient à peine obtenu qu'on les envoyât en deux équipes dont 

la seconde ne devait pas arriver avant 4 heures. 

Août 28. C . A 9 * du matin Doroféew vint me dire que la mire était visible et que les Norvé­

giens étaient arrivés. Je m'habillai au plus vite *), sortis de la tente, mais ne savais par quoi com­

mencer: préparer les charges pour les hommes ou me mettre à la centration. C'est à ce dernier 

travail que je me décidai. M. Hansky se chargea des emballages. Un brouhaha impossible s'ensui­

vit, on m'assourdissait de questions, puis on finit par charger les Norvégiens de tout ce qui tom­

bait sous la main et à les envoyer au Leddkol. J 'écrivis un billet au capitaine en le priant de ne pas 

m'envoyer la seconde équipe avant 5A du soir. J 'espérais pouvoir jusque là terminer le lever au N 

et au NE de la montagne et prendre encore quelques angles avec l'instrument Hildebrand, afin de 

fixer la position exacte des points du lever non encore suffisamment déterminés. 

M. Hansky fut très mécontent lorsqu'il apprit que le départ était remis au soir. Ayant perdu 

tout espoir de réussir à prendre la moindre photographie, il aurait voulu descendre le plus vite 

possible ; je ne comprends pas qu'il ne l 'eût pas fait plus tôt, puisque les vaisseaux stationnaient 

depuis longtemps à la côte. 

Le brouillard m'empêchait de choisir immédiatement un signal. Je terminai donc la centration 

en rattachant mes observations à la mire qui était déjà reliée aux signaux du réseau. Les distances 

prises la veille d'après des piquets furent dans la journée mesurées directement jusqu'à l'axe de 

l 'instrument de centration. 

Derniers Après midi il se leva un vent violent NE amenant un brouillard humide. Cependant le lever 
travaux *• 

au signal, devait être absolument exécuté. Il importait surtout de mesurer certains angles avec l'instrument 

Hildebrand pour arriver à calculer la distance de l'instrument d'observation Bamberg à la mire. 

Sans cette distance la centration était toute manquée; sans elle il devenait impossible de ne rien 

obtenir, malgré tout le soin que j ' y avais mis2). Après avoir installé l 'instrument Hildebrand au-

dessus de la mire et en avoir consolidé les pieds au moyen de pierres, dans la crainte qu'il ne fût 

renversé par le vent, j 'a t tendis que la pyramide et le trépied de l 'instrument Bamberg ne fussent 

plus couverts de brouillard. Pendant ce temps je m'occupai du lever des alentours en m'orientant, 

toujours dans le brouillard, d'après le point précédent avec une boussole de Schmalkalder. Dans 

les intervalles d'éclaircies je déterminais les angles nécessaires. Je parvins ainsi à parcourir la 

partie NE de la montagne. L'instrument était si mouillé que l'eau en dégouttait. 

1) Plus tard je pris peu à peu l'habitude de me coucher habillé, en n'ôtant que la polisse et les bottes. 
2) L'axe du signal, nécessaire aux observations, avait été marquée par le goulot d'une simple bouteille placée à vue 

d'oeil au milieu du palier du cylindre supérieur. Pour trouver ce milieu je m'éloignais d'une cinquantaine de mètres dans 
différentes directions, faisant signe à mon aide de bouger légèrement la bouteille vers la gauche ou la droite jusqu'à co 
que le goulot me parut coïncider avec l'axe du signal. Déjà le 14 Août je m'étais livré à des expériences pour déterminer 
l'axe de la pyramide en pointant ses bords, mais l'absence de contours nets (la pyramide était construite en pierres irré- ' 
gulières) rendait cette méthode moins exacte que celle que je suivis lo 28. 
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A BA tout était emballée. Mes hommes transportaient peu à peu les effets à la croix russe1). 

Lorsque tout fut parti, je restai seul au signal avec les instruments et les chronomètres, espérant 

toujours, malgré le brouillard humide, que le temps m'accorderait 3 heures de clarté pour effectuer 

les deux dernières mises des angles horizontaux et terminer par là ma tache. 

Quel n'était pas mon regret de devoir quitter le signal! Le succès était là, tout proche, deux 

heures seulement de temps clair et j 'é ta is au comble de mes voeux! 

Les Norvégiens arrivèrent. J e leur ordonnai d'attendre. Après une attente d'une à deux 

heures ils commencèrent à murmurer. Pour leur faire prendre patience et les égayer, je leur donnai 

la dernière moitié de la bouteille d'esprit de vin qui m'était restée et qui nous avait servi à allumer 

le four à pétrole. 

A 7A 3001, la boîte avec les chronomètres sur le dos, la boussole, les baromètres et les thermo­

mètres suspendus sur ma poitrine, je commençai à descendre la montagne, précédé des quatre 

Norvégiens qui portaient sur des brancards les caisses avec les instruments. 

Pour monter les chronomètres au signal, on avait, d'après le conseil de M. Wittram, fait attacher 

à la boîte qui les contenait deux rubans que je passai derrière le cou, de manière que je pus porter 

la boîte, ainsi suspendue, horizontalement devant moi en la soutenant continuellement pour éviter 

tout heurt. Les dimensions de la boîte étaient 12y2 X 12 l/3 x 6% pouces. La charge était gênante, 

elle m'oppressait le cou, la main était fatiguée, toute mon attention devant pendant la marche se 

porter sur les chronomètres. Pour la descente je recourus à un autre procédé. Après avoir sorti 

les chronomètres et avoir posé la boîte sur son côté étroit, je replaçai les chronomètres dans leurs 

nids — encore horizontalement, bien étendu — et je fermai en pressant tellement sur le couvercle 

que le moindre déplacement était impossible. Passant ensuite par les portants de la boîte des cour­

roies, munies de boucles, de manière à serrer encore le couvercle, je passai les bras dans les cour­

roies et je me fis ainsi sur le dos en guise de havre-sac un fardeau relativement assez léger. Porter 

les chronomètres de cette façon était, on le comprend, incomparablement moins pénible. Pendant 

toute la descente, qui dura une heure et demie, je n'eus pas même une seule fois envie de me sou­

lager de mon fardeau et de plus, en marchant lentement et prudemment, il n'y avait aucun choc à 

craindre pour les chronomètres. 

Moi avec les chronomètres, les Norvégiens avec l'instrument, nous prîmes un chemin relative­

ment peu incliné faisant, il est vrai, un petit détour, tandis que les hommes (norvégiens), partis 

avant moi, avaient choisi sans m'en avertir un sentier assez escarpé. Mais aussi le beau résultat ! 

Ils avaient fait rouler quelques-uns des effets, pensant qu'ils arriveraient heureusement en bas de 

la descente: naturellement mon coffre se trouva mis en pièces, les livres en partie déchirés, en partie 

salis dans la boue, d'autres emportés par le vent. Heureusement j 'avais déjà pris pour règle de serrer 

le journal d'observation dans la caisse de l'instrument, ce qui préserva les papiers les plus précieux. 

Deux heures 
encore de 

temps clair. 

Départ du 
signal. 

Transport 
des chrono­

mètres. 

Pin de la 
descente du 

signal. 

1) Un des membres do la Commission suédoise avait propose d'enlever ce monument„dans la crainte qu'on ne pût le con­
fondre avec lo signal"; comme la croix se trouvait sur le versant de la montagne et était trop peu haute pour être prise pour 
un signal, nous avions energiquement proteste. 



4 8 MESURE D'UN ARC DE MERIDIEN AU SPITZBERG. R. II, B. 1. 

Passage au Le brisant était si fort que le passage au Ledokoî présentait des difficultés assez sérieuses. Le 
Ledokoî. 

capitaine nous avait envoyé les meilleurs matelots, mais à tout moment on pouvait craindre que le 

canot ne chavirât ou se remplît d'eau. Au moyen d'un cableau le canot était maintenu à une cer­

taine distance de la côte et les effets y étaient transportés à bras dans les intervalles entre les 

grosses vagues. Le chargement terminé, il fut résolu que nous passerions sur le canot, mais pas 

tous à la fois. A un moment de reflux des vagues, les plus résolus — moi parmi eux — se jetèrent 

vers le canot ayant l'eau jusqu'au-dessus de la ceinture. Mais nous trouvant trop peu nombreux 

pour ramer vers le vaisseau, nous dûmes de nouveau, à grand risque, nous rapprocher de la rive 

pour donner à quelques-uns de ceux qui étaient restés la possibilité de se joindre à nous. Nous 

pûmes alors, tout trempés par les vagues, arriver au Leddkol et y décharger les instruments du 

côté opposé au vent. Ce travail fini, le canot retourna à la rive pour reprendre le reste des hommes. 

De retour Accueil chaleureux, exclamations sans fin, mais aucune félicitation ! On savait déjà au Leddkol 
au Ledokoî. 

que je n'avais pas réussi à achever mon travail1) et de mon côté je savais qu'au Ledokoî on avait 

travaillé bravement, consciencieusement, que le bateau n'avait souffert une avarie que par suite de 

ses courses continuelles et qu'il était heureux qu'il n 'eût pas couru d'autres dangers bien plus 

sérieux. 

Mon premier soin fut de comparer (voir la seconde partie, chapitre V) les chronomètres entre 

eux et avec l'excellent chronomètre E. 433© du vaisseau, et les anéroïdes avec le baromètre à 

mercure Adie JSls 74. 
Août 28 C 9A43m p . Baromètre Adie iNs 74 62?9 F 

Anéroïde Naudet N° 12043 -+- 3.0 C 

Août 29 S l ^S 7 " a. Baromètre Adie Ns 74 65.9 F 

Anéroïde Naudet NQ 12043 -+-14.9 

Avant mon départ pour le signal, M. Timert avait consenti sur ma prière à faire la lecture du 

baromètre Adie à certaines heures déterminées du jour. A mon retour sur le Ledokoî j e trouvai 

ainsi une longue liste de lectures barométriques, ce qui me permettait dès lors à ma grande joie de 

calculer la hauteur du signal Lee avec une exactitude suffisante. 

Vers 10 h. le Ledokoî parti t pour Whales Point. Couché sur mon divan je sentais nettement 

que le vaisseau n'avait plus le même tremblement qu'autrefois, mais qu'il grinçait comme une cas­

serole fêlée. Afin de consolider autant que possible le cadre du gouvernail on avait entouré la poupe 

de câbles d'acier fortement serrés par des leviers en fer. 

Août 29. <S. A 6 h. du matin nous étions arrivés à Whales Point. Nous avions fait 35 milles en 

5 h. 30 m. J'avais trouvé bien chaud et bien étouffant de dormir dans la cabine du capitaine, lors-

1) Quoique mes observations n'aient pas été complètes, leur calcul a donné des résultats satisfaisants (voir la 2-e partie 
de la présente monographie). 

P 
29.880 pouces 

mm 
758.0 

p 
29.972 pouces 

mm 
761.9 
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que je comparais cette atmosphère à l'air frais et sain du signal où je venais d'avoir passe trois 

semaines. A 8 h. les Norvégiens se joignirent aux hommes qui allaient prendre M. Serghievsky 

avec son équipe. La compagnie était nombreuse, elle se composait des matelots de l'expédition et 

de tous les Norvégiens. 

Sortant à 8 h. du matin sur le pont, je trouvai que le travail battait déjà tout son train. Le 

plongeur se préparait à aller voir sous le bateau ce qui en était de la fente après une navigation 

de près de six heures. Je profitai de l'occasion pour faire connaissance avec l'appareil d'un plongeur 

et avec les règles à suivre. Tout homme n'est pas propre à être plongeur; la plupart, en descendant 

dans l'eau, perdent connaissance ou commencent à saigner du nez. Aussi un plongeur, outre son 

salaire ordinaire, reçoit-il encore un payement particulier selon le temps qu'il passe sous l'eau. 

Notre brave pilotEoungue dont j 'ai déjà eu l'occasion de signaler la grande expérience de ma­

rin, revêtit le costume fantastique de plongeur. Tout était déjà prêt, l'échelle de descente, la son­

nerie de signal, la pompe amenant ï'air frais (l'air respiré se rend dans l'eau par une soupape 

aménagée dans le casque). 

Après avoir fait à 10 h. la comparaison des chronomètres, je me rendis au Bakan où j'appris Etat des ob-
. . servations 

que M. Hansky était déjà parti pour Whales Point. On m'accabla de questions pour savoir si j'avais à whales 

vu tous les signaux, si je les avais bien vus et si j'avais pu mener à bonne fin tout mon travail. 

Je répondis de mon mieux et à mon tour j'appris que M. Serghievsky et ses aides avaient encore 

moins fait que moi, qu'ils n'avaient pas du tout vu le signal du mont Keilhau et que, quant au 

signal Whales Head, ils n'étaient pas surs si c'était lui qu'ils avaient observé. 

M. Serghievsky, pendant son séjour à Whales Point, avait remarqué au Nord de la montagne 

un endroit propre à y établir une base. En conséquence il avait prié les capitaines des vaisseaux 

d'amener à la rive, un peu au Nord de la baie Basisnaïa1), les lourdes poutres destinées à la con­

struction des signaux, afin que l'année suivante on pût les employer dans la mensuration de la base. 

Les capitaines avaient d'abord annoncé qu'il n'était pas possible, vu les nombreux écueils, 

de décharger les poutres au point que désirait M. Serghievsky, puis le capitaine du Bakan avait 

déclaré que des réparations étaient devenues nécessaires à la machine. Quant au Ledokol, il était 

hors d'état do ^motionner : le plongeur pratiquait sous l'eau des forages dans le cadre du gouver­

nail, afin de pouvoir raffermir celui-ci encore plus solidement en vue de la longue traversée que le 

bateau aurait à faire pour atteindre le Horn Sound. Ainsi les poutres qui avaient pendant tout l'été 

encombré le pont du Ledokol durent-elles y rester jusqu'à l'arrivée au Horn Sound 2). 
1) Sur la rivo Nord de cette baie nous établîmes en 1901 une base de contrôle de 175 m. pour l'étalonnage des fils. 

C'est pour cette raison que dans la description de la mensuration de la base j ' a i désigné cette baie sous le nom de t,Baie-
Basisnaïa". Voir A. S. Wassiliew. Mensuration de la base avec l'appareil dcStruve, pp. 1—6 et A. S. Wassiliew. Mensuration de 
la hase avec Vappareil de Jàderin, pp. 1—8, 85—98. 

2) En 1901 on se convainquit qu'immédiatement au Nord du port Basisnaïa la rive n'était pas en effet accessible et 
qu'uno bande littérale commode pour le débarquement—encore inconnue en 1899 et appelée plus tard Baie Eusse—se 
trouvait à uno dizaine de kilomètres au Nord do Whales Point. Voir la carte dans la monographie de M. Backlund. Réseau 
de la base. Les poutres déposées sur la rivo du Horn Sound en 1899 y restées sans emploi. En 1901 les signaux aux extré­
mités de la base étaient construits on simples perches do bouleau, parce que leur construction en poutres aurait pria 
trop do temps. Voir Mensuration de la base avec Vappareil de Jàderin, pp. 48, 44. 
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Après midi j 'ai comparé encore une fois l'anéroïde avec le baromètre: 

Août 29 c?. lA40wp. Baromètre Adie m 74 64?6 F % 30.178 
mm 

Anéroïde Naudet tâ 12043 -1-17.0 0 767.0 

A 7 h. du soir arrivèrent MM. Serghievsky, Sikora, Akhmatow, cinq matelots (Morschnew, 

Bakanin, Wassiliew, Friedrichsmann et l'électrotechnicien Stepanow), ainsi que tous les effets. Je 

soumis alors à la comparaison tous les chronomètres avec ceux de M. Serghievsky. Si malgré tout 

je ne réussis pas à obtenir avec l'exactitude voulue les différences de longitude Horn Sound — 

signal Lee — signal Whales Point, j 'aurai du moins recueilli des matériaux très intéressants, per­

mettant de juger de la marche des chronomètres dans différentes circonstances'). 

Mille lies. Bientôt après, le Bakan et le Ledokol levèrent l'ancre et se dirigèrent vers les „Mille Iles" où 

M. Tschernyschew désirait voir si High Rock serait propre à y ériger un signal. Pour ménager le 

Ledokol nous n'avancions que lentement. 

Vers minuit il se leva un brouillard qui fit prendre à nos vaisseaux la direction de l'Ouest: au 

Ledokol, pour passer directement devant le Cap Sud; au Bakan, pour aller à Keilhau où nos géo­

logues, MM. Tschernyschew et De Geer, avaient l'intention de terminer leurs recherches 2). Le 

temps était calme, mais brumeux. La mer couleur de plomb n'était que ridée et le tangage était 

presque nul. Le Ledokol grinçait comme la veille. Lo brouillard se tenait un peu au-dessus do l'eau, 

mais lo Bakan, qui allait devant nous, restait visible. 

Août 30 £ . A 10£ h. du matin nous doublâmes le Cap Sud. L'horizon était relativement pur. 

A droite se voyaient les roches du cap et, par devant, une terre basse. La nuit j'avais entendu à 

travers mon sommeil les sifflets d'alarme du Ledokol. Le matin les thermomètres enfermés dans la 

boîte des chronomètres ne marquaient que 16° C , mais l'air dans ma cabine m'avait paru étouffant 

et chaud: évidemment la vie de sauvage que j'avais menée sur la montagne no s'accomodait que 

difficilement à la vie do civilisé que je recommençais. 

Arrivée au j \ est étonnant comme les distances au Spitzberg peuvent induire en erreur. Nous longeâmes 

le Cap Sud toute la matinée, le voyant toujours sous le brouillard comme s'il était près de nous et 

nous ne nous vîmes à la côte Ouest du Spitzberg que vers 2 h. de l'après-midi. C'était surtout dans 

le Horn Sound, lorsque nous nous approchions de la baie Hoos, quo les distances devinrent trom­

peuses. La rive grisâtre avec ses taches de neige, les versants noirs des montagnes à moitié cachées 

dans le brouillard, notre maison d'hivernage, les bâtisses pour les observations météorologiques et 

toutes les autres constructions étaient depuis longtemps en vue et cependant notre navigation no 

1) Voir: Longitudes de Horn Sound et de quelques points dit Spiisbcrg. 
2) Les conditions atmosphériques et plus encore la crainte que les pêcheurs norvégiens avaient inspirée à nos marins 

en leur parlant des dangers que l'en pouvait courir au Spitzherg, crainte augmentée encoro par l'avarie arrivée au Ledokol, 
avait empêché de résoudre la question de savoir si l'île do High Rock était ou non propre à l'établissement d'un signal ou d'une 
station astronomique. En 1900, me trouvant à Hedgohog à uno distance do 110 à 120 klm. des Mille Iles, j ' eus l'occasion 
d'apercevoir avec la lunette de l'instrument universel do Bamberg deux groupes d'îles rocheuses grises assez élevées, situées 
au Sud de Whales Point. 
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semblait pas prendre fin. A gauche s'apercevaient de dessous le brouillard les escarpements à pic 

des glaciers. Çà et là nageaient des fragments de glace qui s'en étaient détachés. Des milliers d'oi­

seaux plongeaient devant le vaisseau, laissant voir leurs longues pattes rougeâtres. Dans la nature 

régnait un calme tout particulier, interrompu seulement par le bruit que faisait le vaisseau. 

Debout sur le pont du capitaine, tous nos regards se portaient avec le plus vif intérêt sur les 

bâtisses sorties de terre comme par magie en notre courte absence (PL IV). Chacun de nous sentait 

qu'avec l'approche de la rive un avenir inconnu se préparait pour lui. Cet avenir, c'était l'hivernage, 

mais que serait-ce qu'un hivernage au Spitzberg, personne de nous ne pouvait s'en faire une idée. 

A 3 h. nous dînâmes et à 5 h. nos vaisseaux jetaient l'ancre. Le Bakan que le brouillard avait 

empêché de s'approcher du Keilhau nous avait rejoint dans la matinée près du Cap Sud. 

Après avoir gagné la rive dont nos vaisseaux restaient assez éloignées, nous fîmes une visite Première 
, . i i i « i ' - w f • visite à la 

à M. Bunge, chef de l'hivernage. Je convins avec lui que le lendemain matin je déménagerais du maison 

vaisseau pour faire au plus tôt la détermination de l'heure, toujours dans l'espoir d'arriver enfin à 

obtenir les différences de longitude entre Lee, Whales Point et Horn Sound. Les savants déjà in­

stallés à l'hivernage nous firent un accueil très cordial avec félicitations, collations et quelques 

rasades. Les météorologues étaient en train d'établir les appareils enregistreurs magnétiques, tandis 

que nous, encore sans occupation définie, nous nous mouvions autour d'eux, l'esprit tout pénétré 

4e solennité et de contemplation. 

La maison me plaisait beaucoup. Ce dont je me réjouissais surtout, c'était que, selon ma de­

mande adressée au chef de l'expédition, on avait fait pour moi une chambre à part dans un dépôt 

voisin de la cuisine, tandis que mes camarades occupaient à deux des chambres, il est vrai, si spa­

cieuses que l'on aurait pu les destiner pour quatre. Quelle envolée d'espérances n'eus-je pas dès 

lors sur mes travaux scientifiques pondant l'hivernage qui allait s'ouvrir ! 

Retourné au Ledokol vers les 9 heures, j ' y trouvai tout le monde en ébullition. On m'apprit Crainte des 

que le directeur des travaux, M. Tschernyschew, avait encore à visiter l'Ice fiord mais que le capi- do se 

taine du Bakan, celui de nos deux navires dont M. Tschernyschew était le passager constant, avait 

refusé de faire ce trajet, disant que le nettoyage immédiat des chaudières était absolument néces­

saire et que le Ledokol, alors libre, se trouvait à même de le remplacer. 

Le capitaine du Ledokol avait déclaré que lui de son côté avait aussi, tout comme le Bakan, non 

seulement à nettoyer les chaudières, mais encore à réparer le cadre du gouvernail pour que son 

vaisseau fût en état d'entreprendre la longue navigation vers l'Europe; il avait ajouté que, puisque 

le Bakan voulait commencer le nettoyage de ses chaudières le lendemain, le Ledokol serait obligé à 

tout hasard de se tenir sous vapeur et ne pourrait procéder à ses réparations que lorsque le Bakan 

aurait terminé les siennes. Finalement ce fut le Bakan qui fit le voyage à l'Ice fiord. 

Par ce que j'appris plus tard je compris que l'équipage du Ledokol regardait comme très heu­

reux que M. Tschernyschew fût sur le pont au moment de l'accident, le pilote se trouvant ainsi 

hors de tout reproche. La secousse avait d'ailleurs été si faible qu'on n'y avait d'abord fait aucune 

-attention. Il avait fallu que le vaisseau obéît mal au gouvernail pour se rendre compte de l'endom-

vaisseaux 
do se 

déplacer. 
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magement et le fait avait paru d'autant plus étrange que toute la partie antérieure du vaisseau 

avait passé par dessus l'écueil sans le toucher. 

Installation Dans la journée j'annonçai aux matelots qui avaient séjourné avec moi au signal Lee de se 
pour l'hiver. # m 

tenir prêts a passer le lendemain sur la rive. Cette nouvelle les réjouit grandement: dormir dans la 

cale, dans la poussière1 de charbon, leur était peu agréable; et cependant, disaient-ils, ils préféraient 

cet inconvénient à la navigation sur le Bakan, Pendant l'été ils m'avaient même plusieurs fois 

adressé la prière de les aménager sous un prétexte quelconque sur le Ledokol. 

Août 31 Si. Le matin de bonne heure tout notre équipement fut transporté sur la rive. Tout 

était là, rien ne manquait, tandis que le personnel du Whales Point avait perdu un binocle et une 

lunette d'approche. Je chargeai Noskow d'envelopper nos effets, de les placer dans la soupente et 

d'en avoir soin. 

A 11 h. je disposai tous les chronomètres dans la chambre de service sur une tablette assez 

large, clouée par Noskow dans un coin tranquille derrière la porte à une distance suffisante de la 

fenêtre et du poêle. 

M. Bunge nous promit de nous préparer un bain pour le lendemain ce qui nous fit un extrême 

plaisir, car, faut-il le dire, passer les nuits dans des sacs en peau de renne n'avait certes pas pu 

nous tenir dans un état de grande propreté. 

M. Beyer m'ayant prié de faire plusieurs jours de suite des observations horaires à des mo­

ments donnés, je me mis à la besogne. 

Septembre 1. 2 . La première nuit dans notre maison d'hiver se passa bien, quoique la tempé­

rature me parût encore assez élevée en comparaison de cello sur la montagne. La matinée se pré­

sentant claire, je pus déterminer le temps, d'abord d'après les hauteurs du soleil, puis d'après la 

différence des azimuts du soleil et de la Polaire. La correction de l'heure, également désirable aux 

météorologues, fut bientôt calculée; d'après le temps local elle était: 

1899. Août 31. $. 9A11'"4 temps sidéral (*) = 22;'301:'l temps moyen ( © ) : 

* _ - W . 34 = —0;116'Î734!5 0 — E. 44 = — 0A14M21?9 

* — E.132 = — 1 2 22.7 0 — E.260 = — 1 5 25.5 ]). 

Ainsi finirent mes travaux relatifs au signal Lee. Une autre période allait commencer pour 

moi, celle des travaux de l'hiver. Je les ferai connaître plus tard avec le récit de mes impressions 

d'hivernage. 

1) E. 132 et E. 260 sont les chronomètres des météorologues. J 'ai déterminé aussi les corrections des autres chrono­
mètres de l'expédition. Voir Longitudes de Horn Sound et de quelques points du Spitzberg et Observations au Horn Sound pendant 
Vhivervage en 1899—1900. 
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P e i r t i e II. 

Observations. 

M ji J 

C h a p i t r e I. 

Eléments de centration et calcul des réductions. 

A la station Lee, les observations pour la détermination de la position du signal, du centre et 

de l'axe de l'instrument d'observation (Bamberg Na 7379) relativement au réseau de triangulation 

ont été exécutées au moyen du petit instrument de Hildebrand Ns 2054 dont les verniers du cercle 

horizontal donnent des lectures jusqu'à l ' d'exactitude. Cet 

instrument de centration a été successivement établi aux points 

I, II, III à proximité du signal et à chacun de ces points ont été 

faits les pointés de la mire M, de Taxe J de l'instrument d'obser­

vation, du centre C de la station et de l'axe P du signal (con­

cernant la position de l'axe du signal voir fascicule 1-er, p. 46). 

J'ai mesuré en outre les distances entre l'axe de l'instru­

ment de centration placé à I, II, III, l'axe de l'instrument d'ob­

servation et le centre; comme contrôle j 'ai mesuré les distances 

J C e t P O . 

La distance PC a été prise au moyen d'une longue perche 

tenue horizontalement, à vue d'oeil, à la hauteur du signal, de 

manière qu'un fil à plomb attaché à l'une des extrémités de la 

perche pendait exactement au-dessus du centre et qu'à l'autre 

extrémité on pouvait marquer le point correspondant à l'axe du 

signal. Les autres distances ont été mesurées à l'aide d'un ruban 

en acier sans dynamomètre (p. 40) ; ce ruban est exempt d'er­

reurs sensibles ; pendant les mesures il était tendu horizontale­

ment à vue d'oeil. 

I 

?®\^ 
\c > -

Z 

$0 mt***A 
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Observat ions des é léments des réduct ions au centre . 
1899. Août 28. 

Objet, 

Mire 

Instrument 

Centre 

Pyramide 

Mire 

Instrument 

Centre 

Pyramide 

Mire 

Instrument 

Centre 

Pyramide 

C. à 

202° 

314 

2 

8 

806 

290 

227 

234 

287 

334 

327 

314 

gauche. 

47' 47' 

48 48 

27 26 

16 15 

0 0 

25 26 

51 51 

22 21 

49 49 

42 42 

57 57 

35.5 36 

C. à droite. i 

22° 

135 

182 

188 

126 

109 

47 

54 

107 

154 

148 

135 

Point 

48' 48' j 

10 10 | 

53 53 j 

44 44 
i 

Point 

0 0 1 

52 52 ' 

27 27 | 

i o i 

Point 

48 48 ; 

55 56 1 

15 16 

1.5 1 

Moyenne. 

I. 

202° 

314 

2 

8 

II. 

306 

290 

227 

234 

III. 

287 

334 

328 

314 

47'5 

59.0 

39.8 

298 

0.0 

8.8 

39.0 

110 

48.5 

48.8 

6.2 

48.5 

Direction. 

o=> o:o 
112 11.5 

159 52.3 

165 42.3 

0 0.0 

844 8.8 

281 39.0 

288 11.0 

0 0.0 

47 0.3 

40 17.7 

27 0 0 

Distances. 

IJ «= 19TO5 

IC = 16.97 

JC = 14.75 

I I J = 12.02 

I I C = 15.78 

JC = 14.723 

I I I J = 28.96 

IIIC = 14.495 

CP = 8.54 

La forme du signal se voit sur la photographie jointe (pi. II). 

Dimensions du signal : 

Diamètre du cylindre supérieur 0.82 mètr. 

„ „ inférieur en haut 1.8 

Hauteur de la première plateforme au-dessus du centre . . . 2.31 

Hauteur du cylindre supérieur 0.95 

Hauteur du sommet du signal au-dessus du centre 3.26 

Hauteur de l'axe horizontal de l'instrument au-dessus du centre 1.74 

La distance S de la Mire a été calculée d'après les données de la petite triangulation faite 

par moi dans les environs du signal (chap. IX, aussi pp. 37, 40, 41, 46, et planche YI). Elle est de 

967.0, avec une erreur ne dépassant pas 1 mètre. 

Les éléments des réductions au centre, c. à d. les coordonnées polaires d'un point par rapport 

à un autre, la direction de la mire étant prise pour l'axe polaire (la même direction est acceptée 

comme axe des $), ont été calculées d'après les formules habituelles1): 

1) Th.Wittram. Réductions aux centres. R. III. B. St. Pctersb. 1904. 



R. n. B. 1. OBSERVATIONS AU CAP LEE. 55 

(1) 

(2) 

x sin (P -t- e) — y cos ( ? + E ) = Î sin (P — J) 

x = p cos 6 , 2/ — p sin 0 

où. p et 0 désignent les coordonnées polaires à trouver du point donné ; P, J, G les directions me­

surées avec l'instrument de centration en prenant la direction de la mire comme direction de départ; 

e est l'angle sous lequel la distance d de l'instrument de centration à l'instrument principal ou au 

centre est vue d'un signal éloigné (en ce cas de la mire). 

Afin d'obtenir des résultats aussi exacts que possible, j 'ai fait le calcul en profitant de tous 

les matériaux recueillis. Voici les systèmes des équations et les résultats de leur résolution d'après 

la méthode des moindres carrés. 

A. Position de l'axe du signal relativement à Taxe de l'instrument d'observation. 

Equations. 

-4-0.2290 x -+- 0.9731 y -i-15'!'3162 = 0 

—0.9511 x — 0.3088 y — 9.9607 = 0 

-1-0.4736 x — 0.8808 y — 9.9072 — 0 

Observ.—Calcul. 

-t-œ€007 

-t-O.OOOG 

H-0.0008 

(pw) = 1 4 9 x 1 0 - 3 

Résultats. 

x = — 5':'8068 ±i CTO007 (err. prob.) 

y = —14,3694 

p =s 16.4980 

0.0006 

0.0006 

0 = 217° B9!8 ±: 0115 

rfô = 0.000045. 

B. Position du centre relativement à l'axe de l'instrument d'observation. 

Equations. 

-•-0.8268 a; -i- 0.9451 y -t- 14.0851 = 0 

—0.9801a; — 0.1986 y — 10.6615 = 0 

-f-0.6634.-c — 0.7482?/ — 3.3837 = 0 

-4-0.9188 x -t- 0.3947 y -t- 12.5474 = 0 

—0.2765 x — 0.9610 y — 13.9522 = 0 

-f-0.7468 x — 0.0656 y — 1.6931 = 0 

Ob&erv.—Calcul. 

-t-OTOSIS 

—0.0221 

—0.0018 

—3.0281 

-1-0.0496 

—0.0002 

Résultats. 

x = — 8'M02 ± 0*015 

y = —12.032 - t 0.015 

p ^ 14.710 ± 0.015 = JC. 

0 = 234° 63:0 ± 3:5 

m « ± 0.00102. 

(pvv) = 0.006189. 

C. Position de Taxe du signal relativement au centre. 

Equations. 

-t-0.%110g -f- 0.9705 y -\- 1.7247 = 0 

—0.9549 a: — 0.2968 y -f- 1.7898 = 0 

H-0.4626.T — 0.8866y — 3.8333 = 0 

Observ.—Calcul. 

—O'i'0148 

—0.0099 

—0.0130 

(pw) — 0.00049 t. 

Résultats. 

* = -i- 2T618 dz CTOIS 

y = H- 2.411 dr 0.015 

p = 3.555 ± 0.015 = CP 

0 = 317° 18:5 ± 14'6 

dO = dz 0.00425. 

La différence entre les valeurs des distances JG et GP trouvées par calcul et obtenues par 

mesure directe est donc respectivement de 13""' et de 15™. Les valeurs calculées, basées sur un 

plus grand nombre de données, méritent a mon avis plus de confiance. 

http://-f-0.6634.-c
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La Commission pour la mesure d'un arc de méridien au Spitzberg, attachée à l'Académie des 

Sciences, avait décidé de rapporter les directions horizontales observées aux axes des signaux. 

Conformément à cette décision je n'ai réduit les directions qu'à Taxe du signal. Je me suis servi 

dans le calcul de la formule habituelle 

8 = 4 sin 0, (3) 

où 8 signifie la réduction à trouver, s la distance au signal pour lequel on calcule la réduction, 

Je = 206 265". 

L'influence des inexactitudes des éléments de centration sur les résultats des réductions se 

présente sous l'aspect 

di = a (cot m -i- 7 -- T) ' W 

c. à d. l'erreur de réduction est 

s = ± s i/(oot my -*- (* y •+- (S]T. (6) 

Le calcul a donné les résultats suivants: 

Réduct ions des direct ions observées à l'axe du s ignal . 

S Signal observé. 

Mire 

Whales Point 
1 
j Hornsundtind 

! Whales Head 

Agardh 

| Smyslow 

1 Svanberg 1. 

1 FQrvexling 

i 

Distance. 

9571D 

65972 

378—176 km 

89572 

45969 

81200 

88801 

47218 

Direction 
observée. 

o° o:o 
189 2.5 

233 26.9 

235 2.3 

277 36.9 

316 5.5 

828 28.5 

352 38.8 

Réduction. 

—0° 61'36^83 

—41.51 

— 4.51 

- 8.00 

-H34.87 

-1-36.52 

-1-35.70 

H-65.50 

Erreur prob, 
de la réduction. 

±8?25 

±0.002 

±0.000 

±0.000 

±0.000 

±0001 

±0.001 

±0.003 

Les distances aux signaux Whales Point, Whales Head, Fô'rvexling ont été calculées par 

M. Wittram qui s'est basé sur sa compensation du réseau trigonométrique. Dans le calcul des 

distances aux signaux Hornsundtind, Agardh, Svanberg N° 1, Smyslow (p. 33), je me suis fondé 

sur mes mesures. 
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Chapitre II. 

Directions horizontales. 

Los directions des signaux voisins ont été observées à l'aide de l 'instrument Bamberg J& 7379 

par cycles de pointés à trois endroits symétriques du cercle1). J 'a i successivement observé tous 

les signaux visibles, d'abord à une position de la lunette, puis à l 'autre, de manière que si le pre­

mier cycle commençait dans la position „cercle (lunette) à gauche" le suivant partait de la position 

„cercle à droite". Pour les raisons indiquées, p . 44^ j e n 'ai pu effectuer que 4 cycles d'observations 

au lieu de 6 comme c'était mon intention. 

Les lectures du cercle se faisaient à l'aide de deux microscopes (les lignes impaires du tableau 

des observations se rapportent au microscope A, les lignes paires au microscope B) en pointant 

dans chacun les fils du micromètre sur deux traits, celui qui précède et celui qui suit le point zéro 

du micromètre (col. 6 et 7 du tableau). Ce procédé permettait à la fois d'augmenter l'exactitude 

des observations et d'éliminer l'excentricité du tambour du micromètre, vu que l'intervalle de 5 ' 

entro deux traits voisins du limbe correspond à 2'/2 révolutions de la vis ou à 150 divisions du tam­

bour. Lo tambour étant gradué par demi-révolutions jusqu'à 30T, il devenait superflu de diviser 

par 2 la somme des lectures des deux traits pour en tirer la moyenne exprimée en secondes. 

Je pointais chaque signal de manière que l'image se trouvait placée entre les fils verticaux 

les plus rapprochés l'un de l 'autre (20" d'intervalle) ; en fixant l'image définitivement, c'était tou­

jours la partie supérieure du signal sur laquelle je portais l 'attention. 

Le signal de Whales Point était le moins commode à pointer en raison de sa forme obtuse, 

large et peu élevée. Le signal conique do "Whales Head, de petites dimensions et très éloigné, était 

le plus difficile à discerner. Le signal Fôrvexling, quoique se projetant sur les eaux bleu foncé de 

la baie Gonevra, se présentait toujours très nettement au champ do la lunette. Les autres signaux 

se projetaient sur le ciel. Les contours étaient toujours très distincts, et il ne peut être question 

de phase pour aux signaux observés par moi à la station Lee; cependant, pour être plus sûr, j ' a i 

noté l 'heure de chaque pointé (tableau, col. 4) d'après le chronomètre F 9702 2). 

Chaque fois que la fatigue des yeux ou le mouvais état des images me faisaient douter de 

l'exactitude d'une observation, jo la refaisais aussitôt en y mettant toute l 'attention dont j ' é ta i s 

capable (p. ex. les pointés 18 et 19 de la série I) . Dans le calcul j ' a i alors donné à la première ob-

servation le poids 1, à l'observation répétée le poids 2. 

1) La description détaillée et l'étude de l'instrument se trouvent dans ma monographie Description et étude de quelques 
instruments employés dam l'expédition du Spitzherg. 

2) CorrcctTOTT dn -chTuiromètre F 9702-poror-l'époque de ces observations: 

Heuro moyenne locale — P 9702 = -+-0;,6"'23. 
Voir chap. V. 

w. 8 
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Le programme de la Commission russo-suédoise obligeait les observateurs de déterminer la 

valeur d'une révolution de la vis micrométrique au moyen de lectures complémentaires à chaque 

station. Au signal Lee j 'a i effectué ces déterminations à 4 endroits du cercle symétriquement dis­

posés, mais comme le temps très inconstant me forçait tantôt de retirer l'instrument de sa caisse 

et tantôt de l'y renfermer, j 'a i dû les reprendre plusieurs fois. Le calcul de toutes ces détermina­

tions a montré que les lectures complémentaires ne fournissaient jamais la valeur vraie de la tare 

que les micromètres avaient eue dans le cours des observations elles-mêmes1). 

Pour la détermination de la valeur vraie d'une division du tambour du micromètre je me suis 

servi des lectures du trait précédent (a) et du trait suivant (b) du limbe pendant les observations. 

Après avoir calculé les différences a—b de toutes les lectures faites par moi avec le même instru­

ment pendant la période des travaux du Spitzberg, je les ai groupées suivant la marche de leur 

modification. Les moyennes des différences pour les diverses séries d'observations et les divers 

jours ont constitué des groupes de chiffres qui mettent hors de doute que la tare peut être regardée 

comme constante pendant toute l'époque des observations à la station Lee: 

. j> Nombre de paires 
des lectures. 

1899. Août 9—27: a — & = 5 ' = 150T -+-0*318 — 0^286 151 

Afin de pouvoir suivre chaque nombre obtenu au Spitzberg, la correction de la tare a été in­

troduite dans les lectures de chaque micromètre à part, suivant la formule 

ax = (a-v-bf — k [<>-i-&)"— 150] , 

où h = ~, À = a — b— 150! (6) 

et puis seulement j 'a i tiré la moyenne des deux microscopes insérée dans la dernière colonne du 

tableau ci-dessous. Pour ménager la place, les degrés ne sont pas répétés dans cette colonne; il 

n'est d'ailleurs pas coutume de calculer la moyenne des degrés. 

Les corrections des divisions du cercle introduites dans les directions définitives sont calcu­

lées d'après la formule 

5 a i .3=(— l'/32zL0: ,04)cos2a^(0!82db0^04)sin2a^(0: ,03dr0: ,04)cos4a-i-(~0:i2±:0:'04)sin4a (7) 

ou oaK2 est la correction à ajouter à la moyenne des deux microscopes, a la lecture du cercle 

d'après le premier ou le second microscope. J'ai déduit cette formule de toutes les mesures effec­

tuées avec le cercle*de cet instrument au Spitzberg et à Poulkovo (256 équations de condition).2* 

1J et 2) Voir Description et étude de quelques instruments. 
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Station Lee. 

Observat ions des d i rect ions hor izontales . 

1899. Août. 

a 3 
tf.8 8 

03 <—• 

o 5P 

g.5 
eu 

Objet. 

Heure. 

Lectures. 

Cercle. Micro­
scopes. 

Directions. 

Corrections 
du cercle. 

T. 
0° 

D 1 

8 

4 

5 

6 

7 

9 

10 

11 

12 

14 

15 

16 

Whales Hd. 
4h 24m p 

Hornsundt. 
4 27 

Agardh. 
4 30 

Smyslow. 
4 82 

Svanberg 1. 
4 85 

Forvexlmgs 
4 40 

Mire. 
4 44 

Whales Hd. 
4 49 

Whales Hd. 
. 4 54 

Hornsundt. 
4 58 

Agardh. 
5 8 

Svanberg 1. 
5 10 

Forvexlings 
5 15 

Mire. 
5 18 

332°42' 
152 47 

831 7 
151 11 

15 17 
195 21 

53 46 
233 50 

66 9 
246 18 

90 19 
270 23 

97 39 
277 43 

332 42 
152 47 

152 41 
332 45 

151 5 
331 9 

195 15 
15 19 

246 7 
66 11 

270 17 
90 21 

277 39 
97 43 

a 

T 

27.8 
1.6 

13.05 
17.9 

12.4 
16.6 

5.6 
6.9 

4.05 
5.5 

15.1 
16.1 

24.9 
25.1 

27.6 
1.45 

0.9 
0.3 

13.7 
13.2 

13.9 
14.4 

3.8 
6.6 

14.3 
17.9 

14.0 
17.9 

T 
27.8 
1.2 

13.0 
18.05 

12.6 
16.6 

5.1 
7.8 

4.4 
5.7 

15.2 
15.8 

24.9 
25.8 

27.3 
1.9 

0.0 
0.4 

14.0 
13.9 

14.4 
15.0 

3.2 
7.0 

13.95 
18.0 

13.9 
18.0 

44' 59^16 
—1.81 

9 80.95 
—1.30 

19 29.05 
—0.84 

48 12.66 
-4-1.23 

11 9.76 
H-1.61 

21 30.78 
H-1.86 

41 50.02 
-1-1.03 

44 59.07 
-1 .31 

43 0.75 
-1.31 

7 27.64 
—1.80 

17 29.10 
-0 .82 

9 10.25 
-Kl .60 

19 32.02 
H-1.34 

41 31.84 
+1.03 

I. Aoiit 24. QL. 1899. Voir le Journal des observations A? 2, 
pp. 45—49. 

1. Très difficilement visible, image vacillante. 
4. A travers nuage. 
5. Vacillant ot indistinct. 
6. Image agitée, indistincte. 
7.L'image s'agite beaucoup. 
8. Whales Point est invisible, dans la brume. 
9. De temps on temps le signal disparait. 

12. Le signal est observé à travers la brume et à contre-jour. 
18. Smyslow est invisible. 
14. Image indistincte, vacillante. 
15. Le signal se voit bien, mais il vacille. 
16. Bien visible. 

. o o 
•a © 

w •""' 
O es 

3 . 

1.1 
a ° 

Objet. 

Heure. 

Lectures 

Cercle. Micro­
scopes. 

Directions. 

Corrections 
du cercle. 

I. 
0° 

IL 
60° 

G 

D 

17 

18 

19 

1 

2 

5 

6 

7 

8 

9 

10 

12 

13 

14 

Whales Pt. 
5h 21m 

Whales Hd. 
5 34 

Whales Hd. 
5 89 

Whales Hd. 

Hornsundt. 
7 13 

Svanberg 
7 18 

Fôvvcxlings 
7 21 

Mire • 
7 24 

Whales Pt. 
7 28 

Whales Hd. 
7 31 

Whales Hd. 
7 86 

Smyslow 
7 40 

Svanberg 
7 43 

Fors exliogs 
7 46 

106°41' 
286 45 

152 40 
382 44 

152 41 
882 45 

212 43 
32 47 

211 7 
31 11 

806 9 
126 18 

880 19 
150 24 

337 42 
157 46 

166 43 
846 47 

212 43 
32 47 

82 45 
212 49 

113 48 
293 52 

126 11 
806 15 

150 21 
330 26 

T 
4.6 
4.95 

0.0 
29.1 

0.9 
0 6 

10.7 
14.1 

24.1 
27.1 

19.6 
20.2 

0.2 
0.7 

0.1 
0.1 

16.0 
19.4 

11.7 
14.9 

13.3 
13.8 

17.1 
20.9 

T 
4.1 
5.6 

29.6 
29.8 

0.0 
1.0 

10.6 
13.4 

24.1 
27.6 

18.8 
20.3 

29.1 
0.9 

29.7 
1.1 

16.0 
20.0 

11.2 
14.4 

12.4 
14.1 

17.2 
21.1 

20.25 20.0 
28.8 24.2 

28.2 
1.1 

27.9 
2.2 

43' 9:'58 
-1-0.56 

42 59.56 
—1.81 

43 1.20 
-1.31 

45 

9 

11 

22 

44 

45 

45 

47 

50 

13 

23 

24.85 
-«-0.08 

51.89 
—0.01 

39.38 
—0.48 

0.45 
—1.29 

0.45 
—1.39 

35.65 
—1.43 

26.05 
H-0.06 

27.05 
H-0.06 

38.09 
H-0 .18 

44.08 
—0.47 

59.66 
—1.29 

19. Extrêmement indistinct, nébuleux, par conjecture. 
20. 21. Smyslow et Wh Point sont invisibles. 

IL Août 24. QL. 1899. Voir le Journal des observations JV» 2, 
pp. 50—54. 

1. Le signal se voit bien, l'image est tranquille. 
3. 4. Agardh et Smyslow sont dans la brume. 
5. Le signal observé àcontre-jourest un peu indistinct. 
6. Bien visible, tranquille. 
8. Peii clair, visible sur un fond sombre. 
9. Bien visible 

11. L'Agardh est invisible. 
18. A travers un nuage, indistinct. 
14. Le signal se voit bien, l'image est tranquille. 

8* 
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is
e.

 
it

io
n 

er
cl

e 
o . 
H3 O 

•̂5 S .̂2 S 

S 

2-s 

Objet. 

Heure. 

Lectures. 

Cercle. 
Micro­
scopes. 

Directions. 

Corrections 
du cercle. 

IL 
60° 

III. 
120° 

D 

D 

G 

15 

16 

17 

18 

1 

2 

3 

4 

5 

G 

7 

8 

9 

10 

11 

12 

13 

14 

Mire. 
7h 48m 

Whales Pt. 
7 54 

Hornsundt. 
7 56 

Whales Hd. 
7 59 

Whales Hd. 
8 12 p 

Agardh. 
8 16 

Smyslow. 
8 18 

Svanberg. 
8 20 

Forv exlings 
8 23 

Miro. 
8 25 

Whales Pt. 
8 28 

Hornsundt. 
8 31 

Whales Hd. 
8 33 

Whales Hd. 
8 40 

Hornsundt. 
8 42 

Whales Pt. 
8 46 

Mire. 
8 49 

Forvexlings 
8 52 

157°42' 
337 46 

346 45 
166 49 

31 9 
211 13 

32 45 
212 59 

92 43 
272 47 

135 17 
315 21 

173 46 
50 

186 9 
13 

210 19 
24 

217 40 
44 

46 43 
47 

a 

x 
8.6 

12.0 

18.1 
18.9 

26.9 
27.1 

12.2 
13.0 

13.0 
15.0 

29.4 
2.6 

20.0 
24.0 

18.9 
23.0 

28.4 
2.6 

7.6 
11.0 

18.6 
19.4 

91 7 i 25.1 
11 ! 28.6 

92 43 
272 47 

272 41 
92 45 

271 5 
91 9 

226 41 
46 45 

37 40 
217 44 

30 18 
210 22 

12.1 
15.0 

12.1 
13.05 

26.1 
27.0 

16.0 
19.1 

2.0 ; 
1.5 

2.0 
1.4 

T 
8.5 

12.1 

18.2 
19.1 

26.2 
28.3 

11.1 
13.0 

12.1 
15.7 

29.1 
3.1 

19.6 
24.1 

18.3 
23.0 

28.6 
2.4 

7.8 
11.2 

18.8 
19.9 

25.4 
28.9 

11.6 
15.4 

11.8 
13.05 

26.1 
27.0 

16.0 
20.1 

1.6 
1.4 

2.0 
1.4 

44' 20.65 
—1.39 

47 37.40 
—1.43 

11 54.18 
—0.01 

47 24.90 
H-0.06 

45 27.84 
-4-1.25 

20 1.99 
—0.85 

48 43.81 
—1.38 

11 41.53 
^1.12 

22 0.94 
-0 .06 

42 19.05 
-4-0.36 

45 

9 

45 

43 

7 

43 

42 

20 

38.29 
-4-0.86 

53.95 
-1-1.30 

26.94 
-t-1.24 

24.95 
-4-1.25 

53.35 
-4-1.31 

35.56 
H-0.86 

3.49 
-t-0.36 

3.34 
—0.06 

15. Bien visible et tranquille. 
16. Le signal est éclairé par le soleil, il se voit trè^-

bien. 
I I I Août 24. QL. 1899. Voir le Journal des observations A» 2, 

pp. 54-58. 
2. A travers le brouillard. 

id. 17. Agardh et Smyslow sont hrvisibles, dans 3a 
brume. 

• o o 

PH 

1^3 

ai •—' 

p ^ 

o U 

•si 
Objet. 

Heure. 

Lectures. 

Cercle. Micro­
scopes. 

Directions. 

Corrections 
du cercle. 

i D 

III . i G ! 15 
120° j 

18 

, IV. | G I 1 
150° 

2 

3 

4 

5 

6 

7 

9 

10 

12 

13 

14 

15 

16 

17 

18 

Svanberg. 
8h 58m 

Whales Hd. 
9 4 

Whales Hd. 
9 24 p 

Hornsundt. 
9 28 

Whales Pt. 
9 32 

Mire. 
9 35 

Forvexlings 
9 38 

Svanberg. 
9 41 

Smyslow. 
9 48 

Whales Hd. 
9 47 

"Whales Hd. 
10 1 

Smyslow. 
10 5 

Svanberg. 
10 8 

Fiirvexlings 
10 11 

Mire. 
10 13 

Whales Pt. 
10 17 

Hornsundt. 
10 21 

Whales Hd. 
10 25 

6° 7' 
186 11 

272 41 
92 45 

302 39 
122 43 

301 3 
121 7 

256 39 
76 43 

67 37 
247 41 

00 15 
240 19 

86 5 
216 9 

23 42 
203 46 

302 39 
122 43 

122 41 
302 45 

203 44 
23 48 

216 7 
' 36 11 

240 17 
60 21 

247 38 
67 42 

76 41 
256 45 

121 5 
301 9 

122 41 
302 45 

21.6 
21.5 

12.3 
15.0 

8.5 
8.5 

23.0 
22.1 

11.0 
14.0 

24.0 
24.95 

25.0 
24.6 

15.9 
13.9 

17.3 
15.0 

7.9 
7.2 

6.9 
11.8 

10.4 
16.8 

12.2 
18.5 

21.1 
25.1 

2.7 
6.1 

14.1 
15.6 

22.6 
27.9 

5.6 
10.8 

T 
22.0 
22.1 

12.3 
15.0 

8.0 
8.9 

22.8 
23.0 

10.4 
13.8 

24.1 
24.4 

24.6 
24.8 

15.0 
14.4 

16.2 
15.0 

7.5 
7.6 

6.1 
11.9 

10.6 
17.0 

12.1 
18.1 

21.0 
25.6 

2.6 
6.0 

13.6 
16.0 

22.0 
28.1 

5.4 
10.8 

9' 43!'54 
—1.13 

43 27.26 
-1-1.25 

41 16.89 
—0.80 

5 45.89 
—0.22 

41 24.55 
-4-1.66 

39 48.67 
H-1.68 

17 49.69 
-4-1.47 

7 29.84 
H-0.28 

44 31.69 
—0.40 

41 15.04 
-0 .30 

43 18.21 
—0.ÎÎ0 

46 27.35 
—0.40 

9 3041 
-1-0.27 

19 46.85 
-4-1.47 

40 8.65 
-4-1.63 

43 29.60 
- i - l .67 

7 50.55 
—0.22 

43 16.26 
—0.30 

IV. Août 24.2/.. 1899. Voir le Journal des observations JVa 2, 
pp. 59—62. 

8. Agardh est dans la brume. 
11, Agardh est invisible. 
10. Très difficilement visible. 
16. Lo signal est très indistinct. 
17. Le mont est éclairé par le soleil couchant, le som­

met est indistinct. 
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Par suite de l'inconstance du temps et à cause de l'apparition soudaine du brouillard tantôt 

devant un signal, tantôt devant un autre, quelques signaux n'ont pu être pointés dans plusieurs 

séries d'observations que dans une seule position de la lunette. Le nombre des observations obte­

nues à la station Lee pour la détermination des directions horizontales étant en général très petit, 

il y a intérêt d'utiliser aussi les observations à une seule position de l'instrument. J 'ai en consé­

quence calculé les directions des signaux séparément pour la position cercle à gauche et la position 

cercle à droite, en adoptant la direction de la mire, observée dans tous les cycles, comme direction 

fondamentale. J 'y ai ajouté les quelques déterminations des directions obtenues pendant les obser­

vations de l'azimut (voir plus bas, chap. V). 

En déduisant la collimation de l'ensemble des observations dans les deux positions de la lu­

nette, j ' a i corrigé à l'aide de cette collimation les observations faites a une seule position du cercle. 

La comparaison entre elles des directions obtenues à la position lunette (cercle) à gauche et des 

directions déterminées à la position cercle à droite est même préférable à la comparaison des seules 

moyennes en ce qu'elle permet de se rendre compte des oscillations des pointés isolés et non 

uniquement de la moyenno de deux pointés. 

D i r e c t i o n s o b s e r v é e s au cap L e e . 

Lunette à gauche. Lunette à droite. 

Date. 

1899. 

Août 24 

» 24 

n 2 4 

» 24 

» 14 

„ 19 

» 23 

Mi»c. 

r 
IL 

III 

JV 

V 

VI 

VIT 

Wh.H. 
(1) 

235° V 

26*47 

25.37 

24.66 

26.29 

• • • 

Les c 

Aganlli 

277°35' 

55*41 

B8.66 

. . . 

53.93 

liiffres 

Smysl. 

316° 4' 

41*44 

37.89 

39.02 

40.99 

• * * 

soulign 

! 
Svanb.l Forvcx. Mire. 

1 | 

328°27' 

38*98 

39.84 

38,56 

39.82 

es résu 

352°37' 

60:'49 

60.10 

59.43 

60.86 

• • • 

64 20 

0° 0' 

0*00 

0.00 

0.00 

0.00 

0.00 

0.00 

tout du calcul 

| 1 
Wb.Pt. Hornst. Wh.H. 

! 1 (2) 

189° 1' 

37/27 

35.16 

32 57 

35.91 

34.98 

des ob 

233°25' 

53747 

52.32 

50.81 

54.87 

ser\ati< 

235° V 

26v57 

27.05 

22.35 

24.44 

:>ns dan 

1 
Wh.H. 

(2) 
Hornst.lWh.Pt.i Mire. 'FôrvexJ 

1 ! 

235°3' 233°27' 189° 3' 

6*71 

7.95 

8.77 

7.63 

s une s 

38."60 

35.01 

35.84 

40.05 

eule po 

18*40 

16.81 

19.74 

20.99 

16.51 

sition t 

i 

Svanb.l' Smvsl. 
1 ' 

Agaidh Wh.H. 
(1) 1 

0° 0' I352°39' 328°29' 316° 6' 277°37' 235°3/ 

i , 1 . 

o.'oo 

0.00 

0.00 

0.00 

0.00 

0.00 

u cerc! 

41*09 , 
i 

39.211 

41.47 
1 

37.54 

• • • ! 

48.02! 

e. 
(1) Observations do Whales Head faites au commencement et à la fin du cycle. 

(2) Ob scrvati ons dû Whales Head i aites a u miliei i chaqu e cycle 

20"32 i 22."84 

24.45 

21.00 

20.40 

19.11 

23.02 

16.67 

. . . 1 . . . 

1 

i 

37*16 ' 6*80 
1 

. . . 5.80 

41.75! 9.68 
| 

. . . 5.68 

30.86 ' . . . 
1 

i 

O 
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La lunette de l'instrument Bamberg Ne 7379 est excentrique; la distance a de son axe géo­

métrique à l'axe vertical de l'instrument est —0T2341). Nous basant sur ce nombre, nous obtenons 

la correction pour l'excentricité de la lunette d'après la formule 

(8) X 
s i n l ' ' s 

2a où „- = 96532" est la constante de l'instrument, s la distance h un signal quelconque éloigné. 

Les corrections doubles 2 e de l'excentricité de la lunette pour les divers signaux à la di­

stance S sont : 
Signal. 

Whales Point 

"Whales Head 

Hornsundtind 

F o n exling 

Svanberg 1 

Agardh 

Smyslow 

Mire 

S 

65972 m. 

89572 

176—178 km. 

47218 m. 

88308 

45969 

81010 

957 0 

2e 

i:46 

1.08 

0.55 

2.05 

1.09 

2.10 

Î.19 
100.87 

Ces chiffres nous sont nécessaires pour la déduction de la collimation dans les pointés des 
divers signaux. 

Si nous indiquons par Ed et E les lectures du cercle dans les pointés d'un signal, par Md et 

M les lectures dans les pointés de la mire, par e la correction de l'excentricité de la lunette par 

rapport au signal, par m la môme correction par rapport à la mire, par c la collimation, nous 

obtenons 

(9) 
du tableau p. 59 2c = (Ed — E) 2c 

p. 61 2c = (Md—Mg) H- 27», 2w = (Ed—Md) - (Eg~-Mg) 2e. 

& 

Collimation pendant les observations au cap Lee. 

Date. | 

Août 24 

1 „ 24 

» 24 

,. 24 

„ 14 

! , 19 

1 
i 

Mise. 
i 

I 

I I 

I I I 

IV 

V 

VI 

vn 

Wh. Hd. 

V 59''59 

61.61 

61.66 

6045 

. . . 

. . . 

• • • 

Agardh. Smyslow. Svant>. 1. Forvexl. 

i 
V 62"02 1 . . . 

. . . . . . 

. . . ' 1' 56:'85 

39.33 

43.34 

. . . 

1' Gtf61 1' 60:'83 

65.80 61.26 

59.09 59.65 

61.65 ! 58.71 

. . 

. . . ] 41.92 

. . . 

. . . 

. . . 

Miro. 

1' 59*06 

60.97 

56.43 

60.85 

41.17 

41.02 

64 77 

Wh. Pt . 

. . . 

1' 63!'31 

64.19 

66.62 

43.00 

. . • 

Hornst. 

1' 63:'86 

63.84 

61.14 

65.71 

. . . 

Wh.IId. 

V 59:'40 

61.37 

68.06 

64.25 

. 

Moyenne. 

1'60177 

62.51 

60.75 

61.87 

41.17 

42 09 

64.77 

Ij Voir Description et étude des instruments. 
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L'état de la collimation caractérise non seulement la stabilité des différentes parties de l'in­

strument et l'absence de vacillation du trépied, mais aussi le soin que l'observateur apporte aux 

visements et, partiellement du moins, l'état de l'atmosphère. En déduisant des valeurs moyennes 

de la collimation, d'après la formule 
2m = 2c — (Md — Mg) • (10) 

la valeur de 2m, valeur constante pour le signal de Lee où l'instrument avait toujours occupé la 

môme place, nous obtenons 

d'où, au moyen de l'équation (S) 
a étant = 
s „ = 957T0 

1809. Août 14 

19 

23 

24 

24 
24 
24 

8) 
= 0™234 

Moyenne 

nous 

2 m -

avons 

= 1'40*87 

41.94 

40.87 

.42.69 . . , 
42.41 

45.19 

41.89 

1'42.25 ± o:'37 (err.pr.). 

s = 944"! d= 3".'4 
a = 0m237. 

La différence entre deux déterminations do la distance s est ainsi = 1 3 mètres. En réalité 

pareille erreur n'a pas lieu pour la distance acceptée entre la mire et l'instrument (v. chap. IX). 

La valeur a ne comporte pas non plus d'erreur supérieure à 0"""4. La raison du désaccord est donc 

à chercher ailleurs, ainsi que la dépendance de la collimation clans notre instrument du signal ob­

servé. Tout en présumaut que la cause en est à chercher d'une part dans l'équation personnelle de 

l'observateur, d'autro part dans la forme des signaux, je remets l'examen détaillée de la question 

à l'étude complète des observations faites aux autres stations où on a recueilli plus de matériaux 

pouvant servir à la résolution du problème. 

Si pour la déduction définitive des directions les plus probables dos signaux nous réunissons 

les chiffres des deux parties du tableau (p. 61) en moyennes respectives, nous obtenons les valeurs 

suivantes des directions: 

Wh. Hd. 

Août 24 I 

» 24 II 

„ 24 I I I 

„ 24 IV 

» 14 V 

» 19 VI 

» 23 VII 

Moyenne 

235°216:'64 

15.68 

17.17 

15.98 

. . . 

. • . 

• • • 

16."84 

Agardh. 

277°36'46:'28 

60.20 

. . . 

42.40 

. . • 

. . . 

45:'51 

Smysïow. 

316°5'82:/14 

28.60 

31.02 

28.83 

. . . 

29:'86 

Svanb. 1. 

328°28'29."65 

32.14 

29.78 

30.11 

• • • 

30.31 

3tf'40 

Fbrvexl. 

352°38'60:/79 

49.66 

50.45 

49.20 

• • • 

. . . 

53.61 

50?42 

Mire. 

ooo'o:'oo 

0.00 

0.00 

0.00 

0.00 

0.00 

0.00 

0."00 

Wh. Pt. Hornsundt. ' Wh. Hd. 

189°2'-27?84 

25.98 

26.16 

28.45 

25.75 

. . . 

26.'72 

238°26'46:'04 

43.66 

43.32 

47.46 

. . . 

235°2'16."64 

17.60 

15.56 

16.04 

• • . i . . . 

j 
. . . 

45."12 16:'44 

Place 
du ,. 

cercle. 

0° 

60 

120 

160 ' 

0 

0 

0 
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Ces directions étant déjà affranchies des erreurs du cercle, on peut les compenser sans tenir 

compte de la circonstance que les observations se répartissent sur le cercle sans symétrie. La mé­

thode de compensation que j 'a i employée est celle des rapprochements consécutifs, proposée dans 

Ordonance trigonometrical survey of Great Britain and Ireland, London 1858, pp. 62—66, en tenant 

compte du poids des directions. Les nombres soulignés, déduits des observations faites à une seule 

position de la lunette, sont adoptés avec le poids y„, les autres, déduites des observations effec­

tuées dans les deux positions du cercle, avec le poids 1. Trois rapprochements m'ont donné: 

Direct ions définitives. 

i Wh. Hd. ' Agardh. Srayslow. ' Svanb. 1. Forvex]. ' Mire. Wli. Pt. Horns-tind. "Wh. Hd. 

i 

1 1235°2'16'20 

If 1 15.76 

I I I 

IV 

At 

A2 

• ^3 

Err. 
prol). 

17.18 

15.85 

. . . 

. . . 

277°S6'45?84 

. . . 

50.21 

43.98 

. . . 

. . . 

235021G:'25 

| =fcOC48 

277°36'45:'97 

±o:'62 

316°5'3i:'70 

28.68 

31.03 

28.70 

. . . 

316°5'29:'76 

±o:'62 

328°28'29:'2l 

32.32 

29.79 

29.98 

, . . 

30.83 

828°28'30',33 

±o:'48 

352°38'50:'35 

49.84 

50.46 

49.07 

52.48 

352°38'50:'21 

dt0:'46 

859°59'59:/66 

60.18 

60.01 

59.87 

61.58 

60.02 

58.87 

189°2'27:'40 |233°26'45:'60 i 235Q2'1G:'20 

26.16 48.84 17.68 

26.17 

28.32 

27.33 

, . . 

. . . 

359°59'60."01 189°2'27:'Û4 

±0 :37 it0:'46 

43.33 j 15.57 
1 

47.33 ' 15.91 

. . . 

. , . 

- • • 

238°26'45:'02 

=h0:'48 

. . . 

235°2'16:'34 

±0' '48 

Des deux résultats pour Whales Head j 'ai pris la moyenne. 

L'erreur probable d'une direction (d'un pointage) avec le poids 1 a été trouvée égale à zîz 0?97. 

De la nous avons définitivement: 

Valeurs les plus probables des direct ions hor izonta les observées au cap Lee. 

Signaux. 

Mire 

Whales Point 

Hornsundtind 

Whales Head 

.âgavdh 

Smyslow 

Svanberg Ki 1 

Forvcxling 

de l'instrument. 

0° 0' (h'Ol ±zQ'!37 

189 2 27.01 ± 0.46 

233 26 45.02 ± 0.48 

235 2 1630 r t 0.48 

277 36 45.97 =t 0.62 

31G 5 29.76 ± 0.62 

328 28 30.33 =fc 0.43 

352 38 50.21 ± 0.46 

Directions réduites à l'axe 
du signal Lee. 

0° 0' 0"00 dfc 8:'25 (err. prob.) 

189 53 22.36 ^ 0.46 

234 18 17.34 dfc 0.48 

235 53 45.13 =!= 0.48 

278 28 57.17 =t 0.62 

316 57 43.11 ± 0 . 6 2 

329 20 42.8G ± 0.42 

353 31 32.54 ± 0.46 
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C h . e t p i . t r e I I I . 

Sur le calcul des observations astronomiques en général et des altitudes 
barométriques. 

§ 1. Positions fondamentales des étoiles. 
Le soleil ne se couchant pas au Spitzberg pendant tout l'été, on n 'a pu observer avec nos 

instruments que les étoiles de 1-re et de 2-e grandeur. Les positions de ces étoiles sont indiquées 

dans tous les calendriers astronomiques, mais en 1901, au début mémo du calcul de mes obser­

vations, j ' a i reçu l'ordre d'extraire les positions visibles des étoiles du Berliner Jahrbuch et de les 

réduire aux positions déduites des meilleures observations faites à Poulkovo. J 'a i en conséquence 

fondé le calcul de toutes les observations effectuées au Spitzberg sur les positions des étoiles indi­

quées dans le catalogue de 1885 de M. Nyren pour les déclinaisons et dans le catalogue de 1900 

de Kovalsky pour les ascensions droites. 

Plus tard, lorsque les calculs étaient déjà terminés en brouillon, la Commission russo-suédoise 

décida (7Nov. 1903) de tirer la position des étoiles du Berliner Jahrbuch (B.j.), mais en les rectifiant 

au moyen des dernières corrections d'Auwers (A). Pour réduire au système d'Auwers les résultats 

des observations déjà raportées au système de Poulkowo (P), je me suis servi des tables de correc­

tions d'Auwers publiées dans Astron. Nachr. M 3927—3929, Band 164. J 'a i d'abord calculé les 

différences A—B. J . pour 1899, 1900, 1901 d'après les formules 

pour l'année N = 1875 -+- x 
, . AlOOtx-.a; 
Àa — Aa * 

on a 
1875 ' 100 ( 

1 ( i l ) 
A* A£ A l O O ^ f AS = A51875 H ^ — j 

puis les différences A — P , qui sont ensuite entrées dans les formules différentielles des 

réductions. 

Le tableau ci-dessous contient toutes ces réductions, mais seulement pour l'époque moyenne 

1900.0, les modifications d'une année ne dépassant pas quelques millièmes de seconde pour A P et 

quelques centièmes de seconde pour les déclinaisons. Cependant dans le calcul même j ' a i introduit 

les différences A—B. J. et A—P pour chaque année à part. 

\Y . 9 
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Kéduction de la position dos étoiles aux systèmes du Berliner Jahrbucb, de Poulkovo 

et d'Auwers. 

Pour l'époque 

1900.0. 

a Andromède 

y Cassiopco 

£ Andromède 

a Petite Ourse 

<x Bélier 

a Perséo 

a Taureau 

x Cocher 

(1 Taureau 

3 Cocher 

fl Gémeaux 

a Grande Ourse 

e Grande Ourse 

Y) Grando Ourse 

a Bouvier 

(5 Petite Ourse 

a Couronne 

Y Dragon 

a Lyre 

Y Cygne 

a Cygne 

P — 

Aa 

—O'OIS 

-1-0.034 

—0.048 

n-0.060 

—0.016 

—0.023 

-t-0.007 

—0.035 

—0.013 

n-0.009 

0.000 

-0 .008 

H-0.034 

—0.078 

H-0.021 

—0.041 

—0.026 

-4-0.008 

—0.027 

—0.048 

—0.027 

B. J. 

AS 

—0?32 

-4-0.64 

—0.63 

—0.11 

—0.55 

-4-0.17 

-f-0.06 

-1-0.39 

—0.14 

-4-0.41 

—0.41 

- 0 . 2 0 

-1-0.80 

-(-0.08 

-0 .34 

-4-0.10 

—0.84 

-4-0.15 

—0.34 

-0 .55 

-4-0.02 

A — 

Aa 

-.-0:004 

-f-0.037 

—0.038 

—0.202 

-4-0.001 

-f-0.001 

-4-0.032 

-0.016 

H-0.011 

-1-0.017 

-4-0.007 

-0.015 

-4-0.058 

—0.037 

-4-0.040 

-4-0.001 

-4-0.002 

-4-0.032 

-0.009 

-0.030 

-0.012 

B. J. 

AS 

-0?22 

H-0.38 

—0.65 

-0 .12 

-0 .20 

-4-0.22 

-4-0.05 

-4-0.21 

-HO.26 

-1-0.22 

-4-0.06 

-0 .04 

-4-1.17 

-4-0.06 

-0 .32 

-4-0.45 

-4-0.12 

-4-0.35 

-0 .37 

-0 .46 

—0.03 

A -

A Ï 

-4-0:017 

-4-0.003 

-4-0.005 

-0.262 

-4-0.017 

H-0.024 

-t-0.025 

-4-0.019 

H-0.024 

-4-O.O08 

-4-0.007 

-0.007 

-4-0.024 

-4-0.041 

-4-0.019 

-4-0.042 

-4-0.028 

-4^0.024 

-4-0.018 

H-0 .018 

-4-0.015 

- P 

A5 

n-orio 

-0 .26 

-0 .02 

—0.01 

H-0.35 

-4-0.05 

-0 .01 

—0.18 

-4-0.40 

—0.19 

-4-0.48 

-4-0.16 

-4-0.37 

—0.02 

-1-0.02 

-4-0.35 

-+-0.46 

+0.20 

-0 .03 

-4-009 

-0 .05 1 
§ 2. Formules pour le calcul des observations. 

1. Azimuts. Les azimuts des signaux éloignés ont été déterminés par l'observation do la po­

laire a Petite Ourse. Les formules qui ont servi au calcul des observations sont 

. cot 8 sec o sin t 
t a n a„ = — q rç-7 ; , 

n X — cot 8 tan ç cos t ' 

M0 = Z* -+- icots =t ccosecs— (anH-0"32 ^ J ? \ 

a = Zobj. — M0 

(12) 
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a désignant l'azimut à déterminer, M^ le point Sud sur le cercle horizontal de l'instrument, L% et 

Lobj les lectures du cercle dans le pointé d'à Petite Ourse et de l'objet terrestre, i l'inclinaison de 

l'axe horizontal, c la collimation, avec le signe -+- dans la position Lunette à gauche, avec le signe 

— dans la position Lunette à droite, t l'angle horaire de la Polaire, S sa déclinaison, an son azimut à 

partir du point Nord du méridien, <p la latitude locale. 

La détermination séparée du point Sud du cercle horizontal offre quelques avantages compa­

rativement à la détermination directe de l'azimut d'un objet terrestre. Une détermination complète 

d'un azimut comporte deux séries d'observations de nature diverse, et très difficiles sous le rapport 

de l'exactitude. Les observations d'un objet terrestre se trouvent toujours entachées d'inexactitu­

des provenant des mouvements de l'air aux niveaux inférieurs de l'atmosphère, de la forme de 

l'objet et de sa phase en cas de soleil. Les observations de la Polaire, dont la position est extrême­

ment élevée au Spitzberg, se trouvent fortement empirées par l'influence combinée de la collimation 

et de l'inclinaison de l'axe horizontal. Une erreur minime dans la détermination de la valeur d'une 

division du niveau, un grain de poussière, un menu cristal de glace adhérant aux tourillons sont 

des sources d'inexactitudes qui, devant être multipliées par cot#, s'agrandissent au Spitzberg de 5—6 

fois. L'étude séparée des observations de l'objet terrestre et de la Polaire ne peut que faciliter 

la recherche des influences nuisibles à éliminer et la comparaison des déterminations isolées du 

point Sud et des lectures des pointés de l'objet terrestre permet de ne pas confondre un déplace­

ment du cercle horizontal avec une phase de l'objet terrestre. 

Les vicissitudes du temps et les fréquents brouillards empêchaient de réaliser les exigences 

théoriques relativement à la répartition des observations ; dans ces conditions atmosphériques on 

risquait môme de ne pas obtenir d'observations. 

Comme dans la détermination de l'azimut la Polaire était observée à de nombreux points de 

son passage, les tables auxiliaires d'Albrecht (pp. 237—242 de ses Formeln und Hûlfstafeln fw 

geographische Ortsbestimmung) se trouvaient parfois insuffisantes. J'ai eu recours en ces cas aux 

tables des logarithmes de sommes et de différences, insérées parmi les tables de Zech et parmi 

celles de Bremiker. A l'aide de ces tables on trouve tout aussi facilement qu'avec les tables d'Alb­

recht le logarithme du multiplicateur j ^ d'après l'argument log a — log cot S tang <p cos t 

pour chaque position de la Polaire *). 

1) En effet, dans les tables de Zech on a, si a>l: 

l)log(a-#.&) = loga(i-*4) = logo(i-Hi), oit ± = | . 

D'après l'argument log se = log a — log & on cherche dans les tables de Zech log [ In V 

2) lg(« -b) == loga - log(jê l ) , (A i = | . 

D'apn'g l'argument log a = log a —log & on cherche log —^- , 
x—1 

9* 
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2. Heure, L'heure a été déterminée par la différence des azimuts de la Polaire a Petite Ourse 

et d'une quelconque des étoiles non polaires voisines du méridien. 

Le calcul de ces observations a été fait à l'aide des formules 

8 T = e — T , 0 = a- i -< (13) 

sin (M— t) = cot <p tan 8 sin M , tan M = sin ç tan an 

où %T est la correction du chronomètre, T son indication, 6 le temps sidéral, a l'ascension droite 

de l'étoile. 

Les passages des étoiles non polaires ont été observés par les 5 fils verticaux et leurs réduc­

tions au fil milieu ont été calculées au moyen de la formule 

f* = F sec 8 sec p (14) 

où p désigne l'angle parallactique, F la distance équatoriale entre les fils, 8 la déclinaison de l'étoile. 

L'expression différentielle 

dt = -t- cos z tan p sec <pc?cp — tan p sec 8eZ8 -+- sin s sec 8 sec pda (15) 

montre que l'influence des erreurs de latitude et de déclinaison des étoiles est d'autant moindre 

que l'étoile observée était plus voisine du méridien. Cependant, en raison de la fréquence des brouil­

lards j 'a i dû me contenter d'observer l'étoile au point où elle était visible, au lieu d'attendre qu'elle 

fût près du méridien et de risquer par là de ne rien obtenir. Néanmoins toutes les déterminations 

horaires ont été obtenues à des distances du méridien inférieures à 30° et la plupart môme dans 

son voisinage immédiat. 

En outre, forcé par le mauvais état du temps, j'observais quelquefois à travers le brouillard, 

pour déterminer l'heure, les distances zénithales du soleil dans le voisinage du premier vertical. 

La formule appliquée au calcul de ces observations est 
. n t COS Ç — COS Z i A n\ 

SUT1 -jr = -ô—- F , ( 1 6 ) 
2 2 cos ç cos 5 ' \ ' 

où s désigne la distance zénithale mesurée du soleil, corrigée de la réfraction, Ç = cp — 8 la distance 

zénithale dans le méridien. 

Pendant le calcul des azimuts on a 

J_ 
« > 0, log ^ = log j±- = log ~-v où | = X\ 

a 

a < °> log - ^ = log j ^ = log -I2L- = log ^ = log - l y . 
[a\ x 

c. à d. après le calcul du log a on prend comme argument son complément jusqu'à 10 et avec cet argument on trouve dans les 

tables de Zech log j ^ _ ~ . On se sert des tables d'addition quand log a a la notice w, c. à d. quand on a [log]n , et des tables 

des soustractions quand log a correspond à un nombre positif. 
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3. Latitude. Aux différentes stations du réseau trigonométrique la latitude a été déterminée 

d'après les distances zénithales de la Polaire a Petite Ourse et d'étoiles non 'polaires choisies autant 

que possible deux à deux près du méridien à des hauteurs approximativement égales au Nord et 

au Sud. 

Dans le calcul de ces observations je me suis servi des formules suivantes : 

Culmination supérieure Culmination inférieure 
pour a Petite Ourse: 

op = S — z •+- x <p = 180 — S — z — x 
- . t fc t 

cos <p cos 8 sin2 -r- cos œ cos o sin2 TT 
x 2 • x 2 

sin — = — i sin 
~2 

sin -jr- (S — ç -i-z) C O S -Ô" (<p-*-$— a) 

pour les étoiles non polaires: (17) 
y = § -t- e — x 9 = 180 — S — z — x 

cos ç cos 8 sin2 -jr- cos <p cos S sin2 — 
x 2 . x T 2 

S i n 9 = - T — " , ' S m 3" = 1, . , ' 
ain-g-fç — B-t-*) cos —(<p-»-8—*) 

£ à partir de la culmination supérieure, t à partir de la culmination inférieure, 

où x signifie la réduction des positions des étoiles au méridien. 

Les étoiles non polaires étaient observées à des distances du méridien non supérieures à 30°, 

2 sin2— 
la Polaire était observée à un point quelconque de son chemin. Lorsque pour log —:—7/- les tables 

S1U JL 

d'Albrecht étaient insuffisantes, je cherchais sin2-^ dans les tables maritimes1); en ces cas je faisais 

subir aux formules mentionnées les modifications nécessaires. 

La réfraction a été calculée d'après les tables de Bessel publiées dans les Formeln und 
Hûlfstafeln d'Albrecht. 

§ 3. Formules différentielles. 

La plupart des formules différentielles employées dans la déduction des résultats définitifs et 
dans l'évaluation de l'exactitude des observations sont celles d'Albrecht. 

1. Pour l'heure. D'après la différence des azimuts: 

dô' = •+- d% — tan#sec8ctô -+- cos z tanp sec <prî<p H- sin^secSsecpda (18) 

D'après les distances zénithales près du 1-er vertical : 

d$T = + d a ± (cotasseccpcfcp •+• cotpsecSrfS -t- sinp sec Bdz), 

-+- la partie W du 1-er vertical. 

1) MopexoAuuH Ta&iimu. H3,n;aHH rnauHHMi, rii;nporpa$iiiecKEiMi> ynpaBJieîiicMT, Mopcnoro MimncTepcrna. 1899. 
(Tables maritimes, publiées par le Service hydrographique du Ministère de la Marine). 
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2. Pour l'azimut : 

du — dLobj — dM0 

dM0 = dL% H- di cotz ± de COSQCZ — da 

^î = — grg = — 1 5 T r s i n l " s e c < p c o s 2 — 15Tr3sin2 l " s ecç tancpcos2£ (19) 

jj- = — ir sin l " sec <p tan cp sin £ — y ir2 s in 2 l " sec3 ap (1 —i— sin3 ̂ >) sin 2£ 

^ — -t- sec <p sin t -t- ic sin l " sec <p tan cp sin 2£. 

3. Pour la latitude: 

Etoile polaire : dy" — — | 1 5TT sin l" sin t -t- -g- -n:2 sin2 ï" tan cp sin 2 M da* H - (20) 

-i- [cos t — T: sin l " tan cp sin21] d§" 

Etoile non polaire t do" = 15 .° J cos... sinfofo* -+- 1.000 dS" 
? • » < • - * ' (21) 

^ | = — -Ji (rf7i erreur de correction du chronomètre). 

Voici quelques tableaux facilitant l'emploi de ces formules pour tous les endroits du Spitz-

; les tableaux sont calculés pour des intervalles de 40 de latitude. 

F o r m u l e s d i f f é r e n t i e l l e s p o u r a P e t i t e O u r s e (1900.0). 

Pour l'azimut. 

da = -f- [1.392 cos t -»- 0.126 cos 2*] da» -+- [4.886 sin * -+- 0.391 sin 2t] dS — 0.891 sin ftfç 

da = -H [1.468 cos t -*- 0.189 cos 2t] da. H- [4.560 sin * -+• 0.484 sin Qt] dB — 0.484 sin *d? 

da = H- [1.544 cos f H- 0.155 cos 2t] da H- [4.810 sin * -H 0.484 sin 2t] dl — 0.484 sin tdy 

da = H- [1.683 cos t -H 0.174 cos 2*] da -t- [5.089 sin t -+- 0.548 sin 2*] d& — 0.548 sin «dç 

da = H- [1.734 cos f H- 0.197 cos 2t] da -+- [5.403 sin i -+- 0.614 sin 2*] d$ — 0.614 sin *dç 

da = -t- [1.848 cos t -+- 0.224 cos 2*] da -+- [5.759 sin t -+- 0.699 sin 2t] d& — 0.699 sin td<? 

da = -H [1.979 cos * H- 0.258 cos 2t] da -i- [6.166 sin « -i- 0.803 sin 2*] d& — 0.803 sin fd? 

dç =s — [0.821 sin * -î- 0.015 sin 2i] da* H- [COS * — 0.090 sin2£] dl" 

d<p = — [0.821 sin t -+- 0.015 sin 2t] da -i~ [cos i — 0.095 sin2É] dZ 

dç = — [0.821 sin * -+- 0.016 sin 2*] da H- [COS t — 0.100 sin2£] dS 

d? = — [0.821 sin * -t- 0.017 sin 2*] da -+- [cos * — 0.107 sin**] dB 

d? = — [0.821 sin * -+- 0.018 sin 2«] da - j - [cos * — 0.114 sin2*] dZ 

de? = — [0.821 sin t -* 0.019 sin 2t] da -H [COS * — 0.121 sin2f] d8 

dç = — [0.821 sin t H- 0.021 sin 2f] da s - [cos * — 0.180 sin*fj d8 

76° 

77 

78 

78 

79 

80 

80 

•la 

> 
40' 

20 

0 

40 

20 

0 

40 

lai 
9 

76° 40' 

77 

78 

78 

79 

80 

80 

20 

0 

40 

20 

0 

40 
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Valeurs du coefficient A. = 15 cos ? oos». pour les étoi les non polaires. 
* sin (9 — o) * * 

E t o i l e s . 

a Andromède 

Y Cassiopéo 

C. J . 

fi Andromède 

a Bélier 

a Pcrséo 

C. J. 

a Taureau 

a Cocher 

C. J. 

(} Taureau 

P Cocher 

C. J . 

3 Gémeaux 

a Grande Ourse 

C. J. 

e Grande Ourse 

C. J. 

Y) Grando Ourso 

C. J. 

a Bouvior 

P Petite Ourso 

C. J. 

a Couronne 

Y Dragon 

C. J. 

a Lyre 

a J. 

Y Cygne 

C. J. 

a Cygne 

C. J. 

76°40' 

4.081 

6.0G1 

2.51B 

4.265 

3.952 

4.921 

2.783 

3.820 

4.706 

2.856 

4.081 

4.656 

2.875 

4.074 

6.479 

2.450 

5.588 

2.618 

4.942 

2.776 

8.885 

25.087 

1.913 

4.015 

5.064 

2.739 

4.388 

2.988 

4.485 

2.966 

4.656 

2.875 

A 

240 

516 

98 

262 

225 

345 

114 

212 

317 

119 

241 

310 

121 

239 

586 

89 

483 

101 

849 

118 

219 

54 

237 

365 

110 

277 

131 

282 

129 

811 

121 

77°20' 

8.841 

5.545 

2.422 

4.003 

3.727 

4.576 

2.6G9 

8.608 

4.889 

2.737 

8.840 

4.346 

2.754 

8.885 

8.893 

2.861 

5.105 

2.517 

4.593 

2.663 

8.666 

18.116 

1.859 

8.808 

4.699 

2.629 

4.111 

2.857 

4.153 

2.887 

4.845 

2.754 

A 

236 

478 

96 

255 

223 

831 

116 

208 

305 

122 

235 

800 

124 

285 

587 

91 

408 

104 

883 

116 

215 

67 

231 

848 

113 

269 

182 

274 

130 

299 

128 

78° 0' 

3.605 

5.067 

2.826 

3.748 

3.504 

4.245 

2.553 

3.400 

4.084 

2.615 

3.605 

4.046 

2.680 

8.600 

5.856 

2.270 

4.697 

2.413 

4.260 

2.547 

8.451 

18.848 

1.802 

8.677 

4.851 

2.516 

3.842 

2.725 

8.879 

2.707 

4.046 

2.631 

A 

281 

445 

98 

249 

218 

317 

118 

206 

294 

124 

231 

288 

125 

280 

494 

94 

385 

105 

818 

117 

212 

60 

228 

832 

115 

261 

134 

266 

183 

288 

125 

78°40' 

8.874 

4.622 

2.228 

8.499 

3.286 

3.928 

2.485 

8.194 

3.790 

2.491 

3.874 

3.758 

2.505 

8.870 

4.862 

2.176 

4.812 

2.808 

8.942 

2.480 

8.239 

10.965 

1.742 

3.849 

4.019 

2.401 

8.581 

2.591 

3.618 

2.574 

3.758 

2.506 

A 

226 

414 

101 

248 

216 

308 

120 

204 

283 

126 

227 

279 

127 

226 

457 

97 

863 

109 

806 

120 

209 

62 

228 

817 

117 

254 

186 

269 

184 

280 

128 

79°20' 

8.148 

4.208 

2.127 

8.256 

8.070 

8.625 

2.315 

2.990 

8.507 

2.865 

8.147 

3.479 

2.878 

8.144 

4.405 

2.079 

8.949 

2.199 

8.686 

2.810 

3.030 

8.887 

1.680 

8.126 

3.702 

2.284 

8.827 

2.455 

8.854 

2.440 

8.478 

2.878 

A 

223 

388 

104 

287 

211 

292 

123 

201 

274 

127 

222 

269 

129 

222 

423 

99 

844 

111 

293 

122 

207 

66 

219 

804 

119 

247 

137 

251 

186 

269 

129 

80° 0' 

2.925 

3.820 

2.023 

8.019 

2.859 

8.333 

2.192 

2.789 

3.233 

2.238 

2.925 

3.210 

2.249 

2.922 

3.982 

1.980 

3.605 

2.088 

3.848 

2.188 

2.828 

7.317 

1.614 

2.907 

8.898 

2.165 

8.080 

2 318 

3.103 

2.804 

8.209 

2.249 

A 

218 

364 

107 

232 

209 

280 

125 

199 

264 

130 

218 

261 

131 

218 

894 

102 

325 

118 

282 

124 

204 

69 

216 

291 

122 

241 

139 

244 

187 

260 

131 

80°40' 

2.707 

3.456 

1.916 

2.787 

2.650 

3.053 

2.067 

2.590 

2.969 

2.108 

2.707 

2.949 

2.118 

2.704 

8.588 

1.878 

8.280 

1.975 

3.061 

2.064 

2.619 

6.090 

1.545 

2.691 

3.107 

2.043 

2.839 

2.179 

2.859 

2.167 

2.949 

2.118 



72 MESURE D'UN ARC DE MERIDIEN AU SPITZBERG. R. I I . B . 1. 

§ 4. Calcul des altitudes barométriques. 
A toutes les stations où j 'a i séjourné, j 'a i fait des observations météorologiques, entre autres 

sur la pression atmosphérique. Ces observations m'ont servi à déterminer l'altitude barométrique 

des signaux. 

Au niveau de la mer, près du signal, je n'ai pu organiser des observations sur la pression 

de l'air qu'au cap Lee, en 1899 (v. chap. VIII). Concernant les autres signaux, j 'ai dû recourir soit 

aux données de la pression auprès du niveau de la mer constatées aux observatoires météorolo­

giques du Horn Sound1) (hivernage russe) et à la baie de Treurenborg (hivernage suédoise2*), 

soit, en 1901, aux enregistrements du baromètre enregistreur installé sur le Balcan, et aux obser­

vations météorologiques en mer, faites par l'expédition suédoise3). Les corrections du baromètre 

enregistreur du Balcan ont été déduites par moi de la comparaison des enregistrements avec les 

lectures simultanées, systématiques ou accidentelles, prises au niveau de la mer, non loin du Balcan 

sur les baromètres et les anéroïdes dont les corrections peuvent être considérées comme exemptes 

d'erreurs notables. 

Comme le calcul des altitudes d'après le Tables météorologiques internationales aurait exigé un 

travail immense, vu la très grande quantité des matériaux recueillis par moi aux signaux et pendant 

les voyages à l'intérieur du Spitzberg, et que d'autre part le calcul approximatif n'eût pas présenté 

l'exactitude voulue, j 'a i composé des tables auxiliaires, pour ainsi dire spéciales pour le Spitz­

berg, basées sur les moyennes d'humidité et d'altitude observées. 

En tirant de la formule connue de Jordan 

h == 18400,2 log § (1 -i- a£). [ l -*- 0.377 ~ ] . [1 -+- (3 cos 2<p]. [ l -+- ^ ^ ] (22) 

le coefficient 
M = 18400,2 [ l -+- 0.377 -f] . [1 -H 0 cos 2«p]. [ l -+- ~ ^ ] 

et calculant M par rapport aux conditions moyennes du Spitzberg *) considérées comme constantes, 
savoir mini 

humidité moyenne absolue de l'air (tension de la vapeur) em = 5.0 
pression moyenne observée Pm = 700.0 

p = 0.002628 

1) Mission russe, tome II, sect. VlII-e. Météorologie. Observations régulières à la station d'hivernage. Pp. 1—86. Grâco à 
l'amabilité de M. Stelling j 'a i profité des feuilles d'épreuve des observations qui ont été alors sous presse. 

2) Mission suédoise, tome II, sect. VlII-e. Météorologie. Observations régulières à la station d'hivernage. 
3) Mission suédoise, tome II, sect. VIII- e. Météorologie. Observations météorologiques en mer 1901. 
4) Les observations régulières aux stations d'hivornago noua donnent pour les mois des travaux géodésiques au Spitz­

berg les moyennes suivantes: 

Juin 1900 
Juillet 1899 
Juillet 1900 
Août 1899 
Août 1900 

Moyenne 

Pression 
do l'air. 
761.43 
758.30 
767.60 
765.80 
755.35 

767.70 

Hivernage russe 
Température 

de l'air. 
H-0.79 
-t-4.67 
-H8 .14 

•+2.97 
n-3.12 

-1-2.94 

Tension 
de la vapour. 

3.74 
5.50 
4.65 
4.90 
4.66 

4.69 

Pression 
do l'air. 
760.40 

758.67 
755.02 
755.87 (p. 

757.65 

Hivernage suédoise. 
Température 

de l'air. 
—1.12 

-4-1.15 ' 
H - 2 . 1 0 

h) n-5.28(p.i) 

-1-1.86 

Tension 
do la vapour. 

3.68 

4.80 
4.48 
6.ïO(p.4) 

4.25 
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latitude du point moyen entre l 'Horn Sound et le mont Tschernyschew <pm = 77° 56 , 

altitude approximative s de la station inférieure #m = 0, 

différence moyenne approximative des stations hm = 700" 

(le mont Tschernyschew, le sommet le plus élevé des stations d'observation, 
ayant à peu près 1400 m. de hauteur) 

on trouve 
M = 18407?2 

et la formule barométrique de Jordan prend l'aspect 

h = 18407,2 log jà (1 -t- oc*) (23) 

où P 0 , P1 désignent la pression atmosphérique aux stations inférieure et supérieure, a = 0.003665 

le coefficient de la dilatation de l'air à 1 ° C , 2 la température moyenne des deux stations. 

Admettant 
18407 log ^ = H, 

18407 log ^ ° = F 0 
•M) 

on a 

h = (H-H0) (1-4-0*) = ^—H0-*-(Ht-B0)<d, où t=:*-^- (24) 

Les valeurs Hx et H0 se trouvent à l'aide de la table I (v. pp. 74—75), la correction de la tem­

pérature (ZZJ—H0) cet par rapport à l'altitude approximative à l'aide de la table I I x ) . 

Au point de vue pratique il importe de constater le degré d'influence sur le résultat définitif 

des erreurs des valeurs déduites des observations ou en d'autres termes de définir quelle doit être 

1 exactitude de détermination des valeurs isolées pour obtenir l 'exactitude du résultat définitif. En 

différenciant la formule (23) et en posant 

P t == P0 H - h et dPx = dP0 = dP 

on obtient après transformation 

* = • * « • M » * ^ ? « « > - 1 - T ï - « « - C T (25) 

où dht de, dM, dP et dt expriment l 'erreur des valeurs h, e, if, P, L 

De là, en introduisant les nombres extrêmes, nous concluons que même pour la plus grande 

des altitudes qui nous intéressent h = 1400 m. (mont Tschernyschew) 

l 'erreur de = ± 5°"" ne donne lieu qu'à l 'erreur dh < 5 mètres 

„ rfP=±l „ „ dh < 5 

dt = =t 1° „ „ dh= 5,12 „ 

1) Cette méthode de calculer des altitudes a été entre autres proposée par M. V. Pievtsow dans son Instruction de la 
détermination des hauteurs à Vaide d'un nivellement barométrique consécutif (en russe). 

10 "W. 
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Table I. Altitudes approximatives. 

Arguments: indications des baromètres aux stations supérieure et inférieure, exprimées en millimètres, réduites à la tempéra 

ture 0° et à la pression atmosphérique au niveau de la mer sur le parallèle 45°. 

] ' ' ' i ! [ ! 1 ! 
0 1 2 3 4 5 l 6 ! 7 ' 8 1 9 

! 1 i i 

mm 
600 
601 
602 
603 
601 

605 
606 
607 
608 
609 

610 
611 
612 
618 

i 
m 1 m 

1889.7 1888.4 
1876.4 
1868.1 
1849.8 

1875.1 
1861.8 
1848.5 

1836.6 1835.2 

1823.4 
L810.2 
1797.0 
1783.8 
1770.7 

1757.6 
1744.5 
1731.4 
1718.4 

614 1705.3 

615 
616 
617 
618 
619 

620 
621 
622 
623 
624 

625 
626 
627 
628 
629 

630 
631 
632 
633 
634 

635 
636 
637 
638 
639 

640 
641 
642 
643 
644 

645 
646 
647 
648 
649 

1692.3 
1679.3 
1666.4 
1653.4 
1640.5 

1627.6 
1614.7 
1601.8 
1589.0 
1576.2 

1563.4 
1550.5 
1537.8 
1525.1 
1512.4 

1499.7 
1487.0 
1474 3 
1461.7 
1449.1 

1436.5 
1423.9 
1411.4 
1398.8 
1386.3 

1873.7 
1861.3 
1848.8 
1836.4 
1824.0 

1811.6 
1299.2 
1286.8 
1274.5 
1262.2 

1 

1822.1 
1808.8 
1795 7 
1782.5 
1769.4 

1756.3 
1743.2 
1730.1 
1717.1 
1704.0 

1691.0 
1678.0 
1665.1 
1652.1 
1639.2 

1626.3 
1618.4 
1600.6 
1587.7 
1575.0 

1562.1 
1549.2 
1536.6 
1523.8 
1511.1 

1498.4 
1485.7 
1478.1 
1460.4 
1447.8 

m m 
1887.11885.7 
1878.8 
1860.5 
1847.1 
1834.0 

1820.7 
1807.5 
1794.3 
1781.2 

1872.4 
1859.1 
1845.9 
1882.6 

1819.4 
1806.2 
1793.0 
1779.9 

m 
1884.4 
1871.1 
1857.8 
1844.5 
1831.8 

1818.1 
1804.9 
1791.7 
1778.6 

m m 
1883.1 1881.7 
1869.8 1868.4 
1866.5 1855.1 
1843.2 1841.9 
1830.0 1828.7 

1816.8 1815.5 
1803.6 1802.3 
1790.4 1789.1 
1777.2 1775.9 

1768.1 1766.8 1765.5 1764.2 1762.8 

1755.0 1753.6 
1741.9)1740.6 
1728.8 1727.5 
1715.8 1714.4 
1702.7 1701.4 

1689.7 11688.4 
1676.8 (1676.6 
1663.8 ! 1662.5 
1650.8 11649.6 
1687.9 1636.6 

1625.0 (1623.7 
1612.1 1610.8 
1599.3 11598.0 
1586.4 ,1685.1 
1573.6 1572.3 

1560.8 1559.5 
1648.0 1546.7 
1585.3 1584.0 
1522.5 .1521.8 
1509.8 1508.6 

1497.2 1495.9 
1484.5 11483.2 
1471.8 1470.5 
1469.2 1457.9 
1446.7 1445.4 

1435.2 1434.0 
1422.6 
1410.1 
1397.6 
1385.0 

1372.5 
1360.0 
1347.6 
1335.2 
1322.7 

1810.3 
1297.9 
1285.6 
1273.2 
1260.9 

i 

1421.4 
1408.9 
1896.8 

1432.7 
1420.1 
1407.6 
1395.1 

1762.3 1751.0 1749.7 
1739.2 
1726.2 
1713.1 
1700.1 

1687.1 
1674.2 
1661.2 
1648.3 
1635.3 

1622.4 
1609.5 
1596.7 
1583.8 
1571.0 

1558.3 
1545.4 
1532.8 
1520.0 
1507.3 

1737.9 1736.6 
1724.9 1728.6 
1711.8 1710.5 
1698.8 1697.5 

1685.8 1684.5 
1672.9 1671.6 
1659.9 1658.6 
1647.0 1645.7 
1634.0 1682.8 

1621.1 1619.8 
1608.2 1607.0 
1595.4 1594.1 
1582.6 1581.3 
1569.8 1568.5 

1557.0 1555.7 
1544.1 1542.8 
1531.5 1530.2 
1518.7 1517.5 
1506.0 1504.8 

1494.6 1493.8 14921 
1481.9 
1469.3 
1456.7 
1444.2 

1480.7 11479.4 
1468.0 1466.7 
1455.4 1454.1 
1442.9 1441.6 

1431.4 1480.2 1428.9 
1418.9 '1417.6 1416.4 
1406.4 1405.1 1403.9 
1393.8 1892.6 1891.8 

1883.8 1382.5 1881.8 1380.0 1378.8 

1871.8 1370.0 11868.8 1867.5 1866.3 
1858.8 
1346.4 
1333.9 

1857.6 11356,3 1855.1 1353.8 
1345.1 1343.9 1342.6 1841.4 
1332.7 1331.4 1330.2 1829.0 

1321.5 13203 1319.0 1817.81316.5 

1309.1 1807.8 
1296.7 1295.5 
1284.4 J1288.1 
1272.0 1270.8 
1259.7 j 1258.5 

! 

13Û6.6 1305.4 1304.1 
1294.2 1293.01291.7 
1281.9 1280.6 1279.4 
1269.6 1268.8 1267.1 
1257.2 1256.0 1254.8 

m 
1880 4 
1867.1 
1853.8 
1840.5 
1827.4 

1814.1 
1800.9 
1787.7 
1774.6 
1761.5 

1748.4 
1735.3 
1722.2 
1709.2 
1796.2 

1683.2 
1670.3 
1657.3 
1644,3 
1631.5 

1618.6 
1605.7 
1592.8 
1580.0 
1567.2 

1554.4 
1541.6 
1528.9 
1516.2 
1503.5 

1490.8 
1478.1 
1465.5 
1452.9 
1440.4 

1427.6 
1415.1 
1402.6 
1890.1 
1377.5 

1865.0 
1352.6 
1340.1 
1327.7 
1315.8 

1302.9 
1290.5 
1278.2 
1265.9 
1258.5 

m 
1879.1 
1865.8 
1852.5 
1889.2 
1826.0 

1812.8 
1799.6 
1186.4 
1773.3 
1760.2 

1747.1 
1734.0 
1720.9 
1707.9 
1694.9 

1681.9 
1669.0 
1656.0 
1643.0 
1680.2 

1617.3 
1604.4 
1591.5 
1578.7 
1565.9 

1653.1 
1640.3 
1527.7 
1514.9 
1602.2 

1489.5 
1476 8 
1464.2 
1451.6 
1489.1 

1426.4 
1418.9 
1401.4 
1888.8 
1876,8 

1868.8 
1851.8 
1338.9 
1326.5 
1314.1 

1301.6 
1289.8 
1276.9 
1264.6 
1252.8 

1 

m 
1877.8 
1864.4 
1851.2 
1887.9 
1824.7 

1811.5 
1798.3 
1785.1 
1771.9 
1758.9 

1745.8 
1732.7 
1719.6 
1706.6 
1698.6 

1680.6 
1667.7 
1654.7 
1641.7 
1628.9 

1616.0 
1603.1 
1590.2 
1577.4 
1564.6 

1551.9 
1539.0 
1526.4 
1513.6 
1500.9 

1488.2 
1476.6 
1468.0 
1460.4 
1487.8 

1425.1 
1412.6 
1400.1 
1387.6 
1375.0 

1362.5 ' 
1350.1 
1387.7 
1325.2 
1312.8 

1800.4 
1288.0 
1276.7 
1263.4 
1251.1 

[ 

| 0 ' X 

650 
651 
652 
653 
654 

666 
656 
657 
658 
659 

660 
661 
662 
663 
664 

665 
666 
667 
668 
669 

670 
671 
672 
673 
674 

676 
676 
677 
678 
679 

680 
681 
682 
683 
684 

686 
686 
687 
688 
689 

690 
691 
692 
693 
694 

695 
696 
697 
698 
699 

1249J 
1237.6 
1225.8 
1213.0 
1200.8 

1188.6 
1176.4 
1164.2 
1152.1 
1139.9 

1127.8 
1115.7 
1103.6 
1091.5 
1079.5 

1067.5 
1065.5 
1043.5 
1031.5 
1019.5 

1007.6 
995.6 
988.8 
971.9 
960.0 

948.1 
936.3 
924.5 
912.7 
900.9 

889.2 
877.4 
866.7 
854.0 
842.3 

830.6 
818.9 
807.3 
795.7 

1 

i 

1248.6 
1236.8 
1224.1 
1211.8 
1199.6 

1187.4 
1175.2 
1163.0 
1150.8 
1138.7 

1126.6 
1114.5 
1102.4 
1090.8 
1078.8 

1066.3 
1054.3 
1042.3 
1030.8 
1018.3 

1006.4 
994.5 
982.6 
970.7 
958.8 

947.0 
935.1 
923.3 
911.5 
899.7 

888.0 
876.2 
864.5 
862.8 
841.1 

829.4 
817.8 
806.1 
794.5 

784.1 782.9 

772.4 
760.9 
749.3 
787.8 
726.2 

714.7 
703.2 
691.8 
680.3 
668.8 

i 

i 

771.3 
759.7 
748.2 
736.6 
725.1 

718.6 
702.1 
690.6 
679.2 
667.7 

2 

1 

m 
1247.4 
1235.1 
1222.8 
1210.6 
1198.4 

1186.2 
1174.0 
1161.8 
1149.6 
1137.5 

1125.4 
1118.8 
1101.2 
1089.1 
1077.1 

1065.1 
1053.1 
1041.1 
10291 
1017.1 

1005.2 
998.3 
981.4 
969.5 
967.6 

946.8 
984.0 
922.1 
910.3 
898.5 

886.8 
875.1 
863.3 
851.6 
839.9 

828.2 
816.6 
805.0 
793.3 
781.7 

770.1 
768.6 
747.0 
735.5 
724.0 

712.4 
700.8 
689.4 
678.0 
666 6 

3 

1246^ 
1238.9 
1221.6 
1209.4 
1197.1 

1184.9 
1172.7 
1160.6 
1148.4 
1136.3 

1124.2 
1112.1 
1100.0 
1087.9 
1075.9 

1068.9 
1051.9 
1039.9 
1027.9 
1015.9 

1004.0 
992.1 
980.2 
968.8 
956.4 

944.6 
932.8 
921.0 
909.2 
897.4 

885.6 
873.9 
862.2 
850.4 
838.8 

827.1 
815.4 
803.8 
792.2 
780.6 

769.0 
757.4 
745.9 
784.8 
722.8 

711.3 
699.7 
688.3 
676,8 
665.4 

4 

m 
1244.9 
1232.6 
1220.4 
1208.2 
1195.9 

1183.7 
1171.5 
1159.8 
1147.2 
1135.1 

1128.0 
1110.9 
1098.8 
1086.7 
1074.7 

1062.7 
1050.7 
1038.7 
1026.7 
1014.7 

1002.8 
990.9 
979.0 
967.1 
955.2 

943.4 
931.6 
919.8 
908.0 
896.8 

884.5 
872.7 
861.0 
849.3 
887.6 

825.9 
814.8 
802.6 
791.0 
779.4 

767.8 
756.2 
744.7 
783.2 
721.6 

710.1 
698.5 
687.2 
675.7 
664.8 

5 6 

m m 
1243.7 1242.6 
1231.4 
1219.2 
1206.9 
1194.7 

1182.5 
1170.8 
11581 
1146,0 
1133.9 

1121.8 
1109.6 
1097.6 
1085.5 
1073.5 

1280.2 
1218.0 
1205.7 
1198.5 

1181.3 
1169.1 
1156.9 
1144.8 
1182.7 

1120.5 
1108.4 
1096.4 
1084.3 
1072.3 

1061.5 1060.8 
1049.5 
1037.5 
1025.5 
1013.5 

1001.6 
989.7 
977.8 
965.9 
954.0 

942.2 
980.4 
918.6 
906.8 
895.1 

888.8 
871.6 
859.8 
8481 
886.4 

824.7 
813.1 
801.5 
789.9 
778.2 

766.6 
765.1 
743.6 
732.0 
720.5 

709.0 
697.4 
686.0 
674.6 
663.2 

1048,3 
1086.3 
1024.3 
1012.8 

1000.4 
98.85 
976.6 
964.7 
952.9 

941.1 
929.2 
917.4 
9066 
898.9 

882.1 
870.4 
858.7 
846.9 
885.2 

828.6 
812.0 
800.8 
788.7 
777.1 

766.5 
763.9 
742.4 
730.9 
719.4 

707.8 
696.2 
684.8 
678.4 
662.0 

7 

m 
1241.2 
1229.0 
1216.7 
1204.5 
1192 3 

1180.0 
1167.8 
1165.7 
1148.6 
1131.5 

1119.3 
1107.2 
1095.1 
1083.1 
1071.1 

1059.1 
1047.1 
1035.1 
1023.1 
1011.1 

999.2 
987.3 
975.4 
963.5 
951.7 

939.9 
928.0 
916.2 
904.4 
892.7 

881.0 
869.2 
867.5 
845.8 
884.1 

822.4 
810.8 
799.2 
787.5 
775.9 

764.8 
752.8 
741.8 
729.7 
718.2 

706.7 
695.1 
688.7 
672.2 
660.9 

8 9 

1240.8 1288^ 
1227.7 1226.5 
1215.5 1214.3 
1203.8 
1191.0 

1178.8 
1166.6 
1154.5 
1142.4 
1180.2 

1118.1 
1106.0 
1093.9 
1081.9 
1069.9 

1057.9 
1045.9 
1033.9 
1021.9 
1009.9 

998.1 
986.1 
974.2 
962.4 
950.5 

988.7 
926.9 
916.1 
903.2 
891.6 

879.8 
868.0 
856.8 
844.6 
882.9 

821.2 
809.6 
798.0 
786.4 
774.8 

763.2 
761.6 
740.1 
728.6 
717.0 

705.5 
693.9 
682.6 
671.1 
659.7 

1202.1 
1189.8 

1177.6 
1165.4 
1153.2 
1141.2 
1129.0 

1116.9 
1104.8 
1092.7 
1080.7 
1068.7 

1056.7 
1044.7 
1032.7 
1020.7 
1008.7 

996.9 
984.9 
9781 
961.2 
949.3 

937.6 
925.7 
913.9 
902.1 
890.4 

878.6 
866.9 
855.3 
843.4 
831.7 

820.0 
808.& 
796.8 
786.2 
7786 

762.0 
760i 
789.0 
727i 
715.9 

704.4 
692.8 
681-4 
670.0 
658-6 
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Table I. Al t i tudes approximat ives . 

Arguments: indications des baromètres aux stations supérieure et inférieure, exprimées en millimètres, réduites à la tempéra­

ture 0° et à la pression atmosphérique au niveau de la mer sur le parallèle 45°. 

701 
702 
703 
704 

705 
706 
707 
708 
709 

710 
711 
712 
713 
714 

715 
716 
717 
718 
719 

720 
721 
722 
723 
724 

725 
726 
727 
728 
729 

730 
781 
732 
733 
784 

785 
786 
737 
788 
739 

740 
741 
742 
743 
744 

745 
746 
747 
748 
749 

646.0 
634.6 
623.2 
611.9 

600 5 
589.2 
577.9 
566.6 
555.3 

544.0 
532.8 
521.5 
510.3 
499.1 

487.9 
476.8 
465.6 
454.5 
443.3 

432.2 
421.1 
410.0 
399.0 
887.9 

376.9 
365.9 
354.9 
343.9 
832.9 

322.0 
311.0 
300.1 
289.2 
278.3 

267.4 
256.5 
245.7 
234.8 
224.0 

218.2 
202.4 
191.6 
180.8 
170.1 

159.4 
148.6 
137.9 
127.2 
116.6 

644.9 
683.5 
622.1 
610.7 

599.4 
588.1 
576.8 
565.5 
554.2 

542.9 
531.6 
520.3 
509.1 
498.0 

486.8 
475.6 
464.5 
453.4 
442.2 

431.2 
420.0 
408.9 
897.9 
886.8 

875.8 
364.8 
353.8 
842.8 
831.8 

320.9 
309.9 
299.0 
288.1 
277.2 

266.3 
255.4 
244.6 
233.8 
222.9 

212.0 
201.3 
190.5 
179.8 
169.0 

158.8 
147.6 
186 8 
126.2 
115.5 

m 
655.1 
643.7 
682.3 
621.0 
609.6 

598.3 
586.9 
575.6 
564.4 
553.0 

541.8 
530.5 
519.2 
508.0 
496.9 

485.7 
474.5 
468.4 
452.2 
441.1 

430.0 
418.9 
407.8 
396.8 
885.7 

374.7 
363.7 
352.7 
341.7 
330.7 

319.8 
308.8 
297.9 
287.0 
276.1 

265.2 
254.4 
243.5 
232.7 
221.8 

210.9 
200.2 
189 5 
178.7 
168.0 166.9 

157.2 
146.5 
185.8 
125.1 
114.4 

654.0 
642.6 
631.2 
619.8 
608.5 

597.1 
585.8 
574.5 
563.2 
551.9 

540.6 
529.4 
518.1 
506.9 
495.8 

484.6 
473 4 
462.3 
451.1 
440.0 

428.9 
417.8 
406.7 
895.7 
384.6 

373.6 
862.6 
351.6 
340.6 
829.6 

318.7 
307.8 
296.8 
285.9 
275.0 

264.1 
253.3 
242.4 
231.6 
220.8 

209.9 
199.2 
188.4 
177.6 

156.2 
145.4 
134.7 
124.0 
113.3 

m. 
652.9 
641-5 
630.1 
618.7 
607.4 

596.0 
584.7 
578.4 
562.1 
550.8 

539.5 
528.8 
517.0 
505.7 
494.6 

483.4 
472.3 
461.2 
450.0 
438.9 

427.8 
416.7 
405.6 
394.6 
383.5 

372.5 
361.5 
350.5 
839.5 
328.5 

317.6 
306.7 
295.7 
281.8 
278.9 

263.0 
252 2 
241.4 
230.5 
219.7 

208.8 
198.1 
1S7.3 
176.5 
165.8 

165.1 
144.4 
133.6 
122.9 
112.8 

594.9 
583.5 
572.2 
660.9 
649.6 

638.4 
527.2 
515.8 
604.6 
493.5 

482.8 
471.2 
460.1 
448.9 
437.8 

426.7 
415.6 
404.5 
393.4 
382.4 

371.4 
360.4 
349.4 
338.4 
327.4 

316.5 
305.6 
294.6 
283.7 
272.8 

262.0 
251.1 
240.3 
229.4 
218.6 

207.7 
197.0 
186.2 
175 4 
164.8 

154 0 
143.3 
132.6 
121.9 
111.2 

m 
650.6 
639.2 
627.8 
616.3 
605.1 

593.8 
582.4 
571.1 
559.8 
548.5 

537.8 
526.0 
514 7 
503.5 
492.4 

481.2 
470.0 
459.0 
447.8 
436.7 

425.6 
414.5 
403.4 
392.3 
381.3 

370.3 
359.3 
348.3 
337.3 
326.3 

315.4 
304.5 
298.6 
282.6 
271.7 

260.9 
250.0 
239.2 
228.4 
217.5 

206.6 
195.9 
185.1 
174.4 
163.7 

153.0 
142.2 
181.5 
120.8 
110.1 

615.2 
604.0 

592.6 
581.3 
570.0 
558.8 
547.4 

586.1 
524.9 
513.6 
502.4 
491.3 

480.1 
468.9 
457.8 
446.7 
435.6 

424.5 
413.4 
402.3 
891.1 
380.2 

369.2 
358.2 
847.2 
386.2 
325.1 

259.8 
248.9 
238.1 
227.3 
216.4 

591.5 
580.2 
568.8 
557.0 
546.3 

535.0 
523.8 
512.5 
501.3 
490.2 

479.0 
467.8 
456.7 
445.6 
431.5 

423.4 
412.2 
401.2 
390.1 
379.1 

368.1 
857.1 
846.1 
835.1 
324.1 

814.3 
303.4 
292.5 
281.5 
270.6 

313.2 
302.3 
291.4 
280.4 
269.6 

312.2 
801.2 
290.3 
279.4 
268.5 

258.7 
247.9 
237.0 
226.2 
215.4 

205.5 
194.8 
184.1 
173.3 
162.6 

151.9 
141.2 
130.4 
119.7 
109.1 

204.4 
198.8 
183.0 
172.2 
161.5 

150.8 
140.1 
129.4 
118.7 
108.0 

590.4 
579.0 
567.7 
556.4 
546.1 

533.9 
522.8 
511.4 
500.1 
489.0 

477.8 
466.7 
455.6 
444.5 
438.8 

422.2 
411.1 
400.1 
389.0 
378.0 

367.0 
356.0 
845.0 
834.0 
323.0 

257.6 
246.8 
236.0 
225.1 
214.3 

203.4 
192.7 
181.9 
171.1 
160.5 

149.7 
139.0 
128.3 
117.6 
106.9 

755 
756 
757 
758 
759 

760 
761 
762 
763 
764 

765 
766 
767 
768 
769 

770 
771 
772 
773 
774 

776 
776 
777 
778 
779 

780 
781 
782 
783 
784 

785 
786 
787 
788 
789 

790 
791 
792 
793 
794 

795 
796 
797 
798 
799 

52.8 
42.2 
31.6 
21.1 
10.5 

0.0 
- 10.5 
- 21.0 

81.5 
- 42.0 

- 52.4 
- 62.9 
- 73.3 
- 83.7 
- 94.1 

-104.5 
-114.9 
-125.2 
-135.6 
-145.9 

-156.2 
-166.6 
-176.8 
-187.1 
-197.4 

-207.6 
-217.9 
-228.1 
-238.3 
-248.5 

-258.7 
-268.9 
-279.1 
-289.2 

51.7 
41.1 
30.6 
20.0 
9.5 

- 1.0 
- 11.6 
- 22.0 
- 32.6 
- 43.0 

- 53.4 
- 63.9 
- 74.3 
- 84.7 
- 95.1 

-105.5 
-115.9 
-126.3 

50.6 
40.1 
29.5 
18.9 
8.4 

- 2.1 
- 12.6 
- 23.1 
- 33.6 
- 44.0 

- 54.5 
- 64.9 

- 75.4 
- 85.8 
- 96.2 

-106.6 
-116.9 
-127.3 

-136.6-137.6 
-146.9-148.0 

-157.3-158.3 
-167.6-168.6 
-177.9-178.9 

-188.2 
-198.4 

-208.7 
-218.9 
-229.1 
-239.4 
-249.6 

-259.8 
-269.9 
-280.1 
-290.2 

299.4 -300.4 

-309.5 
-319.6 
-329,7 
-839.8 
-349.9 

-359.9 
-370.0 
-380.0 
-390.0 
-400.1 

-810.5 
-320.6 
-380.7 
-840.8 
-350.9 

-860.9 
-871.0 
-381.0 
-891.0 
-401.1 

-189.2 
•199.4 

209.7 
-219.9 
-230.2 

•240.4 
-250.6 

-260.8 
271.0 

-281.1 
-291.2 
-301.4 

-311.5 
-821.6 
-331.7 
-841.8 
-351.9 

-861-9 
-872.0 
-382.0 
-892.0 
-402.1 

49.6 
39.0 
28.4 
17.9 
7.4 

- 3.2 
- 13.7 
- 24.2 
- 34.6 
- 45.1 

- 55.6 
- 66.0 
- 76.4 
- 86.8 
- 97.2 

-107.6 
-118.0 
-128.3 
-138.7 
-149.0 

-159.3 
-169.6 
-179.9 
-190.2 
-200.5 

-210.7 
-220.9 
-231.2 
-241.4 
-251.6 

-261.8 
-272.0 
-282.1 
-292.8 

48.5 
38.0 
27.4 
16.8 
6.3 

- 4.2 
- 14.7 
- 25.2 
- 35.7 
- 46.1 

- 66.6 
- 67.0 
- 77.4 
- 87.9 
- 98.3 

-108.7 
-119.0 
-129.4 
-139.7 
-150.0 

-160.4 
-170.7 
-181.0 
-191.2 
-201.5 

-211.7 
-222 0 
-232.2 
-242.4 
-252.6 

-262.8 
-273.0 
-283.2 
-293.3 

-302.4 -803.4 

-312.5 
-322.6 
-332.7 
-842.8 
-352.9 

-862.9 
-373.0 
-883.0 
-393.0 
-403.1 

»? 
00.5 
89.9 
79.3 
68.7 
58.1 

m 
99.5 
88.9 
78.2 
67.6 
57.0 

813.5 
323.6 

-333.7 
-348.8 
-353.9 

-363.9 
-374.0 
-384.0 
-894.0 
-404.1 

47.5| 
36.9 
26.3 
15.8 
5.31 

- 5.2 
- 15.8 
- 26.2 
- 36.7 
- 47.2 

- 57.6 
- 68.1 
- 78.5 
- 88.9 
- 99.3 

-109.7 
-120.1 
-130.4 
-140.7 
-151.1 

-161.4 
-171.7 
-182.0 
-192.3 
-202.5 

-212.8 
-223.0 
-233.2 
-243.4 
-253.6 

-263.8 
-274.0 
-284.2 
-294.3 
-304.4 

-314.5 
-324.6 
-334.7 
-344.8 
-854.9 

4641 
35.8i 
25.3 
14.7i 
4.2 

- 6 . 3 -
- 16.8 
- 27.3 
- 37.7 
- 48.2 -

45.4 
34.8 
24.2 
18.7 
3.2 

7 . 4 - 8, 
17-9 - 18, 

- 28.3 
- 38.8 

49.3 

- 58.7 
69.1 

- 79.5 
89.9 

-100.3 

-110.7 
-121.1 
-131.5 
-141.8 

152.1 

-162.4 
-172.7 
-183.0 

193.3 
-203.6 

-213.8 
224.0 

-234.2 
-244.4 
-254.6 

-264.8 
-275.0 
-285.2 
-295.3 
-305.4 

-815.5 
-325.6 
-335.8 
-345.8 

855.9 

-364.9 
-875.0 
-385.0 
-395.0 
-405.1 

-365.9 
-376.0 
-386.0 
-396.0 
-406.1 

- 59.7 
- 70.1 
- 80.6 
- 91.0 
-101.4 

-111.8 
-122.1 
-132.51 

-142.8 
-153.1 

-163.4 
-173.8 
-184.0 
-194.3 
-204.6 

-214.8 
-225.0 
-235.3 
-245.51 
-255.7 

-265.91. 
-276.01-
-286.21 • 
-296.4-
-806.4J. 

-316.6 
-826.6 
-336.8 
-846.8 
-356.9 

-866.91-
-377.0-
-387.0 
-397.0-
-407.11 

4 
9 

- 29.4 
- 39.9 
- 50. 

- 60. 
- 71.2 
- 81.6 
- 92.0 
-102.4 

-112.8 
-123.2 
-133.5 
-143.8 
-154.2 

-164.5 
-174.8 
-185.1 
-195.4 
-205.6 

-215.8 
-226.0 
-236.8 
-246.5 
-256.7 

-266.9 
-277.1 
-287.2 
-297.4 
-307.4 

-317.6 
-827.7 
-337.8 
-347.8 
-857.9 

-367.9 
-378.0 
-888.0 
-398.0 
-308.1 

43.2 
32.6 
22.1 
11.5 
1.1 

- 9.4 
- 20.0 
- 30.4 
- 40.9 
- 51.4 

- 61.8 
- 72.2 
- 82.6 
- 93.1 
-103.5 

-113.9 
-124.2 
-134.6 
-144.8 
-155.2 

-165.5 
-175.8 
-186.1 
-196.4 
-206.6 

-216.8 
-227.1 
-237.8 
-247.5 
-257.7 

-267.9 
-278.1 
-288.2 
-298.4 
-808.4 

-818.6 
-328.7 
-838.8 
-348.9 
-858.9 

-868.9 
-379.0 
-889.0 
-899.0 
-409.1 

10* 
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Table II. Corrections pour la température de l'air des altitudes approximatives. 

Arguments: demi-somme des indications des thermomètres Celsius aux différentes stations et différence approximative 
d'altitude en mètres. 

o 
0.0 
0.1 
0.2 
0.8 
0.4 

0.5 
0.6 
0.7 
0.8 
0.9 

1.0 
1.1 
1.2 
1.8 
1.4 

1.6 
1.6 
1.7 
1.8 
1.9 

2.0 
2.1 
2.2 
2.8 
2.4 

2.5 
2.6 
2.7 
2.8 
2.9 

8.0 
8.1 
8.2 
8.8 
3.4 

8.5 
8.6 
8.7 
8.8 
8.9 

4.0 
4.1 
4.2 
4.8 
4.4 

4.5 
4.6 
4.7 
4.8 
4.9 

6.0 

! 100 

m 
0.00 
0.04 
0.07 
0.11 
0.16 

0.18 
0.22 
0.26 
0.29 
0.88 

0.87 
0.41 
0.44 
0.48 
0.52 

0.65 
0.69 
0.63 
0.66 
0.70 

0.78 
0.77 
0.80 
0.84 
0.88 

0.91 
0.95 
0.99 
1.02 
1.06 

1.10 
1.14 
1.17 
1.21 
1.2» 

1.28 
1.82 
1.86 
1.89 
1.48 

1.46 
1.60 
1.58 
1.57 
1.61 

1.64 
1.68 
1.72 
1.75 
1.79 

1.83 

200 
! 

(fco 
0.07 
0.15 
0.22 
0.29 

0.87 
0.44 
0.61 
0.69 
0.66 

0.78 
0.80 
0.88 
0.95 
1.02 

1.10 
1.17 
1.24 
1.82 
1.39 

1.46 
1.58 
1.61 
1.68 
1.75 

1.88 
1.90 
1.97 
2.05 
2.12 

2.20 
2.27 
2.85 
2.42 
2.49 

2.57 
2.64 
2.71 
2.79 
2.86 

2.93 
8.00 
8.0S 
3.15 
3.22 

3.80 
8.87 
8.44 
3.52 
3.59 

8.66 

1 300 
i 

m 
0.00 
0.11 
0.22 
0.88 
0.44 

0.56 
0.66 
0.77 
0.88 
0.99 

1.10 
1.21 
1.82 
1.48 
1.54 

1.65 
1.76 
1.87 
1.98 
2.09 

2.20 
2.81 
2.42 
2.53 
2.64 

2.75 
2.86 
2.97 
3.08 
8.19 

3.29 
8.40 
3.51 
8.62 
3.73 

8.84 
8.95 
4.06 
4.17 
4.28 

4.39 
4.60 
4.61 
4.72 
4.83 

4.94 
5.05 
5.16 
5.27 
5.88 

5.49 

400 

m 
0.00 
0.15 
0.29 
0.44 
0.59 

0.73 
0.88 
1.02 
1.17 
1.82 

1.46 
1.61 
1.75 
1.90 
2.05 

2.19 
2.84 
2.48 
2.63 
2.78 

2.93 
3.08 
3.22 
3.87 
8.52 

3.66 
8.81 
8.95 
4.10 
4.25 

4.89 
4.54 
4.68 
4.83 
4.98 

5.12 
5.27 
5.41 
5.56 
5.71 

5.86 
6.01 
6.16 
6.30 
6.45 

6.59 
6.74 
6.88 
7.03 
7.18 

7.82 

500 

m 
0.00 
0.18 
0.86 
0.55 
0.73 

0.92 
1.10 
1.28 
1.46 
1.65 

1.88 
2.01 
2.19 
2.38 
2.56 

2.75 
2.98 
8.11 
3.29 
8.48 

3.66 
8.84 
4.02 
4.21 
4.89 

4.68 
4.76 
4.94 
5.12 
5.81 

5.49 
5.67 
5.85 
6.04 
6.22 

6.41 
6.59 
6.77 
6.95 
7.14 

7.32 
7.60 
7.68 
7.87 
8.05 

8.24 
8.42 
8.60 
8.78 
8.97 

9.15 

1 

600 

m 
0.00 
0.22 
0.44 
0.66 
0.88 

1.10 
1.32 
1.54 
1.76 
1.98 

2.20 
2.42 
2.64 
2.86 
8.08 

3.30 
3.52 
8.74 
3.96 
4.18 

4.89 
4.61 
4.83 
5.05 
5.27 

5.49 
5.71 
5.98 
6.15 
6.87 

6.59 
6.81 
7.03 
7.25 
7.47 

7.69 

700 

& } 
0.26 
0.51 
0.77 
1.02 

1.28 
1.54 
1.79 
2.05 
2.81 

2.56 
2.82 
8.07 
3.88 
3.58 

8.84 
4.10 
4.85 
4.61 
4.87 

5.12 
5.38 
5.63 
5.89 
6.14 

6.40 
6.66 
6.91 
7.17 
7.48 

7.69 
7.95 
8.20 
8.46 
8.71 

8.97 
7.91 9.28 
8.13 
8.86 
8.57 

8.78 
9.00 
9.22 
9.44 
9.66 

9.88 
10.10 
10.82 
10.64 
10.76 

10.98 

9.48 
9.74 

10.00 

10.25 
10.51 
10.76 
11.02 
11,27 

11.68 
11.79 
12.04 
12.30 
12.66 

12.81 

800 

0.00 
0.29 
0.59 
0.88 
1.17 

1.46 
1.76 
2.05 
2.84 
2.64 

2.98 
3.22 
8.62 
8.81 
4.10 

4.89 
4.69 
4.98 
5.27 
5.57 

5.86 
6.15 
6.45 
6.74 
7.03 

7.82 
7.62 
7.91 
8.20 
8.50 

8.78 
9.07 
9.87 
9.66 
9.95 

10.24 
10.54 
10.88 
11.12 
11.42 

11,71 
12.00 
12.80 
12.59 
12.88 

13.17 
13.47 
18.76 

900 

m 
0.00 
0.83 
0,66 
0.99 
1.82 

1.65 
1.98 
2.81 
2.64 
2.96 

8.29 
3.62 
8.95 
4.28 
4.61 

4.94 
5.27 
5.60 
5.98 
6.25 

6.59 
6.92 
7.25 
7.58 
7.91 

8.24 
8.57 
8.90 
9.23 
9.55 

9.88 
10.21 
10.64 
10.87 
11.20 

11.53 
11.86 
12.19 
12.52 
12.84 

13.18 
13.61 
13.84 
14.17 
14.50 

14.83 
16.16 
15.49 

14.05 16.82 
14.86 

14.64 

16.14 

16.47 

o 
6.0 
5.1 
5.2 
5.8 
5.4 

5.5 
5.6 
5.7 
5.8 
5.9 

6.0 
6.1 
6.2 
6.8 
6.4 

6.5 
6.6 
6.7 
6.8 
6.9 

7.0 
7.1 
7.2 
7.3 
7.4 

7.5 
7.6 
7.7 
7.8 
7.9 

8.0 
8.1 
8.2 
8.3 
8.4 

8.5 
8.6 
8.7 
8.8 
8.9 

9.0 
9.1 
9.2 
9.3 
9.4 

9.5 
9.6 
9.7 
9.8 
9.9 

10.0 

100 

1*83 
1.87 
1.90 
1.94 
1.98 

2.01 
2.05 
2.09 
2.12 
2.16 

2.20 
2.24 
2.27 
2.81 
2.85 

2.88 
2.42 
2.46 
2.49 
2.53 

2.56 
2.60 
2.68 
2.67 
2.71 

2.74 
2.78 
2.82 
2.85 
2.89 

2.98 
2.97 
8.00 
3.04 
8.08 

3.11 
8.15 
8.19 
8.22 
8.26 

8.29 
8.83 
8.86 
3.40 
8.44 

3.47 
8.51 
8.55 
3.58 
8.62 

8.66 

1 200 

m 
8.66 
3.78 
3.81 
8.88 
3.95 

4.08 
4.10 
4.17 
4.25 
4.82 

4.39 
4.46 
4.64 
4.61 
4.68 

4.76 
4.88 
4.90 
4.98 
5.05 

5.12 
5.19 
6.27 
5.84 
5.41 

5.49 
5.66 
5.68 
5.71 
5.78 

5.86 
6.98 
6.01 
6.08 
6.15 

6.23 
6.30 
6.37 
6.46 
6.52 

6.59 
6.66 
6.74 
6.81 
6.88 

6.96 
7.03 
7.10 
7.18 
7.25 

7.88 

800 

m 
5.49 
5.60 
5.71 
5.82 
6.93 

6.04 
6.15 
6.26 
6.37 
6.48 

6.69 
6.70 
6.81 
6.92 
7.03 

7.14 
7.25 
7.36 
7.47 
7.58 

7.69 
7.80 
7.91 

400 

m 
7.82 
7.47 
7.61 
7.76 
7.91 

8.05 
8.20 
8.84 
8.49 
8.64 

8.78 
8.98 
9.07 
9.22 
9.87 

9.51 
9.66 
9.80 
9.95 

10.10 

10.25 
10.40 
10.64 

8.02 10.69 
8.13 

8.24 
8.85 
8.46 
8.57 
8.68 

8.78 
8.89 
9,00 
9.11 
9.22 

9.88 
9.44 
9.65 
9.66 
9.77 

9.88 
9.99 

10.10 
10.21 
10.82 

10.48 
10.54 
10.65 
10.76 
10.87 

10.99 

10.84 

10.98 
11.18 
11.27 
11.42 
11.57 

11.71 
11.86 
12.00 
12.15 
12.80 

12.44 
12.59 
12.73 
12.88 
13.03 

13.18 
18.88 
13.47 
18.62 
18.77 

18.91 
14.06 
14.20 
14.85 
14.60 

14.66 

600 

9*Ï5 
9.83 
9.61 
9.70 
9.88 

10.07 
10.25 
10.48 
10.61 
10.80 

10.98 
11.16 
11.84 
11.58 
11.71 

11.90 
12.08 
12.26 
12.44 
12.68 

12.81 
12.99 
13.17 
18.86 
18.64 

18.78 
18.91 
14.09 
14.27 
14.46 

14.64 
14.82 
15.00 
15.39 
15.87 

15.66 
15.74 
15.92 
16.10 
16.29 

16.47 
16.65 
16.88 
17.02 
17.20 

17.89 
17.57 
17.75 
17.98 
18.12 

18.82 

600 

m 
10.98 
11.20 
11.42 
11.64 
11.86 

12.08 
12.30 
12.62 
12.74 
12.96 

18.18 
18.40 
18.62 
18.84 
14.06 

14.28 
14.60 
14.72 
14.94 
15.16 

15.87 
15.69 
15.81 
16.03 
16.25 

16.47 
16.69 
16.91 
17.13 
17.35 

17.57 
17.79 
18.01 
18.28 
18.45 

18.67 
18.89 
19.11 
19.83 
19.65 

19.76 
19.98 
20.20 
20.42 
20.64 

20.86 
21.08 
21.80 
21.52 
21.74 

21.99 

700 

12.81 
18.07 
18.82 
18.58 
13.88 

14.09 
14.85 
14.60 
14.86 
15.12 

15.87 
15.68 
15.88 
16.14 
16.89 

16.65 
16.91 
17.16 
17.42 
17.68 

17.98 
18.19 
18.44 
18.70 
18.95 

19.21 
19.47 
19.72 
19.98 
20.24 

20.50 
20.76 
21.01 
21.27 
21.52 

21.78 
22.04 
22.29 
22.55 
22.81 

23.06 
23.82 
28.57 
28.88 
24.08 

24.84 
24.60 
24.85 
25.11 
25.87 

25.66 

800 

m 
14.64 
14.98 
15.28 
15.62 
15.81 

16.10 
16.40 
16.69 
16.98 
17.28 

17.57 
17.86 
18.16 
18.45 
18.74 

19.03 
19.83 
19.62 
19.91 
20.21 

20.50 
20.79 

900 

m. 
16.47 
16.80 
17.18 
17.46 
17.79 

18.12 
18.46 
18.78 
19.11 
19.48 

19.76 
20.09 
20.42 
20.76 
21.08 

21.41 
21.74 
22.07 
22.40 
22.72 

23.06 
28.89 

21.09 28.72 
21.88 
21.67 

21.96 
22.26 
22.55 
22.84 
28.14 

28.42 
23.71 
24.01 
24.30 
24.59 

24.88 
25.18 
25.47 
25.76 
26.06 

26.35 
26.64 
26.94 
27.23 
27.52 

27.81 
28.11 
28.40 
28.69 
28.99 

29.82 

24.05 
24.88 

24.71 
25.04 
25.87 
25.70 
26.02 

26.85 
26.68 
27.01 
27.84 
27.67 

28.00 
28.88 
28.66 
28.99 
29.81 

29.65 
29.98 
80.81 
80.64 
80.97 

81.30 
81.63 
81.96 
82.29 
82.68 

82.98 
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Chapitre IV. 

Observations astronomiques au cap Lee. 

Les observations astronomiques effectuées au signal Lee se distinguent par leur caractère ac­

cidentel et l'absence de système rigoureux dans leur exécution. D'une part je n'étais pas encore 

familiarisé à cette époque avec les conditions atmosphériques au Spitzberg — c'est au cap Lee qu'on 

a commencé les observations relatives à la mesure de l'arc de méridien—d'autre part le programme 

de la Commission russo-suédoise ne comportait des observations astronomiques que sur trois points 

de tout le réseau russo-suédois. 

* Au fur et à mesure que mon séjour au Spitzberg se prolongeait, j'arrivais toutefois à me con­

vaincre qu'un ciel clair y est beaucoup plus fréquent qu'un horizon libre de tout brouillard *) et 

que les intervalles de temps où il est impossible de s'occuper de l'observation des angles horizon­

taux peuvent très souvent être remplis avec succès par des observations astronomiques. Vu ces 

conditions atmosphériques j 'ai alors élaboré par rapport aux observations astronomiques mon pro­

pre programme, plus étendu que celui de la Commission, même pour les points extrêmes du réseau, 

et à partir de mon installation au signal Hedgehog je l'ai avantageusement exécuté à toutes les 

stations où j 'ai séjourné. 

Dans toutes les observations astonomiques au Spitzberg je me suis servi de l'instrument uni­

versel de Bamberg JsB 7379. 

Chapitre V. 

Observations de l'heure et de l'azimut. 

1. Heure. Pour les déterminations de l'heure j 'ai observé le passage d'étoiles non polaires par 
les 4 fils verticaux du réticule de l'oculaire. Comme le 5-e fil, celui du milieu, manquait, j'obser­
vais les moments de passage à travers le milieu de l'intervalle de 20"3 entre les fils verticaux les 
plus rapprochés l'un de l'autre. Pendant les passages je comptais toujours les coups du chrono­

mètre et non les secondes entières. En faisant tourner la vis micrométrique du cercle vertical pen­
dant le mouvement de l'étoile, je maintenais la lunette à une telle hauteur que tous les passages 

1) Il me semble qu'il on est de mémo à peu près partout: les conditions favorables de l'horizon sont généralement plus rares 
que l'état favorable du ciel. En m'occupant de l'étude des instruments durant l'hiver 1901—1902 et pendant l'été 1902, je me 
suis convaincu qu'à Poulkovo l'état de l'horizon est encore plus mauvais qu'au Spitzberg, A Poulkovo on n'observe pas, il est 
vrai, ces accumulations locales de nuages qui masquent si souvent au Spitzberg l'une ou l'autre partie de l'horizon, et la sta­
tion d'observation y est rarement entourée d'un brouillard franc, mais en revanche l'horizon s'y montre presque toujours voilé 
par une brume de fumée qui empire considérablement la visibilité (Poulkovo est situé à 14 verstes de St. Pétersbourg qu'en­
toure un cercle de fabriques et d'usines). J'ai en outre pu me persuader que l'horizon est plus transparent en hiver qu'en été. 
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aux fils verticaux avaient lieu entre les deux fils horizontaux les plus rapprochés, espacés 

de 20". 

Malgré la répartition rigoureusement symétrique des fils du réticule de l'oculaire j e me suis 

abstenu de déduire la moyenne des passages sur les fils symétriques, mais j ' a i réduit chaque pas­

sage au fil moyen fictif, d'une par t en raison du mouvement non symétrique de l'étoile par rapport 

au réticule — la plupart des observations se faisaient en dehors du méridien — d'autre part dans 

le but d'obtenir une évaluation plus juste de l'exactitude des observations. 

Les distances entre les fils verticaux ont été déterminées avec une grande exactitude en 

effectuant des pointés sur un objet terrestre éloigné et au moyen de l 'instrument universel 

complémentaire (voir les détails dans Description et étude de quelques instruments employés au 

Spitsberg1). 

Le tableau suivant contient la copie du Journal des observations et les nombres fondamentaux 

du calcul. Les passages sont donnés à côté des noms des étoiles sous forme de cinq chiffres expri­

mant le nombre des coups du chronomètre à partir du commencement de la minute et les dixièmes 

de l'intervalle entre deux coups successifs pendant le passage. Les moments de passage aux fils 

latéraux, réduits au fil milieu fictif, sont inscrits sous ces nombres en secondes entières. Les moyen­

nes de tous les passages réduits au fil moyen fictif se trouvent dans la colonne intitulée „Lecture 

du chronomètre" à côté des lectures du cercle. 

L'observation des passages terminée, je lisais le niveau mobile et le retournais aussitôt après 

bout pour bout sur les tourillons; ensuite j e prenais lecture du cercle horizontal à l'aide des 

microscopes à micromètres, toujours dans l 'ordre A, B (désignations des microscopes), en pointant 

avec le fil mobile le trait qui précède et le trait qui suit le point zéro du micromètre, et enfin je 

lisais le niveau déjà retourné. 

Afin de ne pas perdre la partie des observations déjà faites lorsque le temps venait subite­

ment à se gâter, j 'observais alors le bord du soleil, soit le premier, soit le second, ce que 

j ' a i indiqué dans le tableau par un petit trait vertical figurant le fil de la lunette et le bord 

du soleil. 

Dans les déterminations de l'heure d'après la hauteur du soleil (v. les observations concernant 

la latitude) j ' a i observé le passage du bord supérieur ou inférieur du soleil au milieu entre les fils 

horizontaux les plus rapprochés, espacés de 20". 

1) Distances des fils au fil milieu fictif: 

I 

n 
i n 
IV 
V 

VI 

Le fil I est le plus rapproché du cercle. Dans la 

Distance. 

24Ï780 =b 01009 

12.777 ± 0 . 0 1 1 

0.677 =fc 0.008 

0.677 ± 0.008 

12.741 =fc 0.011 

24.724 ±: 0.009 

position Lunette (cercle) 

Logarithme. 

1.89410 

1.10648 

9.88059 

9.88059 

1.10520 

1.89312 

à gauche l'étoile passe d'abord par le premier 
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Dans les déterminations de l'azimut, a Petite Ourse était pointé de façon à être placé au milieu 

de l'intervalle entre deux fils verticaux voisins, au signal Lee dans le petit carré du réticule, aux 

autres signaux un peu au-dessus ou au-dessous de ce carré. Dès le commencement des observa­

tions j 'avais trouvé peu commode d'établir l'image des signaux dans le carré même, formé par les 

fils, et j 'avais pris pour règle de la fixer toujours un peu plus haut. La position verticale des fils 

a été vérifiée à plusieurs reprises. Pendant les observations de la Polaire les lectures du niveau 

mobile se faisaient dans le même ordre que dans les observations des étoiles non polaires. 

En calculant les lectures du cercle j ' a i tenu compte de la tare des micromètres comme dans le 

calcul des angles horizontaux (p. 58). La moyenne des lectures des deux microscopes, réduite en 

secondes (") et corrigée de la tare, est inscrite dans la colonne intitulée „Direction". 

Les erreurs du cercle sont calculées à l'aide de la formule (7) que j ' a i citée plus haut en par­

lant du calcul des angles horizontaux (p. 58). 

J e n'ai déterminé les corrections des traits du cercle horizontal qu'après avoir fini le calcul 

de l 'heure et de l'azimut, mais j e les ai introduits dans les calculs ultérieurs. Par les azimuts, elles 

entrent dans les valeurs définitives du point Sud; pour les angles horaires, j ' a i dû calculer les cor­

rections supplémentaires dépendant des erreurs du cercle. 

Le niveau mobile.a été plusieurs fois étudié: au Spitzberg, sur la lunette même de l'instru­

ment; à Poulkovo, sur l 'éprouvôtte des niveaux de Herbst. Dans le calcul des observations faites 

à la station Lee j ' a i adopté comme valeur d'un demi-intervalle entre les divisions de ce niveau 

l'expression 

f- = 2^259 riz 0?020 l) 

1) Le niveau n'était pas très sensible —• en 1901 on l'a remplacé par un autre d'une sensibilité plus grande — mais il 
était irréprochable tant sous le rapport de la rapidité pour amener la bulle d'air à sa position normale que sous celui de l'ad­
hérence de la bulle à la paroi du tube. Voici les observations que j 'ai faites le 18 avril 1908. La bulle d'air du niveau, posé sur 
l'éprouvette, se déplaçait alternativement à droite et à gauche de sa position d'équilibre, en fixant chaque fois la vis de l'é-
prouvetto à la même indication, toujours par mouvement direct. Les lectures se prenaient une minute après le déplacement 
de la bulle d'air de sa position normale. 

o des 11 lectures. 

4*17"'—4A28m 

4 80 —4 41 
4 48 —4 54 

4 55 —B 6 

5 7 —5 18 

Longueur de la bulle d'air. 

P 
35.5 

28.6 

22.5 

16.8 

12.1 

Err. double due à 

—0.001 
H-0.088 
-1-0.008 

-1-0.012 
—0.045 

l'adhérence. Température. 

-t-8?7 C 

n 

n 

n 

n 

Pour les détails voir Description et étude de quelques instruments employés au Spitzberg. 
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Observations de l'azimut et du temps. 

H. I I . B . 1. 

Date. 

Position 
du cercle. 

o 5P 

a! 
§ o 

Objet. 

Position 
de l'axe. 

L e c t u r e s 

Chronom. | Cercle. | Microscop. 
Passages sur les fils. 

Niveau. 

Direction. 

Correction 
du cercle. 

Corrections: 

Inclinaison. 

Collimatkra, 

Azimut de 
la Polaire. 

Angle hor. 

Point du Sud. 

Correction 
du chronom, 

1899 

Août 9. 

I 

Août 14. £ 

I 

« Pet. Ourse 

9 

a Gr. Ourse 

fo 

Q 

a Pet. Ourse 

d 

Mire 

9 

a Pet. Ourse 

9 

a Pet. Ourse 

d 

Mire 

d 

22A14m 1% 

c 
92.2 

4Ï89 

22 26 41Ï86 

3C0 

Zf.22 

22 45 27?45 

0?4 

25.98 

22 50 26?04 

23 8 35?5 

19 5 57Î0 

19 12 26Î0 

4° 

184 

28C0 

41*48 

854 

176 

28C0 

27*25 

202 

22 

c 
25.4 

25s.98 

22 

202 

183 

8 

169 

349 

185 

6 

6 

186 

849 

169 

89' 

43 

88C5 

4t75 

57 

1 

54?5 

27*.25 

8 

7 

51?6 

25*,80 

41 

45 

48 

52 

52 

55 

56 

0 

4 

8 

51 

55 

24.9 

18.7 

20?0 

42*60 

26.1 

21.1 

82°0 

27*72 

4.2 

6.8 

78Î4 

25*95 

15.6 

8.1 

26.4 

28.0 

1.2 

27.9 

18.0 

18.7 

16.4 

12.0 

28.5 

25.1 

24.8 

18.9 

69.% 

4Ï.58 

25.9 

20.9 

107°2 

27*.82 

3.1 

6.2 

104C4 

26*.48 

14.1 

9.1 

26.9 

27.4 

2.1 

28.6 

12.6 

14.2 

16.8 

12.0 

28.2 

25.7 

P P 
-*-16.8-(H.4) 

-H(14.1)—17.0 

4°41' 48?57 
—1.18 

—0' 2.85 
-»-8 48.85 

-*-16.8-(15.8) 

-i-(18.9)—17.8 

854 69 46.93 
—1.87 

—0 5.34 
-ni 18.62 

-(11.4)-20.1 202 5 9.84 
—0.50 

- 0 1.22 
—0 42.18 

-H14.0)-17.6 

-f-15.8—(16.8) 

-H(12.0)—19.6 

-•-14.4—(17.0) 

-*-11.6—(16.8) 

( 8.9)—18.2 

( 8.7)-18.8 

-+-11.6-(15.9) 

{ 9.4)—18.1 

+12.05-(16.7) 

11.6-(16.2) 

-t-11.4-{l6.6) 

22 43 28.89 
—0.47 

188 50 64.29 
—1.19 

169 63 69.85 
—1.42 

185 58 26.70 
—1.16 

6 6 27.78 
—1.16 

849 63 68.70 
—1.42 

—0 0.86 
-+-0 42.17 

—0 59.69 
—8 47.21 

-1 16.28 
-8 21.90 

-1 5.63 
-8 22.49 

•4-4088'48l7 
H-0.84 

11*82"" 4?25 
—0.12 

ln81M 7?48! 
—0 1 6.77 

—0.03 

-0° 6' 34^5 

-0A 2m53:28 

-+-0A 2n'53?25 

1A88W63Ï76 
-i-O 1 6.80 

—0.03 

n-8°89'81''5 
-+0.85 

-*-5°68'56.6 
-4-0.82 

-t-6°55'25.6 
-•-0.82 

•vMI rtA -t-Ql" 2ft5S?29 

180° 6'84'S5 

-*-0° 6'84^9 

-«-0° 6'82?68 

1899. Août 9. Voir le Journal des observations Jtè 1, pp. 47—48. Chronom. W. 84*. 
1—5. Vent très violent. L'image de l'étoile est très agitée, a Pet. Ourse n'a pas été trouvé dans la position cercle à droite. 

Pendant que j'achevais l'observation, l'instrument se couvrait de neige. 
1899. Août 14. Voir le Journal des observations JVs 1, pp. 68—69. Chronom. "W. 84*. Dans les pointés de a Pet. Ourse je n'ai 

compté les secondes entières que dans cette observation. 
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Date . 

Position 
d u cercle. 

1899 

Aoû t 14. s 

8. L 

11. 0 

18. a 

0 .3 
g o 

5 

6 

7 

* 8 

9 

10 

*11 

12 

14 

a pre 

n doi 

Cygr 

Objet. 

Posit ion 
de l 'axe. 

a L y r e 

d 

a L y r o 

9 

a Pet.Ourse 

9 

Mire 

9 

Mire 

d 

a Pet .Ourse 

d 

a Cygne 

d 

a Cygne 

d 

Mire 

9 

mière lec ture 

fc lire pour le 

o invisible. I 

• • •• • - 1 

L e c t u r e s 

Cbronom. | Cercle. | Microscop. 
Passages sur les fils. 

c=\s 
105?4 

34SA9 

19A29'"24:71 

9C2 

3GU0 

19 37 86?82 

19 48 47!0 

19 67 50:0 

103.8 

26*82 

20 9 26:91 

c 
16.7 

24'.72 

198 

18 

c 
39.8 

3(1*34 

20 

200 

186 

6 

169 

349 

349 

169 

6 

186 

c 
17.9 

2(f.94 

171 

351 

76.4 I11L3 
! 

13\12\ ÎH'M 

20 16 13:80 174 

! 354 

169 

j 349 

d u n iveau os 
-t-U niveau , 1 f - t - ( l l 

je ciel est coi 

3t erroi 
L2 —(1 
).9) — 1 
iver t . 

c 
49.4 

24170 

5 

10 

c 
72.4 

3(f.20 

32 

36 

2 

6 

51 

55 

51 

55 

8 

12 

c 
58.2 

26'GO 

49 

54 

c 
26.4 

13\20 

1 

5 

51 

55 

îée de 
14.6) 
8.05. 

i 

82C4 ; 113^4 

2i.7B 24:84 

29.0 28.9 

0.7 j 1.16 
i 

I 
c c 

95.4 16.2 
:w\3i 

19.1 

18.9 

5.1 

5.1 

24.2 

23.95 

26.7 

23.9 

15.4 

11.6 

c 
90.3 

2f.ll 

22.1 

21.0 

c 
62.9 

13Ul 

3.1 

2.96 

23.6 

23.05 

U>. 

36)28 

18.4 

13.95 

4.3 

5.9 

23.8 

24.4 

26.1 

24.5 

15.3 

12.2 

104/2 

27*10 

21.8 

21.15 

c 
96.3 

13:15 

2.9 

8.96 

23.2 

23.05 

Niveau . 

P P 
-1-20.2—( 8.0) 

+(17.5)-10.95 

-1-20.1-( 8.4) 

-t-{17.2)-11.2 

- H ( 6 . 0 5 ) - 2 2 . 6 

-*-9.0 - (19 .8) 

-*-*9.0—(18.8) 

-1-5.4 —(23.2) 

-+-8.7 —(20.1) 

-*-8.6 —(20.1) 

-+-9.1 —(19.9) 

-4(5.6) —23.2 

—(14*6)-t-l*4.2 

+18.05-(10.9) 

-»-15.9-f-(13.1) 

-i-(18.6)—16.4 

-t-16.0-(l8.0) 

-+-(12.6)—16.4 

Direct ion. 

Correction 
d u cercle. 

198° 7'59!'83 
- 0 . 6 9 

Corrections: 

Inclinaison. 

Collimation. 

-t-0' 25*88 
—1 5.52 

] 

20 34 32.61 -+-0 23.82 
—0.05 -+-1 5.31 

i 

186 4 10.15 
—1.15 

169 53 48.13 
—1.42 

849 53 50.55 
—1.42 

6 10 27.18 
—1.15 

171 52 13.01 
—1.40 

174 3 6.40 
—1.38 

169 53 46.40 
—1.42 

—2 27.36 
-t-3 25.27 

—2 38.84 
—8 26.45 

—0 13.02 
—1 27.21 

—0 0.00 
—1 27.80 

i 

Azimut de 
la Polaire. 

Angle bor. 

i 

0A58m5l!88 
—0.04 

i 

i 

j 1* 7'" s:o5 
| 0.00 
1 

L-6°58'89'JB 
1 -1-0.83 

-f-5°57'67!0 
-+-0.32 

23A84CT25:i6 
—0.07 

23*4l"'ll!48 
—0.07 

PointduSud. 

Correction 
du cbronom. 

i 
i 

-*-0A 3"' 1151 

-*-oA s"' 1:11 

-f-0° 6'26Î79 

-+-0° 6'28f42 

-t4)h 8m 1Î84 

-t-0H Sm l!27 
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Date . 

Posi t ion 
d u cercle. 

1899 

A o û t 14. C 

Août 19. © 

I 

1—19. L 
A o û t 19 

1. 0 

g.S 
=5 ° 

1B 

16 

17 

18 

*19 

* 1 

2 

3 

4 

5 

6 

es in 
. Voi 
n a { 

Objet. 

Posi t ion 
de Taxe. 

Mire 

d 

Whales P t . 

d 

Whales P t . 

9 

A g a r d h 

9 

A g a r d h 

d 

a P e t O u r s e 

9 

Mire 

9 

Mire 

d 

a Pe t .Ourse 

d 

t Cassiop 

9 

7 Cassiop. 

d 

îages sont sal 
r le J o u r n a l 
>ris dans le c 

L e c 

Cbronom. | Cercle, 
Passages su r les 

c=y 

1* 7"'43C5 

1 22 59?8 

c 
32.6 

G'.58 

1 3 5 6:ao 

e 
41.4 

lf.12 

1 47 l l l l l 

jibf'aibantes. 
des observat i 
i lcul lA7m23.5 

349° 

169 

178 

358 

358 

178 

87 

267 

267 

87 

180 

0 

169 

349 

349 

169 

0 

180 

51 ' 

55 

55 

59 

63 

57 

27 

31 

29 

33 

22 

26 

51 

55 

52 

55 

2 

6 

C 1 c 
81.1 ' 12.5 

(f.47 

19 

199 

G 

90.3 

lf.13 

203 

23 

— 19. 
ons JV« 
au liei 

6l25 

3 

7 

c 
22.2 

lf.10 

48 

52 

Dans 
L, pp . 8 
i de 1* 

•J u r e s 

1 Microhcop. 
fils. 

27.1 

j 23.3 

4.7 

3.2 

15.0 

11.8 

28.7 

18.8 

9.4 

10 6 

22.9 

20.1 

29.8 

27.1 

0.4 

24.9 

15.4 

10.05 

63!k 1 

5'85 

11.05 

4.6 

e 
74.4 

11.15 

22.6 

21.5 

[a de rn 
2—86. 
7m43.5. 

T 

26.9 

24.2 

4.05 

3.3 

14.4 

1 1 6 

23.3 

19.4 

9.05 

10.6 

21.4 

20.6 

28.6 

27.1 

0.0 

25.6 

16.4 

10.2 

113C0 

(f.3H 

11.1 

4.4 

e 
3.2 

lf.07 

22.4 

22.2 

ière lec 
Chrono 

Niveau . 

P P 
+ 1 6 . 1 —12.9 

+(12.7)—16.4 

+(15.6)—18.6 

+18 .9 - (10 .0 ) 

+(14.9)—14.0 

+(18.1)—10.8 

+(14.6)—14.5 

+17.0+(16.9) 

+ ( 13.6)—12.4 

+15.1—(10.9) 

+14.9—(11.0) 

+(13.4)—12.1 

+ 1 7 . 8 —(8.8) 

+(16.0) —9.9 

+(16.0) —9.6 

+ 9 . 5 - (16 .1 ) 

+(11.0)—14.6 

t u r c du nivea 
m. W. 84*. L 

Direct ion. 

Correct ion 
d u cercle. 

349°63' 5l'j04 
—1.42 

178 57 7.87 
—1.81 

358 55 26.38 
—1.31 

87 29 42.53 
+ 1 . 4 4 

267 31 19.76 
+ 1 . 4 4 

180 24 42.44 
—1.28 

169 53 56.24 
—1.42 

849 58 55.39 
—1.42 

0 4 25.46 
—1.29 

19 5 15.50 
—0.65 

: 

Correct ions: 

Inclinaison. 

Collimation. 

+ 0 ' 82Ï84 
+ 8 41.68 

+ 1 88.67 
—3 41.68 

—0 54.74 
+ 2 13.64 

1 
203 60 44.291 —0 14.69 

—0.41 —2 12.01 

1 

u on doi t lii e 
es environs é 

11.9P au liei 
;aient d 'abort 

Az imut de 
la Polaire . 

Angle hor. 

Point du Sud, 

Correction 
d u chronom. 

1 
1 

1 

1 

1 
1 

1 

+ 0 ° 2 2 ' 17''93 
+ 0 . 8 5 

—0° 4' 17!'9 
+ 0 . 8 5 

0A47'"30Î73 
—0.08 

0A59"'85.62 
—0.02 

1 de 16.9P. 
dans la brur 

+ 0 ° 6 ' 8 6 $ 6 

+ 0 ° 6'38'76 

+ 0 ' ' 3"' 6>21 

+ 0 * 8"' 6S80 

ne. 
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Date. 

Posit ion 
du cercle. 

o SP 
S 45 
a-S 

OH 

Objet. 

Posit ion 
de l 'axe. 

L e c t u r e s 

Chronom. | Cercle. ] Microscop. 
Passages su r les fils. 

Niveau. 

Direction. 

Correction 
du cercle. 

Correct ions: 

Inclinaison. 

Col 1 imation. 

Azimut de 
la Polaire. 

Angle hor. 

Poin tduSud. 

Correction 
du chronom. 

1899 

Aoû t 19. © 

I 

A o û t 19. 0 

I 

*7 

10 

11 

12 

18 

14 

Y Cassiop. 

y Cassiop. 

a Pet.Ourse 

d 

a Pet .Ourse 

9 

Mire 

9 

Svanberg 

0 

Svanberg 

d 

Mire 

d 

Agardh 

9 

d 
11.8 

a P e t O u r s e 
d 

d 11.8 

c=\s 
c 

4.8 

52:80 

1A56W58:01 

334 

7*J2 

2 7 7f78 

2 15 20C8 

2 22 6X) 

9 88 6.0 

c 
54.0 

5.f.09 

207 

27 

€ 
82.7 

?:c4 

81 

211 

358 

178 

178 

858 

169 

849 

188 

318 

818 

188 

849 

169 

87 

267 

175 

855 

c 
55 5 

52:75 

8 

12 

c 
15.6 

7:so 

18 

22 

32 

86 

14 

18 

51 

55 

19 

23 

21 

25 

51 

65 

28 

31 

19 

22 

c 
89.1 

53:39 

14.0 

13.2 

c 
67.8 

7.68 

8.7 

2.9 

20.7 

16.05 

18.4 

14.3 

28.4 

24.9 

19.0 

18.6 

8.9 

5.1 

29.05 

24.0 

4.95 

26.1 

0.8 

26.0 

1 A e r m e o V 

11% 

53:04 

14.05 

13.6 

c 
117.4 

7*79 

8.9 

2.6 

20.05 

16.5 

17.9 

15.05 

27.8 

25.5 

19.1 

14.0 

8.0 

5.8 

29.05 

24.8 

3.8 

26.9 

0.7 

26.9 

P P 
+-(10.9)—14.8 207°10' 27''86 

—0.22 
—0' 16&2 
—2 10.75 

-»-11.0—(14.6) 

-f-(15.0)—10.6 

•4-16.4 - (9-1) 

n-(13.1)-12.6 

-1-14.4—(11.1) 

-#-14.2—(11.2) 

+-14.8—(11.1) 

-«-(16.6) —9.9 

-t-(16.8) —9.8 

-+-(9.1) —18.9 

-+.(10.6)—12.4 

-t-11.2—(11.8) 

-•-(10.6)—12.4 

31 20 11.48 
0.00 

358 34 36.68 
—1.80 

178 16 82.75 
—1.80 

169 53 53.24 
—1.42 

188 21 32.77 
—0.98 

818 23 18.60 
—0.98 

849 53 53.89 
—1.42 

87 80 0.79 
•+-1.44 

175 20 57.12 
—1.37 

—0 14.86 
-+-2 9.86 

1 9.18 
-3 40.60 

-0 22.68 
-8 40.60 

1A 8"'17!50 
—0.01 

1*19*32:88 
0.00 

—1°84'89: /8 
H-0.35 

-1°46' 5 $ 
H - 0 . 8 5 

-t-0* 3'" 6?29 

-*-0" 3CT 6196 

-0° 6'42Î76 

-0° 6'89.63 

—0 12.07 —4°42'52!'0 
-t-3 8.16 -+-O.80 

180° 6'48?64 

7. P o u r le y Càssiopée on a pr is dans le calcul 1 '55 58.01 au l ieu de 1 56 '58!01. 
1—14. Les images sont satisfaisantes. 
1899. Aoû t 19. Voir le J o u r n a l des observat ions j\° 2, pp. 12—14. Chronom. W. 34* . 

Les images des s ignaux sont t rès mauvaises . L ' image du signal Agardh est la meil leure, quo ique l 'ampli tude de ses 
oscillations s'élève ju squ ' à 10-14". J ' a i fixé le point noir de l ' image d 'Agardh exac t emen t dans le mil ieu d u carré d u ré t i ­
cule. L e signal Fo rvex l ing n 'est point visible. 

11* 
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Date. 

Position 
du cercle. 

o 
p 

-CD 

s s fc 

3) 
ÎUD 
c3 

+ 3 

.S 
*o 
P. 
3 

T3 

Objet. 

Position 
de l'axe. 

L e c t u r e s 

Chronom. | Cercle. | Microscop. | N i v e a u . 
Passages sur les fils. j 

Direction. 

Correction 
du cercle. 

Corrections: 

Inclinaison. 

! Colliraation. 

Azimut de jPointduSud, 
la Polaire. 

Correction 
Angle hor. | du chronom 

1899 C=sS 

Août 19. ©; 3 -/ Pet.Ourse' 9A37m11.0 
d ! 

I | g 15.4 

4 a Pet.Ourse 
d 

d 15.4 

* 5 a Pet.Ourse 
d 

d 15.4 

I 6 i Agardh 
à 

d 19.0 

9 44 24.0 

9 49 56.0 

Août 21. Z 

7 Agardh 

9 
d 

19.1 

1 Agardh 

d 
d 

43.9 

2 ' x Pet.Ourse 
d 

' d 42.0 

8 ' y. Pet.Ourse 

9 

* 4 

Août 23. e j 1 

P 
41.0 

Agaidh 

9 
P 

41.0 

15 18 56.0 

15 24 20.0 

Forvexlings 

d 

Mire 

d 

175e 

355 

355 

175 

355 

175 

267 

87 

87 

267 

267 

87 

2 

182 

182 

2 

87 

267 

342 

162 

349 

169 

22' 

26 

35 

39 

40 

44 

29 

33 

28 

31 

30 

34 

60 

54 

51 

55 

29 

33 

83 

37 

53 

57 

19.4 | 18.8 
i 

15.951 16.4 

7.6 

2.0 

10.1 

5.1 

28.0 

21.8 

2.4 

24.7 

18.9 

17.0 

16.6 

11.6 

28.7 

26.7 

7.0 

2.2 

7.8 

10.6 

16.6 

19.05 

7.6 

2.9 

9.9 

5.0 

22.6 

21.8 

2.0 

24.8 

18.7 

17.1 

16.8 

12.1 

29.6 

27.7 

6.4 

1.9 

8.0 

11.0 

16.8 

19.4 

P P 
-+(10.8)—12.2 

-t-10.5-(10.4) 

-(11.8)—11.5 

-12.4—(10.2) 

(11.8)—10.9 

-(8.6) —14.0 

-«-9.4 -(13.0) 

-#-(6.8) —15.6 

-t-7.6 —(14.6) 

175°24' 35''21 
—1.87 

855 37 10.29 
—1.87 

855 42 16.29 
—1.37 

267 81 44.28 
-1-1.44 

87 29 56.88 
-+1.44 

12.5—(10.6) |267 32 36.09 
I -+1.44 

•+•14.0 —(9.0) 

H-14.9 -(8.8) 

-+•(18.4)—10.2 

-t-12.8—(11.8) 

+ (11.6)—12.8 

-«-(12.8)—12.0 

-1-14.2—(10.8) 

•+•(18.0)—13.2 

-«-14.6—(11.9) 

+•14.4 —11.9 

+-(12.8)—13.8 

- 0 ' 6Î54 
-«-3 7.92 

-t-0 10.53 
—3 7.67 

-0 15.50 
-8 7.21 

2 52 28.79 
—1.22 

182 53 56.25 
—1.22 

87 31 8.67 
-+-1.44 

842 85 18.64 
—1.42 

849 55 85.62 
—1.42 

-«-0 45.52 
- 3 14.29 

-«-0 3.90 
-t-3 14.29 

-4°89'10*4 |180° 6'45?B2 
-+0.30 

-4°32'80''2 
-1-0.80 

-4°27'26ÎB 
-«-0.80 

-«-0° 6'41*68 

0° 6'47Î21 

-2°42'20?9 
-«-0.29 

+-2°49' 85?3 
-«-0.29 

-0° 7' 87&1 

180° 7' 87^68 

5. L"etoile est imparfaitement visible à travers les nuages. 
1—5. J'ai aussi employé la lunette de contrôle. Les, fils dans le réticule de cette lunette se »ont collés ensemble et se sont 

affaissés. La lunette de contrôle est très incommode quand on n'a point d'aide intelligent. 
1899. Août 21. C- Voir le Journal des» obser\ations ,\Î 2, pp. 28—24. Chronom. \V. 34*. 

Les chiffres dan--' la troisième colonne sont les lectures de la vis micrométrique de la lunette de contrôle. 
4. L'image d'Agardh est à peine visible à travers la brume. 

Août 23. Voir le Journal des observations JVî 2, pp. 25—30. Chronom. W. 84*. 
2. J'ai essuyé la \aseline aux tourillons. Pendant les autres observations la \aseline est restée sur les tourillons. 

file:///aseline
file:///aseline
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Date . 

Posi t ion 
d u cercle. 

1899 

Août 28. s 

I 

9. P 

6 

H3 

1 

3 

4 

5 

6 

7 

8 

* 9 

10 

11 

our ] 

Objet. 

Posi t ion 
de l 'axe. 

Mire 

d 

% Pefc.Ourse 

d 

a Cygne 

9 

a Cygne 

9 

x Cygne 

d 

a Cygne 

d 

a Pe t .Ourse 

9 

Mire , 
i 

9 1 
i 

Mire 

9 

a l ec tu re d'à; 

L e c t u r e s 

Chronom. • Cercle. j Microscop. 
Passages su r les 131s. 

C=\s 

21*67"llfo 

93C4 

22*04 

22 3 21Î96 

0C7. 

35:72 

22 7 85Î49 

c 
79.2 

14*94 

22 14 15f02 

74fl 

12142 

22 19 12Ï40 

22 23 114C0 

ares le seconc 

849° 

169 

5 

185 

c 
7.6 

2SF.01 

28 

208 

c 
34.4 

35s.42 

29 

209 

c 
113.7 

15?05 

211 

31 

108?6 

12'.51 

213 

88 

184 

4 

169 

349 

169 

349 

micro 

53 ' 

57 

5 

9 

c 
43.5 

21*75 

19 

23 

e 
70.8 

35?i5 

38 

42 

" c 
19.8 

14'90 

44 

49 

c 
24.3 

12*15 

16 

20 

29 

34 

53 

57 

53 

57 

scope 0 

T 
17.4 

19.4 

22.4 

23.1 

80S) 

2Ï.84 

20.2 

20.7 

„ c 
107.2 

35SJ3 

13.1 

18.1 

66?5 

lô'.OO 

26.9 

1.6 

61?4 

12144 

11.05 

18.05 

20.4 

23.9 

6.6 

10.5 

7.4 

10.6 

n a pri 

T 
17.1 

20.1 

22.5 

23.9 

1148 

22lU 

20.05 

20.9 

c 
22.0 

35'.71 

13.2 

18.9 

101 % 

15l23 

26.0 

1.9 

c 
95.9 

tâ.50 

11.2 

17.5 

19.5 

24.0 

6.1 

10.6 

7.0 

10.9 

s dans 

Niveau. 

P P 
-+(11.3)—12.6 

-Hl3.6-4-(10.5) 

-+-14.0—(10.0) 

-t-(12.0)~12.05 

-+-12.2—(11.9) 

+ (10.2)—13.9 

-+-(10.6)—18.7 

+12.2—(11.9) 

-+-(12.2)—12.0 

-t-14.0— (10.0) 

-+•14.2—(10.0) 

-i-(12.1)—12.0 

-+•12.8—(11.9) 

-+(10.6)—13.9 

-+•(10.9)—13.5 

-+-13.0— (11.8) 

-+-12.9—(11.5) 

-+(11.0)—13.2 

le calcul 33 ' a 

Direction. 

Correct ion 
du cercle. 

849°55' 863*4 
—1.42 

5 7 46.04 
—1.17 

28 21 40.86 
—0.17 

29 40 26.59 
—0.10 

211 46 58.14 
-f-0.02 

213 18 28.87 
-+0.11 

184 81 43.90 
—1.18 

169 55 16.84 
—1.42 

169 55 17.91 
—1.42 

a l ieu de 34'. 

Corrections: 

Inclinaison. 

Collimatiou. 

H - 0 ' 22*65 
—4 26.31 

—O 5.64 
-+-1 14.59 

—0 4.62 
-+-1 14.38 

-f-0 6.91 
—1 14.17 

H-0 7.01 
—1 18.67 

—0 17.10 
-+4 29.09 

Azimut de 
la Polaire. 

Angle hor. 

1 
Point du Sud. 

Correction 
du chronom. 

1 

t 

! 

-f-4055'27ïf6 !~t-0° 8'13''26 
H-0.35 '• 

l 

1 

l*28m27Î69 Uo A 3'" 8Î71 
—0.01 

1 

1 
1 
i 
1 

1 
l ' '32'"4i:i2 !-+-0A 3;" 8)71 

- 0 . 0 1 

i 

0.00 

l''44w20!38 
-+0.01 

-t-4°27'49''8 
-f-0.35 

n - U 8" 10*92 

-t-0A 3"'li:02 

-+-ieO°8'5S)6 
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Date. 

Position 
du cercle. 

1899 

Août 23. « 

L 

Août 27. 0 

r 

13. P 

1899. A 

3, 5. A 

V r 

O # 

a.s 

T3 

12 

Objet. 

Position 
de l'axe. 

a Pet.Ourse 

9 

*13 

14 

15 

16 

17 

18 

1 

a Androm. 

a 

x Androm. 

rf 

a Androm. 

9 

a Androm. 

9 

a Pet.Ourse 

d 

Mire 

d 

Mire 

9 

L e c t u r e s 

Chronom. | Cercle. | Microscop. 
Passages sur les fils. 

C=$8 

22A42'"18C0 

c 
114.2 

25*33 

22 49 25158 

104.7 

2(f.57 

22 58 20!49 

c 
59.2 

57l88 

22 58 57:95 

c 
74.4 

rf.48 

23 3 5!48 

23 8 87?0 

184° 

4 

c 
22.8 

25*70 

159 

339 

c 
12.0 

8<fM 

160 

341 

86f8 

57l98 

842 

162 

10L9 

5S.53 

843 

168 

3 

183 

349 

169 

67 

247 

8' 

12 

c 
51.5 

25'.75 

49 

54 

40?8 

20\i0 

56 

0 

c 
115.4 

5f.70 

30 

84 

c 
10.7 

5s.3ô 

41 

45 

42 

46 

53 

57 

38 

42 

T 

8.8 

18.0 

c 
80.2 

25'51 

10.1 

18.0 

„ c 
69.9 

20".37 

11.1 

14.5 

c 
25.0 

57*96 

13.1 

16.0 

c 
89.9 

5'.41 

5.9 

8.9 

6.0 

7.0 

19.8 

22.8 

7.4 

6.5 

T 

8.1 

18.6 

107C8 

25*60 

9.6 

12.5 

c 
97.7 

209.56 

10.6 

14.1 

c 
52.9 

tâ.24 

18.1 

15.8 

c 
67.7 

5'.64 

5.1 

9.1 

5.0 

7.4 

19.1 

22.1 

6.8 

6.5 

Niveau. 

P P 
+(10.9)—18.7 

+12.9-(11.7) 

+(I1.0)-13.4 

-1-12.9—(11.6) 

+13.0—(11.6) 

+(10.9)—18.7 

+10.8—(18.9) 

+(8.9) —15.9 

^ (8.8) —16.9 

+10.8-(18.9) 

+(18.5)—11.1 

+15,8 —(8.9) 

+15.9 — 8.8 

+13.9 —10.8 

+11.6—(11.0) 

+(10.4)—12.0 

Direction. 

Correction 
du cercle. 

184°l0'2l'/70 
—1.18 

159 51 22.60 
—1.41 

160 58 25.11 
—1.41 

842 32 29.25 
—1.42 

348 43 14.46 
—1.42 

8 44 12.66 
-1 .20 

349 55 41.84 
—1.42 

67 40 18.54 
—1.42 

Corrections: 

Inclinaison. 

Collimation. 

—0' 9?82 
+ 4 30.69 

—0 1.03 
—0 54.64 

—0 1.32 
—0 54.68 

- 0 9.57 
+ 0 54.81 

—0 9.65 
+ 0 54.81 

+ 0 54.59 
—4 82.75 

endant le calcul on a introduit dans la lecture d'après le second microscope 58' au lieu de 54'. 

oût 27. Voir le Journal des observations % 2, pp. 63—64. Chronom. W. 1250. 
trav ers la brume, le bord du s 3leil est , indist net. L e ciel s 'est couvert cl e nuages. Air brumeux. 

Azimut do 
la Polaire. 

Angle hor. 

+ 4 ° 6' 29.0 
+0.86 

Point du Sud. 

Correction 
du chronom. 

+L80°8' 12!54 

22/,49m22:i4 +0* 3m10Ï73 
-0 .08 j 

1 

22''53'"l7l86 
—0.08 

22A68m52:60 
—0.08 

23'' 2"'59?98 
-0 .08 

+8°32'28.7 
+0.86 

+0* 3r"li:04 

+0A 8m 8182 

+0* 3W 8!67 

+ 0 ° 8' 4?25 
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Date . 

Posi t ion 
d u cercle. 

1899 

A o û t 27. © 

r 

aï 
° S? 

^3 

Objet. 

Pobition 
de l 'axe. 

1 
i 

2 1 [o 
i 

1 

i d 

* 3 

4 

* 5 

[o 

9 

Mire 

d 

1© 

9 

L e c t u r e s 

i i 

Chronom. j Cercle. j Microscop. 
Passages su r les fils. 

c=\$ 

86.2 

St27 

2 3 A 5 7 m 7!91 

iu3i 
22U8 

0 3 22!70 

c 
78.0 

f.68 

0 17 l!62 

109.8 

7?85 

77 

258 

c 
19.8 

23188 

259 

79 

247 

67 

c 
96.8 

J:3S 

263 

83 

c 
15.5 

7S.75 

57 

1 

c 
44.8 

1 

85 

89 

88 

42 

3C4 

1*70 

12 

16 

41.4 

f.72 

25.5 

25.9 

c 
72.0 

23l05 

16.9 

18.0 

9.7 

12.4 

29.5 

f.80 

25.8 

27.1 

c 
66.3 

7?07 

24.9 

26.1 

96?2 

22.93 

16.9 

18.1 

9.4 

12.5 

c 
63.4 

i.63 

25.5 

27.2 

Niveau. 

~4-11.9-(10.1) 

-4-(10.6)—11.4 

+10.4—(11.4) 

-«-(8.9) —18.0 

-4-13.6 -*-(8.1) 

-i-(12.3) —9.5 

-4-10.0—(11.8) 

+(8.4) —13.1 

Direction. Correct ions: 

Correction 
d u cercle, j C o ] l i m a t i o n . 

! 

77°59' 51*14 
-1-1.66 

259 87 35.20 
-4-1.63 

247 40 21.94 
—1.42 

268 14 52.74 
-4-1.58 

-4-0' 0'46 
- 0 46.28 

—0 2.83 
-4-0 46.28 

—0 2.97 
-4-0 45.28 

Azimut de 
la Polaire. 

Angle hor. 

-t-0* 0W23Î04 
- 1 4.33 

-4-0.10 

-4-0 6 87.09 
—1 4.83 

-4-0.10 

-4-0 20 16.67 
—1 4.83 

-4-0.10 

Point du Sud. 

Correction 
du chronom. 

-i-O* 3mB6t58 

- i-0A 3"'m"Hi 

-4-0* 8W36V69 

A la station Lee j 'avais à ma disposition 4 chronomètres de boîte et 2 chronomètres de poche. 

Celui dont je me servais habituellement était un chronomètre Wieren Ns 34 a temps sidéral ; dans 

les observations du soleil j 'employais un chronomètre Wieren N° 125 à temps moyen. J e comparais 

les chronomètres avant de procéder à l'observation de l'heure et en général à toute autre observa­

tion, et je répétais la comparaison après chaque observation réussie c. à d. menée à bonne fin. Les 

chronomètres étaient en outre comparés tous les jours à une heure fixe et même, pendant quelques 

périodes, de 6 en 6 heures. 

Durant l'époque de mon séjour à la station Lee (du 7 au 27 Août) la correction des chrono­

mètres a été déterminée 7 fois à 7 jours différents; l'azimut a été déterminé 5 fois avec une exacti­

tude variable. Toutes les déterminations de l 'heure, sauf la dernière du 27 Août, et toutes celles de 

l'azimut ont été faites à la même position du cercle horizontal. L'exactitude des résultats ne s'en 

trouve néanmoins nullement influencée après introduction dans le calcul des erreurs périodiques du 

cercle. L'influence des erreurs du cercle sur l'angle horaire est indiquée dans l'avant-dernière 

colonne du tableau précédent où on trouve pour chaque étoile non polaire l 'angle horaire obtenu 

par le calcul, ainsi que la correction de l'angle horaire pour l 'erreur du cercle. Dans la même co­

lonne on trouve pour la Polaire les azimuts obtenus par le calcul et, sous chaque azimut, la correction 
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de l'aberration diurne. La colonne voisine à gauche contient les corrections de la „direction" dé­

finitive qui ont été introduites dans le calcul pour l'inclinaison de l'axo horizontal et pour la colli-

mation, et celle à droite les résultats définitifs fournis par le calcul: pour la Polaire, le point Sud 

du cercle horizontal, pour les étoiles non polaires, les corrections du chronomètre. 

Dans le calcul des observations j ' a i adopté les coordonnées a et 3 des étoiles et du soleil 

données par le Berliner Jahrbuch; avant les calculs ultérieurs, les positions des étoiles ont été 

soumises aux corrections nécessaires pour les réduire au système de Poulkovo (p. 66). Au com­

mencement du calcul j ' a i adopté pour les observations des azimuts et de l'heure d'après les azimuts 

la latitude 9 = 78° 5'49':6, la longitude \ = — lh 23"! 36* = —20° 54"0 (Greenwich) aj et pour 

les observations de l'heure d'après les hauteurs la latitude 78° o 50"3, en gardant la longitude 

20° 54?0. 

P o s i t i o n s des é t o i l e s o b s e r v é e s . 

1 
1899. 

Août 7 £ 

9 * 

13 © 

14 i 

14 £ 

19 0 

19 G 

21 ([ 

23 >5 

27 © 

* Pour U 

Astre. 

Soleil 

a Petite Ourse 

a Grande Ourse 

Soleil 

Soleil 

Solei] 

a Petite Ourse 

a Lyre 

a Cygne 

a Petite Ourse 

y Cassiopée 

a Petite Ourse 

« Petite Ourse 

a Petite Ourse 

a Cygne 

a Andromède 

Soleil 

j Soleil, au lieu de l'asc 

Chronomètre. 

Wiren 125 © 

Wiren 34 * 

H 

1! 

Wiren 125 © 

« 

Wiren 34 *• 

•)•> 

H 

n 

n 

n 

Î I 

» 

Ï1 

1t 

Wiren 124 0 

ension droite, j 'ai 

Heure d'après 
le chronomètre. 

6*8r46Î95 

22 38 51.5 

22 26 41.86 

22 47 56.75 

6 10 36.01 

8 26 5.12 

19 27 7.50 

19 33 80.52 

20 12 50.10 

1 46 46.16 

1 51 34.54 

9 40 57.38 

15 21 19.00 

22 82 52.50 

22 11 6.47 

22 56 12.38 

0 5 60.74 

pris l'équation du 

Correction 
admise 

du chronom. 

-t-S" 48!22 

H-2 54.87 

-H2 53.12 

-i-3 34.0 

- i 3 83.0 

-i-3 1.60 

-*-3 6.18 

-*-3 6.37 

H-3 7.28 

-4-3 8.98 

-i-3 35.93 

temps, 

JR 

-4-0* 6CT38:78* 

1 22 58.88 

10 57 81.04 

9 18 19.41 

-i-O i 40.31+ 

-+-0 4 28.31* 

1 28 3.08 

18 33 34.37 

20 38 3.15 

1 23 7.72 

0 50 41.83 

1 28 7.97 

1 23 8.87 

1 23 10.62 

20 38 8.10 

0 3 14.26 

-t-0 1 25.85* 

S 

16°21'6i:'90 

88 46 8.28 

62 17 39.09 

15 42 35.68 

14 36 -27.15 

14 16 15.18 

88 46 9.25 

38 41 39.21 

44 55 29.18 

88 46 10.71 

60 10 21.80 

88 46 10.80 

88 46 11.18 

88 46 11.69 

44 55 31.85 

28 32 19.70 

10 4 45,8 

1) Longitude donnée par Gyllenskiold dans l'Extrait des Comptes-Rendus et des Mémoires de l'Académie royale des 
sciences de Stockholm pour 1899 et 1900, JE 4 Détermination de latitudes et de longitudes au Spitzberg en 1898, p. 53. J e me propose 
de donner dans la suite la longitude do la station Lee, telle qu'elle résulte de mes observations et des voyages avec les chrono­
mètres du Horn Sound au cap Lee et retour. Voir Longitudes de Horn Sound (Constantinovka) et de quelques points au Spitzberg. 
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Comme résultat du calcul nous obtenons les corrections suivantes du chronomètre respec­

tivement aux moments M0 du tableau précédent. 

Express ions pour la cor rec t ion du chronomètre d'observation. 

da —0.084 dS -HO.145 dç -4-1.371 da 

do. -+-O.087 dS — 0.035 dç -1-1.038 da 

du —4.751 dS -»-0.422 dç -t-4.862 ds as = 95° 0' 

da —5.754 d8 -4-8.269 dç -1-5.846 âz a,=124°0r 

da —0.113 dl -t-0.327 dç -4-0.825 da 

da -+-0.050 dS —0.146 dç -4-0.774 da 

da —0.862 d8 -4-0.827 dç -4-0.658 da 

da —0.209 dS -f-0.575 dç -4-0.811 da 

da -t-0.084 dB —0.280 dç n-1.141 da 

da —0.006 dS -4-0.011 dç -4-0.942 da 

Ces expressions permettent de déduire les valeurs des corrections du chronomètre après déter­

mination définitive des valeurs de dy, dz, da, da, dZ. En même temps elles caractérisent, si je puis 
m'expliquer ainsi, les conditions théoriques dans lesquelles ont été effectuées les déterminations de 
l'heure. Il est tout à fait hors de doute qu'au Spitzberg les déterminations de l'heure par les azimuts 

ont fourni des résultats bien plus précis que les déterminations par les hauteurs. 

L examen ultérieur et le calcul des observations ont donné pour les corrections les valeurs les 
plus probables suivantes: 

Août 7 <L 

9 * 

18 © 

14 c 

14 £ 

19 0 

28 s> 

27 0 

Soleil s = 75° 81' 

a Grande Ourse 

Soleil 

Soleil s = 76° 11' 

Soleil * = 82° 55' 

a Lyre 

a Cygne 

y Cassiopee 

« Cygne 

a Andromède 

Soleil 

d6 = n-0"ff"48:i8 

-4-0 2 58.88 

-4-0 2 58.27 

-4-0 8 31.80 

-4-0 3 83.94 

-4-0 8 1.81 

-4-0 3 1.28 

-4-0 S 6.44 

-4-0 3 9.84 

-4-0 8 9.81 

-•-0 8 86.57 

Août 7 <L 

18© 

14 c 

Août 9 % 

14 c 

19© 

23 S 

dz = -4-l?682 ' 

- H I . 6 6 8 

-1-1.515 

da = H-1?44 l 

—0.03 

—0.53 1 

—0.94 j 

1 
> Corrections pour la flexion. 

1 

> Voir plus bas p. 91. 

dcp 

dç 

= -O:ÏI 

-0 .11 

-0 .11 

= -4-0.59 

-4-0.59 

-4-0.59 

-4-0.59 

'^ Voir dans le chap. VI. 

Les quantités da et d$ qui servent à la transition du système de Poulkovo au système d'Auwers 

produisent dans les corrections à déterminer du chronomètre des modifications ne dépassant pas 

0!02, et cela seulement pour quelques-unes des étoiles; en général leur influence se perd entière­

ment dans les inexactitudes des observations. 
w. 12 
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Correct ions défini t ives du chronomètre d 'observat ion. 

7 C 

9 * 

» 
13 0 

14 C 

14 <c 

« 
19© 

23© 

n 

27© 

à 6A31CT46Î9B d'après Wiren 125 0 

„ 22 26 41.86 

„ 22 47 56.75 

„ 6 10 36.01 

„ 8 26 5.12 

„ 19 33 30.52 

„ 20 12 50.10 

„ 1 51 34.54 

„ 22 11 6.47 

„ 22 56 12.88 

„ 0 5 50.74 

,, Wiren 34 * 

' « H 

, Wiren 125 O 

i » » 

, Wiren 34 # 

Î ii n 

1 1! 1* 

1 * )> 

1 11 M 

Wiren 125 0 

+0A3m48?72 

+ 0 2 53.18 

+ 0 2 68.17 

-i-O 3 82.83 

+ 0 3 34.49 

+ 0 3 1.85 

+ 0 3 1.82 

+ 0 3 6.44 

+ 0 3 9.84 

+ 0 3 9.78 

+ 0 3 36.64 

4 hauteurs du Soleil, 

1 passage de a Petite Ourse 

2 passages du Soleil. 

4 hauteurs du Soleil. 

2 hauteurs du Soleil. 

2 passages de a. Lyre. 

2 „ de a Cygne. 

4 ,. de y Cassiopée, 

4 „ de a Cygne. 

4 „ de a Andromède. 

3 passages du Soleil. 

La comparaison des chronomètres avant et après chaque observation a permis de définir aussi 

les corrections pour les autres chronomètres aux moments M0 des observations de l 'heure. Les 

résultats obtenus par les calculs respectifs sont compris dans le tableau suivant contenant les cor­

rections et les marches diurnes des chronomètres au signal Lee. Les marches sont inscrites sur 

les lignes intermédiaires entre les corrections des chronomètres. 

E t a t d e s c h r o n o m è t r e s à la s t a t i o n L e e . 

1899 

Août 7 C 

9 % 

13 © 

14 c 

19 © 

23 3 

27 © 

14 C 

Temps 

Moyen 

7.2747 

9.5680 

18.2598 

14.4383 

19.6679 

28.5200 

27.0066 

14.8539 

Sidéral 

7.6624 

9.9470 

13.6540 

14.8306 

20.0796 

28.9422 

27.4884 

14.7511 

Corrections des chronomètres 

E. 44© 

+ 5 M 6Î65 

+1.669 

+ 5 10.47 

-•-1.123 

+ 5 14.62 

-0.188 

+ 5 14.40 

+0.757 

-i-5 18.86 

-•-0.684 

+ 5 20.80 

+0.955 

+ 5 24.10 

+ 5 15.54 

de poche 
P. 9702 0 

+ 4 m 25Î04 

-1-4.584 

-+-4 35.53 

+7.615 

+ 5 3.68 

+5.429 

+ 5 10.05 

+6.067 

+ 5 41.81 

+8.887 

+ 6 16.04 

+9.152 

+ 6 47.92 

+ 5 10.87 

de poche 
E. 49© 

+ 9m17Î40 

+24.494 

+ 1 0 13.45 

+21.488 

+ 1 1 32.70 

+11.486 

+ 1 1 46.12 

+19.778 

+ 1 3 29.68 

+17.105 

+ 1 4 85.52 

+16.529 

+ 1 5 83.12 

+ 1 1 45.26 

W. 125 © 

+ 8 m 48Î72 

—2.489 

-•-3 88.14 

—1.572 

+ 3 32.88 

+0.878 

+ 3 33.86 

—0.214 

+ 8 82.24 

+0.467 

+ 3 84.04 

+0.726 

+ 3 86.54 

+ 3 34.49 

W. 34 * 

+27,53:52 

—0.149 

+ 2 53.18 

-4-1.885 

+ 2 60.15 

+1.006 

+ 3 1.33 

+0.974 

+ 3 6.44 

+0.872 

+ 3 9.81 

+0.784 

+ 3 12.52 

+-8 2.23 

E. 211 * 

+ 8 m 5Î82 

+1.547 

+ 3 9.86 

+1.848 

+ 8 16.21 

+0.716 

+ 3 17.05 

+1.705 

+ 3 26.00 

+1.414 

+-3 81.46 

+1.986 

+ 8 38.23 

-i-8 18.14 
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2. Azimut. Du tableau des observations (pp. 8 0 - 8 7 ) il est facile d'obtenir les valeurs moyennes 

du point Sud sur le cercle horizontal de l ' instrument. En y ajoutant les membres de correction cal­

culés par les formules différentielles (19), on a: 

E x p r e s s i o n s p o u r le p o i n t Sud du c e r c l e Hor i zon ta l . 

1899 AoiH 9 * SQ — -t-0° 6' 84?35 —1.215 dt +0.819 <?Ç +-1.215 du —3.624 dZ 

14 £ +-0 6 80.54 -4-0.076 dt n-0.492 dç —0.076 du —4.896 dl 

19 0 -+0 6 88.25 —1.705 dt —0.056 d<? -t-1.705 du -+0.625 dl 

19 © -f-0 6 44.44 H-0.954 dt —0.402 d? —0.954 du +3.498 dl 

21 c -i-0 7 37.62 H-1.269 dt -4-0.249 <fcp —1.269 du —2.020 dZ 

23 a -i-O 8 8.78 —1.179 dt -4-0.829 dç -4-1.179 du —8.725 dt 

dt = — l!l9 

— 0.28 

+ 0.81 

H-0.52 

— 0.24 

-4-080 

Introduisant les valeurs les plus probables des quantités dt, c&p, da et dl, on trouve définitive­

ment les points Sud suivants: 

Août 9 % + 0 ° 6' 32^8 nombre des pointés sur la Polaire 2 

14 c -4-0 6 80.24 „ „ 4 

19© -4-0 6 88.81 „ „ 4 

19 0 + 0 6 44.16 „ 4 

21 £ +-0 7 37.79 „ „ 2 

23 ? + 0 8 9.54 „ „ 4 

Quant à la quantité dt, il est à remarquer que son exactitude dépend à la fois de la marche du 

chronomètre et de l'intervalle de temps écoulé entre l 'instant de la détermination de l 'heure et l'ob­

servation de l'azimut. Le plus souvent les observations de l'azimut sont accompagnées chez moi 

de la détermination presque simultanée de l'heure. Dans tous ces cas j ' a i fondé la détermination 

de la quantité dt uniquement sur la correction et la marche du chronomètre Wieren JVs 3 4 * *). Dans 

les cas, au contraire, où la détermination de l'azimut n'est pas accompagnée de celle du temps, j ' a i 

déduit la correction du chronomètre d'observation W 34 de la marche de tous les chronomètres de 

boîte séjournant à la station. 

Le plus grand intervalle de temps qui s'est écoulé entre une détermination de l'azimut et une 

détermination de l'heure était en tout de 1,5 jours (Août 19—21). J e n'ai pas utilisé les fréquentes 

comparaisons des chronomètres pour déterminer leurs qualités relatives, mais j ' a i adopté arbitraire­

ment pour tous les chronomètres emboîtés le poids 1, ce qui pour une période aussi courte ne peut 

exercer aucune influence sur le résultat des calculs. Par exemple pour le moment de l'observation 

de l'azimut le temps sidéral exact d'après les différents chronomètres a été 

1) L'astérisque * désigne les chronomètres sidéraux, c. à d. marchant d'après le temps sidéral, et ïe signe du soleil © les 
chronomètres réglés sur le temps moyen. 

12* 



92 MESURE D'UN ABC DE MERIDIEN AU SPITZBERG. R. I I . B . 1. 

d'après E. 44 © 

W. 125 0 

W. 8 4 * 

E. 211 * 

Moyennes: 

Août 9. 

22A41m44.80 

44.79 

44.79 

44.78 

22 41 44.79 

Août 19. 

9A44m4.42 

4.26 

411 

4.30 

9 44 4.27 

Août 21. 

15*24'"26.92 

26.40 

26.81 

26.24 

15 24 26.09 

C'est de la comparaion de ces valeurs avec celles introduites dans le calcul conformément au 
tableau p. 88 que les quantités dt des formules différentielles ont été obtenues. 

Revenons au tableau (pp. 80—87). Si nous ajoutons à la direction la plus probable, obtenue 

pour un objet terrestre pendant une observation quelconque, la valeur correspondante du point 

Sud, nous avons les azimuts suivants des signaux. 

1899 

Août 14 a 

n 19 © 

n 19 © 

„ 21 d 

» 23 5 

Mire. 

349°47'19!95 

14.33 

. . . 

. . . 

17.82 

Whales Pt . 

178°49'45?55 

. . . 

. . . 

. . . 

. . . 

Agardh. 

267°24' 2?84 

. . . 

8.84 

8.93 

. . . 

Svanberg. 

. . . 

818°15'43?39 

. . . 

. . . 

. . . 

Fôrvexling. 

• • » 

. . . 

. . . 

. . . 

842°26' 6?66 

Pour rendre ces observations comparables ente elles, j 'ai réduit tous les azimuts à la direction 

Lee - Whales Head, la plus exactement déterminée pendant la mesure des directions horizontales 

(p. 64) et j 'a i obtenu: 

1899 

Août 14 c 

„ 19 C 

„ 19 € 

„ 21 C 

» 28 s 

Mire. 

224°49'86'95 

30.68 

. . . 

. . , 

33.62 

4 

4 

4.5 

Whales Pt. 

34"81 

. . 

. . 

. . 

• • 

2 

Agardh. 

82?01 

• • 

38.51 

88.60 

• * 

2 

3 

1 

Svanberg. 

^ 

29T86 

• • 

. • 

• • 

2 

Forvexling. 

. , 

• • 

• • 

• -

82?75 1 

Moyenne. 

224° 49' 34'&3 

30.21 

88.51 

38.60 

38.46 

A droite de chaque colonne est indiqué le nombre des pointés sur le signal. Nous avons donc: 

o 
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Azimuts définitifs. 

1899 

Août 14 C 

„ 19© 

,. 19 0 

„ 21 <L 

„ 28 8 

Nombre des pointés 

sur les signaux. 1 sur la Polaire. 

8 

6 

3 

1 

5.6 

28.5 

4 

4 

4 

2 

4 

18 

Azimuts deWhales Hd. 

224°49'84:,83 

80.21 

38.51 

38.60 

38.46 

Poids. 

12 

10 

7 

3 

9.5 

Moyenne: 85.12 ± l''07 41.5 

Si nous adoptons comme poids de chaque azimut la somme des pointés sur les signaux et la 

Polaire, nous avons A = 224° 49' 34?30 ± 0^98 (err. pr.). 

L'erreur probable d'une observation du poids 1 est égale à ± 6''3 3 

„ „ du résultat général „ „ 41.5 „ „ „ dfc0.98. 

Il est évident qu'une observation du poids 1 est purement fictive, puisque le nombre minime 

des pointés nécessaires pour une détermination complète de l'azimut ne peut pas être inférieur à 

quatre. L'erreur probable d'une observation complète (4 pointés) de l'azimut au signal Lee est 

donc égale à =£3?16. 

En ramenant l'azimut obtenu à l'axe du signal Lee et à la position moyenne du pôle pour 

l'année 1899,7 nous avons définitivement 

Azimut de Wh. Hd. pris de l'axe de l 'instrument 224° 49' 34?30 ± 0 f 9 8 

Réduction à l'axe du signal Lee, p. 56, (-8?001-2?036)== —10.037 ± 0 . 0 0 

Réduction à la position moyenne de l'axe terrestre — 0.456 

Azimut de Whales Head pris de l'axe du signal Lee 224° 49' 23!81 r*=0!98 NE. 

Il convient d'attirer l 'attention sur quelques particularités des observations que nous venons 
d'examiner. 

1) Dans le calcul des observations de l 'heure j ' a i adopté la collimation comme égale à c = 4 2 " 

et constante pendant toutes les observations, de sorte que les corrections des chronomètres, dé­

terminées à différentes positions de la lunette, ont été obtenues quelque peu différentes les unes 

des autres. Mais dans la moyenne des observations symétriquement réparties l'influence de la col­

limation disparaît entièrement. La correction de collimation que j ' a i adoptée en déduisant les 

points Sud des observations de la Polaire réduit dans la moyenne à zéro la différence entre les 
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points Sud aux positions Cercle à gauche et Cercle à droite. En même temps la totalité des observa­

tions a montré que Terreur de collimation G , déduite des observations de la Polaire, ne coïncide 

point avec la collimation Gh déterminée par les pointés d'un objet terrestre à l'horizon. En effet 

on a: 

Coll imation pendan t les observat ions as t ronomiques . 

1899 

Août 9 s 

» H <L 

„ 19 O 

„ 19 O 

„ 21 £ 

„ 23 52 

„ 27 O 

D'après la Polaire 

Cp 

43'jQ9 

42.15 

41.08 

41.21 

43.71 

51.57 

Nombre 
d.pointés. 

2 

4 

4 

4 

2 

4 

cosecr 

5.234 

4.844 

5.382 

4.555 

4.445 

5.226 

Près de l'horizont 

,, Nombre 
* 'd.pointés. 

— 

Birro 

51.21 

53.80 

50.82* 

62.51 

47.42 

6 

4 

3 

4 

2 

Différence 

- 9̂ 61 

—10.13 

—12.59 

— 7.11* 

—10.93 

Moyenne: —10.07 

Distance 
zénithale 

de la 
Polaire. 

11° 2' 

11 55 

10 42 

12 41 

18 0 

11 2 

Le signe de la collimation est tel que dans la position Cercle à gauche la correction c cosec z 

pour la lecture du cercle doit être considérée comme positive. Il se produit donc, lorsque la lu­

nette est dirigée sur un point voisin du zénith, un déplacement du bout à objectif vers le côté 

extérieur. 

Des pas sages des étoi les non polaires on obt ient pour e r reur de collimation. 

Août 9 

„ 14 

, 14 

„ 19 

» 23 

„ 23 

„ 27 

Soleil 

a Lyre 

a Cygne 

T Cassiopée 

a Cygne 

a Andromède 

Soleil 

S 

-1-15° 43' 

38 

44 

60 

44 

28 

10 

42 

45 

10 

55 

32 

5 

<?* 

41?56 

44.41 

40.92 

54.00 

56.10 

46.00 

Cp 

43't>9 

42.15 

41.08 

51.57 

51.57 

Qp—C* 

-4-l?53 

—2.26 

-4-0.16 

—2.43 

—4.53 

z 

85° 8 

39 56 

18 38 

34 80 

50 7 

La dépendance de la différence G—G* de la distance zénithale est évidente, mais il est évi­

dent aussi que ces matériaux sont insuffisants pour en tirer une loi. L'examen des observations 

effectuées aux autres stations a fait voir d'une manière incontestable qu'on a affaire à une flexion 

latérale. 
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Quoi qu'il en soit, dans la présente monographie j ' a i admis pour le calcul des observations de 

l'heure, faites à une seule position de l 'instrument, que la flexion latérale de la lunette est un fait 

certain et que cette flexion obéit à la loi 

c = Cp-*-(Ch-Cp)auie. 

Après introduction dans les angles horaires des quantités : 

pour a Grande Ourse -+- (43?09 -+- 10'.'Q7 sin s —42?00) - ^ i == -f-lf09 . . . Cercle G 

a Cygne — (42.15 -f- 10.07 sin M —42.00) - ^ - = — 0.53 . . . Cercle D 

les corrections des chronomètres, déterminées par les observations à une seule position de l'instru­

ment de a Grande Ourse (9 Août) et de et. Cygne (14 Août), sont devenues concordantes avec les 

corrections déterminées par les observations symétriques dans les deux positions de l'in­

strument. 

2) Par suite d'un brouillard qui s'était subitement élevé pendant la détermination de l'azimut 

des signaux éloignés, deux de ces signaux n'ont été pointés qu'à une seule position de l'instru­

ment: le signal Agardh le 21 Août, le signal Fôrvexling le 23 Août. J 'en ai tenu compte dans le 

calcul, mais en corrigeant ces observations pour la collimation d'après le tableau p. 62 qui repré­

sente l 'état de la collimation au cap Lee. 

A proprement parler, pour le 21 Août la collimation est restée indéfinie, mais d'après le Jour­

nal on voit qu'elle n'a été changée que le 23 Août. J 'ai en conséquence adopté pour le 21 Août 

la collimation moyenne des déterminations du 14 et du 19 Août, ce qui vaut mieux que rien. D'ail­

leurs 1 observation du 21 Août est entrée dans la déduction du résultat avec un poids peu 

considérable. 

3. Comparaison des chronomètres. Pour ne pas être privé de la possibilité de remanier ou de compléter 

dans la suite les observations examinées dans cette monographie, j 'ajoute ici les résultats de la 

comparaison des chronomètres avec le chronomètre moyen E. 44 qui battait 13 coups en 6 secon­

des. Les différents chronomètres étaient comparés avec E. 44 dans l'ordre suivant: E. 49, P . 9702, 

W 125, W 3 4 , E. 211,E. 211, W 3 4 , W 125 ,F 9702 ,E .49 . Pour chaque chronomètre on obtenait ainsi 

dans chaque série de comparaisons deux différences «Chronomètre — E. 44" . Les moyennes arith­

métiques de ces différences correspondant approximativement au moment moyen de chaque série de 

comparaisons, elles ne sont point affectées des changements de marche des chronomètres pendant 

le temps des comparaisons. La durée d'une série complète de comparaisons n'était généralement 

pas supérieure à 4 minutes. Le tableau suivant contient les moyennes des deux' différences résul­

tant de chaque comparaison complète. 
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Résu l t a t s des comparaisons des chronomètres . 

Date. 

1899 

Août 5© 

7 C 

7 C 

7 1 

8 s 

9 3 

9 * 

10 9 

U « 

U 9 

m ? 

12-& 

12-fr 

1 2 0 

120 

130 

13© 

18 (C 

13 (C 

14 C 

14 C 

14 i 

14 j 

In
d
ic

at
io

n
 

d
'a

p
rè

s 
le

 
;h

ro
no

ru
.E

44
 

21A 2CT 

1 13 

6 55 

22 59 

22 3 

14 22 

23 4 

23 53 

5 31 

11 23 

21 24 

22 15 

5 5 

13 39 

22 1 

22 50 

4 49 

11 6 

21 52 

22 51 

3 6 

11 88 

21 45 

22 14 

15 ^ 4 80 

15 4 

15 5 

15 a 

16 S 

16 S 

16 S 

1 6 * 

14 80 

22 84 

23 6 

4 30 

10 28 

15 18 

20 51 

In
te

rv
al

le
 

en
tr

e 
d

eu
x
 

co
m

pa
ra

is
. 

28*11'" 

5 42 

16 4 

28 4 

16 19 

8 42 

24 49 

5 38 

5 52 

10 1 

0 51 

6 50 

8 34 

8 22 

0 49 

5 59 

6 17 

10 46 

0 59 

6 15 

8 82 

10 7 

0 29 

6 16 

10 0 

8 4 

0 82 

5 24 

5 68 

4 50 

5 88 

0 29 

F 9702-E 44 1 

+0A0m44f02 

-*-

-*-

H_ 

-+-

-t-

-+-

-t-

•+-

-

-+-

-f-

-+-

- t -

-*-

-*-

H -

- H 

•+• 

- t -

-+-

^_ 

, 

__ 

— 

— 

42.09 

40.15 

37.57 

84.78 

38.52 

26.33 

24.18 

22.74 

19.91 

19.32 

18.00 

15.85 

12.95 

12.76 

11.26 

9.72 

6.88 

7.06 

5.58 

4.12 

1.12 

1.10 

0.31 

8.15 

4.55 

4.30 

5.97 

6.58 

8.46 

9.84 

Différences entre les chronomètres 

E49—E44 W125-
© Q 

- 0 A 4 m 8$4 

— 4 9.61 

— 4 14.68 

— 4 29.56 

— 5 5.04 

— 5 13.94 

— 5 36.83 

— 6 45.22 

— 5 22.36 

— 5 58.32 

— 6 58.98 

— 6 2.86 

— 6 8.63 

— 6 12.72 

— 6 18.24 

— 6 17.62 

— 6 20.17 

— 6 25.52 

— 6 26.12 

— 6 27.94 

— 6 32.42 

— 6 37.92 

— 6 88.87 

— 6 44.74 

— 7 0.42 

— 7 6.66 

— 7 6.58 

— 7 18.01 

— 7 22.98 

— 7 29.66 

— 7 83.08 

-*-0Ai' 

- 1 -

-t-

•+-

-t-

- 1 -

-+-

-t-

•n-

- 4 -

-+-

-H 

•+-

-*-

•+• 

-+-

-t-

H-

-+-

-f-

-*-

- H 

-*-

H-

- t -

- t -

- 1 -

•+-

-+-

- E 4 4 

"18197 

28.04 

22.92 

24.64 

29.54 

32.50 

34.06 

37.06 

37.76 

88.44 

39.81 

39.92 

40.77 

41.62 

42.69 

42.77 

42.5 

41.5 

41.00 

41.02 

41.08 

41.04 

41.62 

41.65 

41.88 

42.5 

43.04 

43.08 

48.50 

44.00 

44.42 

44.79 

W 34—E 44 i 

* i 

9A 0"'54?08 

5 22.02 

6 18.36 

8 57.02 

12 46.94 

15 29.13 

16 54.58 

20 59.66 

21 55.14 

22 52.89 

24 30.86 

24 39.22 

25 46.16 

27 10.18 

27 31.94 

28 40.20 

29 38.51 

30 40.28 

32 26.08 

32 35.79 

33 17.47 

34 40.49 

36 19.66 

36 24.44 

37 25.54 

39 5.45 

40 25.69 

40 80.94 

41 24.52 

42 23.02 

48 10.84 

44 5.24 

E 211—E 44 
* 

9A 0ra40!46 

5 9.80 

6 6.06 

8 44.20 

12 32.87 

15 12.86 

16 38.28 

20 41.95 

21 87.28 

22 34.92 

24 13.40 

24 21.82 

25 29.06 

26 53.84 

27 15.46 

28 23.66 

29 22.46 

80 24.16 

32 9.72 

32 19.37 

83 1.03 

34 24.90 

36 4.24 

36 9.00 

87 10.68 

88 49.21 

40 8.28 

40 18.54 

41 6.62 

42 5.20 

42 52.69 

43 47.14 

température 
près des 
chronom. 

-t-17?6C. 

-t- 7.0 

-t- 7.8 

-f- 5.0 

-1- 1.9 

0.0 

-i- 2.2 

-H 2.2 

-+- 8.6 

•*- 2.5 

-f- 3.0 

-+- 3.1 

-*- 1.8 

H- 8.1 

-+- 8.2 

-+- 5.5 

-+- 8.8 

-1- 3.5 

-+- 6.8 

H- 1.6 

-+- 2.9 

0.0 

-*- 8.8 

-4- 1.8 

-+- 1.6 

-+- 1.6 

H- 1.5 

-+- 1.0 

-1- 1.0 

-1- 1.8 

Remarques. 

Au Ledokd. 

Au cap Lee. 

Vent violent. 

Tempête. 

Tempête. 
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Date. 

1899 

Août 16 * 

17 % 

17 % 

17 * 

17 ç 

17 ç 

18 9 

18 9 

18 9 

18-fr 

191? 

19 % 

19 O 

19© 

19© 

19© 

20© 

20© 

20 a 

20 C 

21 c 

21 c 

21 s 

21 * 

21 «* 

22 ê 

22 <j 

22 S 

23 s 

23 s 

23 ç 

2 3 * 

2 3 * 

C3 03 ^ 

S ®£ 
In

di
ca

i 
d'

ap
rè

i 
ch

ro
no

n 

21*20" 

3 39 

10 20 

14 88 

20 52 

21 49 

3 5 

9 37 

12 24 

22 10 

5 14 

10 40 

14 52 

16 56 

22 16 

22 29 

0 19 

10 42 

22 37 

23 1 

4 40 

9 41 

15 38 

22 6 

23 17 

5 42 

22 16 

22 50 

3 56 

10 33 

14 39 

22 21 

22 88 

a) H m1 

P3 rJ.S 
^3® 8 

In
te

rv
 

en
tr

e 
d

 
co

ra
p
ai

 

6*19" 

6 41 

4 18 

6 14 

0 57 

5 16 

6 32 

2 47 

9 4G 

7 4 

5 26 

4 12 

2 4 

5 20 

0 13 

1 50 

10 23 

11 55 

0 24 

5 39 

5 1 

5 57 

6 28 

1 11 

6 25 

16 34 

0 84 

5 6 

6 87 

4 6 

7 42 

0 17 

7 83 

F 9702-E 44 
© 

— O V 9>29 

— 10.80 

— 12.84 

— 13.92 

— 16.11 

- 14.74 

— 16.35 

— 17.63 

— 18.82 

— 19.68 

— 20.92 

— 22.66 

— 23.05 

— 23.82 

— 24.51 

— 24.58 

— 27.36 

— 32.90 

— 33.12 

— 84.72 

— 86.83 

— 38.15 

— 41.76 

— 42.28 

— 44.04 

— 49.86 

— 50.02 

- 51.78 

— 64.40 

— 56.28 

— 59.32 

— 59.40 

* 

Différences entre les chronomètres 

E 49—E 44 
© 

-0V'33?46 

— 7 41.67 

— 7 45.66 

— 7 48.22 

- 7 50.77 

— 7 51.54 

— 7 53.64 

— 7 67.11 

— 7 68.92 

— 8 3.52 

— 8 8.93 

— 8 9.40 

— 8 10.02 

— 8 12.43 

— 8 14.65 

— 8 14.78 

— 8 20.58 

— 8 26.88 

— 8 26.02 

— 8 80.28 

— 8 34.78 

— 8 39.28 

— 8 42.80 

— 8 43.10 

— 8 46.43 

— 8 58.89 

— 9 1.48 

— 9 7.21 

— 9 11.96 

— 9 18.10 

— 9 24.58 

— 9 24.91 

W 125-E 44 
© 

H-0;,lm44:85 

H -

H -

- 1 -

-»-

H -

- 1 -

-*-

-t-

•+-

•+• 

•+-

-t-

-1-

- 1 -

- 1 -

-i-

-t~ 

- i -

-f-

•+• 

-f-

-t-

-*-

-t-

-t-

H -

- 1 -

-*-

•+• 

- i -

-t-

- 1 -

45.12 

45.42 

45.62 

45.78 

45.81 

45.90 

46.10 

46.29 

46.85 

45.92 

45.85 

46.08 

46.15 

46.04 

46.08 

46.00 

45.88 

45.84 

45.85 

45.86 

45.75 

45.77 

45.77 

45.79 

45.50 

46.19 

46.25 

46.49 

46.65 

46.88 

47.29 

47.83 

W 34—E 44 
* 

9A44n'lOl02 

9 45 11.42 

9 46 17.74 

9 47 0.20 

9 48 1.53 

9 48 10.88 

9 49 2.72 

9 50 7.06 

9 50 34.29 

9 52 9.44 

9 53 19.18 

9 54 12.56 

9 54 54.21 

9 55 14.62 

9 56 6.70 

9 56 8.82 

9 56 26.96 

9 58 10.10 

10 0 7.36 

10 0 11.80 

10 1 7.28 

10 1 56.80 

10 2 54.96 

10 3 57.96 

10 4 9.54 

10 5 12.90 

10 7 55.48 

10 8 1.08 

10 8 51.78 

10 9 57.11 

10 10 87.10 

10 11 52.56 

10 11 55.84 

1 
;E211—E44 

* 

9A43w5i:94 

i 9 44 53.78 

0 45 59.22 

9 46 41.84 

9 47 42.41 

0 47 61.72 

9 48 43.42 

9 49 47.54 

9 50 14.90 

9 51 50.60 

9 52 59.97 

9 53 58.20 

9 54 34.68 

9 54 54.94 

9 55 47.19 

9 55 49.36 

9 56 7.39 

9 57 49.70 

9 59 46.76 

9 59 50.72 

10 0 46.82 

10 1 85.60 

10 2 34.00 

10 3 37.46 

10 8 49.06 

10 4 52.08 

10 7 84.65 

10 7 40.26 

10 8 80.85 

10 9 35.32 

10 10 15.62 

10 11 31.02 

10 11 83.82 

Température 
près des 
chronotû. 

-*- 2?0 

-*- 2.0 

H- 2.0 

-*- 2.5 

-+- 3.0 

-*- 2.8 

-*- 5.0 

H- 3.0 

-+• 2.2 

-*- 1.6 

-+• 5.0 

-+- 3.4 

-+- 2.5 

H- 2.5 

-i- 4.9 

H- 2.6 

-*- 3.8 

-*- 3.3 

*+- 0.2 

H- 1.6 

H- 1.1 

H- 2.5 

-H 1.2 

Remarques. 

Voir p. 98. 
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Date. 

1899 

Août 24 % 

24 % 

24 s 

25 ç 

25 9 

25 % 

2 5 1 

26 % 

2G© 

26 O 

27 © 

27 C 

28 C 

28 C 

28 <L 

28 $ 

28 <t 

29 <? 

'.+3 ai à 
<3 'Oi a 
O tn O 

In
d 

d'
à 

ch
ro

: 
6*llm 

12 7 

23 35 

3 49 

14 15 

22 23 

22 59 

3 41 

22 13 

22 59 

0 31 

23 26 

0 9 

6 22 

9 57 

22 19 

22 40 

5 33 

(S M ~î 

er
va

ll
 

•e
 d

eu
 

îp
ar

ai
i 

5A56'" 

11 28 

4 14 

10 26 

8 8 

0 36 

4 42 

18 32 

0 4G 

1 32 

22 55 

0 43 

6 13 

3 35 

12 22 

0 21 

6 53 

F 9702-E 44 
0 

—0Alm 1134 

— 1 3.17 

— 1 6.82 

— 1 7.68 

— 1 11.51 

— 1 14.82 

— 1 14.96 

— 1 16.62 

— 1 23.29 

— 1 24.07 

— 1 23.72 

— 1 80.15 

— 1 80.42 

— 1 82.42 

— 1 32.83 

— 1 30.75 

— 1 80.70 

— 1 32.58 

Différences entre les chronomètres 

E 49—E 44 
O 

- 0 A 9W32!44 

— 9 37.53 

— 9 42.49 

— 9 45.82 

— 9 51.64 

— 9 55.71 

— 9 56.26 

— 10 58.38 

— 10 8.06 

— 10 8.28 

— 10 9,32 

— 10 19.85 

— 10 18.72 

— 10 23.16 

— 10 25.03 

— 10 26.54 

— 10 26.56 

— 10 26.80 

W125—E44 
0 

-*-0'T'47!47 

-+- 47.35 

H- 47.33 

-+- 47.17 

-*- 47.31 

-H 47.27 

•+- 47.33 

H- 47.42 

-i- 47.58 

-+- 47.62 

H- 47.51 

-i- 46.69 

-f- 45.69 

-+- 45.15 

-+- 45.23 

H- 42.85 

-t- ' 42.81 

— 41.58 

W 84—E 44 

10A13ro10:76 

14 10.86 

16 3.71 

16 45.38 

18 28.89 

19 48.70 

19 54.61 

20 40.26 

23 42.06 

23 49.56 

24 4.91 

27 58.70 

28 0.91 

29 2.60 

29 38.08 

31 89.20 

•31 42.6S 

33 50.38 

E211—E41 
* 

10*12"'47!92 

13 46.24 

15 88.67 

16 20.22 

18 2.74 

19 22.48 

19 38.42 

20 14.64 

23 16.52 

23 24.10 

23 89.14 

27 24.80 

27 31.89 

28 83.87 

29 8.94 

81 11.46 

81 14.94 

33 23.48 

Température 
près des 
chronom. 

'-*- 3?i 

H- 4.2 

-4- 3.5 

-+- 1.6 

H- 2.1 

•+- 3.0 

H- 3.3 

-i- 2.0 

H- 3.0 

-1-15.2 

Remarques. 

Au cap Lee. 

Au Lcdokol. 

Près du Wh. Pt. 

»i » 

M II 

1. Le Lcdoiol avait un chronomètre marin Ericsson J\ï 438©. Les comparaisons de ce chronomètre avec le chronomètre 

E. 44©, exécutées de la mémo manière que celles dont les résultats sont indiqués plus haut, ont donné: 

E. 44 E.433©—E.44 

Au cap Loo, avant l'ascension do la montagne. 

Au cap Loo, aussitôt après do la descente do la montagne. 

Au mont Whales Point. 

û t 5 © 

28 C 

28 «f 

28 e 

29 <î 

21A 2"' 

9 57 

22 19 

22 40 

5 33 

—lA2tf"l5:88 

28.38 

23.81 

23.27 

28.35 

2. Août 21 <y. 15A 88"\ J'ai remarqué un grave défaut du chronomètre do pocho F 9702 : la 27-e division du cadran des 
secondes est do 0.4 seconde trop petite ot la 59-o trop grande. Cette erreur donne lieu à un désaccord dos résultats des com­
paraisons suivant que la division qui sort de point de départ dans les lectures se trouve sur la moitié gaucho ou la moitié 
droite du cadran. Dans les comparaisons ultérieures j 'ai toujours compté les secondes à partir d'une des divisions do la moitié 
gauche. 

3. Août 28. <r. A 9 60" du soir, aussitôt après notre arrivée sur le Ledokoî, j 'a i effectué la comparaison des chronomètres 

entre eux et avec le chronomètre marin E. 483©. A 12* précises do la nuit d'après Greenwitch (c. à d. d'après le chronomètre 

E. 483) le LeâoM quitta lo cap Léo pour aller au Whales Point. A 5A 50m du matin (17A 50™ d'après E. 483) il arriva dans la 

haie „Basisnaïa" (v. p. 49). 
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Chapitre VI. 

Observations de la latitude. 

La latitude du signal Lee a été déterminée par l'observation des distances zénithales d'étoiles 

au Nord et au Sud, choisies de manière que leurs distances étaient à peu près égales et que leur 

éloignement du méridien ne dépassait pas 30° de l'azimut. La Polaire a Petite Ourse était pointée 

au lieu où elle se montrait par un temps clair (p. 68). Pour les raisons expliquées p. 77 je n'ai fait 

subir au cercle vertical aucun déplacement. 

C'est par demi-secondes entières, d'après les coups de balancier du chronomètre, que je défi­

nissais l'instant du passage des étoiles a travers le milieu fictif de l'espace entre les deux fils hori­

zontaux les plus rapprochés, distants l'un do l'autre de 20". Avant l'observation même j'établissais 

à l'aide de la vis micrométrique azimutale la lunette de façon que l'étoile passait très près du mi­

lieu du réticule. Pour la Polaire je n'attendais pas le moment du passage, mais je fixais la lunette 

à une position permettant à l'image de l'astre de diviser la distance entre les mêmes fils horizontaux 

en deux moitiés égales. Aussitôt après la lecture du chronomètre je lisais le niveau zénithal en 

me plaçant toujours à l'extrémité de l'axe horizontal non occupé par la lunette. Ensuite je prenais 

lecture des microscopes I et II en pointant deux traits, comme je le faisais pour les microscopes A 

et B dans les observations avec le cercle horizontal (p. 57). 

Dans la détermination de la valeur d'une division du tour des vis micrométriques des micro­

scopes je déduisais la tare des micromètres des observations elles-mêmes, laissant de côté les observa 

tions complémentaires (p. 58). Il s'est trouvé qu'entre deux traits voisins du cercle il faut compter 

pour les micromètres I II ^desle^tuïef68 

du 26 Juillet au 7 Août a—b = 5' = 150T —0!l98 — 0T418 50 

du 9 Août au 27 Août H - 0 . 2 9 4 —0.485 143 

Ces corrections pour la tare ont été introduites dans le calcul pour chaque microscope séparé­
ment. Les moyennes dos lectures des deux microscopes ont permis d'obtenir les points du zénith 
du cercle et les distances zénithales des étoiles. 

Pour le niveau zénithal j 'ai adopté la valeur 

f = 0:7821 :± 0l'006 

L'examen dos observations du niveau a montré que la valeur d'une division de celui-ci ne dé­
pend point de la température1). 

Après le calcul de la latitude d'après chacun des pointés j 'ai corrigé les points du zénith et 

toutes les distances zénithales do manière que pour une même observation la moyenne des latitudes 

1} Mais il sVst trouvé qu'elle augmente annuellement de 0"030. Voir les détails dans Description et élude de quelques in­
struments employés dans Vexpédition du Spitzberg. 

13* 
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déterminées dans la position Cercle à gauche fût exactement égale à la moyenne des latitudes déter­

minée dans la position Cercle à droite. Les valeurs définitives, c. à d. les points corrigés du zénith et 

les distances zénithales sont inscrites dans les colonnes respectives. 

Le soleil n'a été pointé qu'au début des observations, lorsque j'étais encore incertain si je 

réussirais à obtenir des observations d'étoiles. Les bords observés du soleil sont marqués dans le 

même ordre qu'ils se présentaient dans la lunette. Yu l'uniformité du schéma j 'ai introduit dans le 

tableau trois observations de l'heure obtenues par les hauteurs du soleil; dans ces cas, au lieu dos 

réductions au méridien j 'a i indiqué les angles horaires du centre du soleil et, au lieu des latitudes, 

les corrections du chronomètre. 

Observat ions de la l a t i tude . 

Date. 

1899 

Août 7 £ 

Août 7 c 

Août 7. 

£3' 

1 

2 

3 

4 

5 

G 

7 

8 

9 

10 

1— 

9 - 1 

Etoiles. 

d 

g 

9 

*©" 

d 

d 

9 

.©. 

9 

d 

"ô" 

9 

a 

8. Voir le Je 
do temps ^ 

2. Dans le m< 

Chronom. 

c=|s 

0* 6M 0 e 

0 9 75 

0 12 40 

0 15 40 

0 18 G4 

0 22 35 

0 24 75 

0 28 45.0 

6 23 97.G 

G 29 106.8 

mrnal des obs 
ïn temps, 
îme Journal, 

L e c t u r e 

Cercle. 

298° 

118 

61 

241 

61 

241 

298 

118 

298 

118 

61 

241 

61 

241 

298 

118 

75 

255 

284 

104 

îorvati< 

p. 42. 

5' 

5 

21 

22 

22 

22 

4 

4 

3 

3 

24 

24 

25 

25 

0 

0 

19 

19 

52 

53 

ras JTs ] 

S 

Microscope. 

19.8 

22.3 

28.G 

0.2 

10.0 

11.4 

8.G 

10.8 

14.8 

17.1 

21.2 

22.9 

15.9 

17.2 

11.3 

Î8.4 

8.7 

14.G 

24.9 

0.3 

,pp . 4 

20.0 

23.0 

28.7 

1.1 

10.1 

11.7 

8.G 

11.6 

15.1 

17.6 

21.4 

23.6 

16.9 

18.0 

11.0 

13.6 

9.05 

15.0 

24.9 

1.1 

D—41. 

0 

> 

P 

-1-13.4 

- (4 .8) 

-f-ll.G 

- (0 .6) 
-1-12.0 

-(6.2) 

-f-17.9 

- (0 .6) 

+17.G 

_(1.2) 

-1-10.6 

- (8 .2) 

-H 9.6 

- (9 .3) 

4-17.1 

- (1 .9) 

-H 6.2 

-(18.0) 

-H15.8 

- (9 .1) 

Chrono 

M i—1 

0h(f 

-t-16?9 

725.5 

0*40" 

-i-16?9 
mm 

725.4 

6A1(T 

-*- 5?0 
mm 

723.1 

mètre 

u 

>o> <—< 
PM(E 

H 

-H7?0 

-*-7?0 

4-l?8 

W. 12 

359°59' 
8i:'6 

5 0 . L 

Distance 

zénithale. 

61053'42!/12 

61 22 81.84 

61 22 54.85 

61 54 57.83 

61 55 45.62 

61 25 15.22 

61 26 2.51 

61 58 54.65 

75 19 40.24 

75 6 33.26 

o bord du so] 

Réfraction. 

Réduction 
au méridien. 

-4-1' 44*46 

—0 7.53 

-i-l 42.24 

—0 26.54 

-i-l 42.26 

- 0 48.32 

-i-l 44.65 

—1 19.98 

-+-1 44.61 

—2 2.48 

-i-l 42.48 

- 8 8.91 

-*-l 42.48 

—8 48.29 

-ni 44.83 

—5 9.61 

-f-8 84.82 

t=6*22H0Î28 

-i-3' 8i:'20 

6A28m0?46 

oil vacille. N 

Latitude. 

78Q5'50:r97 

50.28 

49.43 

47.52 

51.27 

47.88 

48.94 

46.89 

-i-0*8n,45Î33 

-t-0*8"40:88 

uages 
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Date. i's. 
*4 

Etoiles. 

L o c t u r o s 

Chronom. 

1899 

Août 7 <L 

Août 13 0 

11 

12 

*2 

•10 

11 

12 

0 

O 

0 

O 

0 

0 

O 

G/'B4'" 33C0 

G 89 18.8 

23 43 111.0 

23 48 2.0 

23 53 4.0 

23 58 44 

0 5 80 

0 9 98 

0 12 107 

0 15 110 

0 19 102.0 

0 23 10.0 

0 25 116.0 

0 29 24.0 

Cercle. 

284° 

104 

76 

256 

G3 

248 

296 

116 

296 

116 

63 

243 

63 

248 

29G 

116 

296 

116 

63 

243 

63 

248 

296 

116 

296 

116 

63 

248 

89' 

39 

5 

5 

40 

40 

51 

51 

51 

51 

38 

38 

38 

38 

51 

51 

51 

51 

40 

40 

40 

41 

48 

48 

47 

47 

44 

44 

Microscope. 

T 

15.1 

20.2 

23.8 

29.7 

0.9 

6.0 

4.0 

10.4 

27.6 

28.9 

7.0 

14.6 

8.9 

17.0 

21.9 

27.4 

9.0 

16.0 

0.2 

7.2 

28.2 

5.1 

13.9 

20.7 

15.4 

21.6 

9.1 

14.8 

15.8 

20.8 

24.9 

29.9 

0.6 

6.7 

2.7 

10.6 

28.4 

29.6 

7.4 

14.2 

9.2 

17.4 

20.9 

28.8 

8.9 

16.6 

0.2 

8.4 

27.9 

5.9 

14.1 

21.0 

14.7 

22.8 

9.1 

15.6 

fc 

P 
H-1 5.4 

- (8 .9) 

-i-ll.l 

-(18.1) 

-1-12.0 

—12.8 

20.0 

(4.8) 

-f-21.2 

-(4.0) 

-H 7.6 

-(18.0) 

-*-12.2 

-(13.2) 

-1-15.0 

-(10.6) 

-<-11.8 

-(14.0) 

7.1 

-(18.2) 

9.2 

-(16.4) 

-»-15.6 

-(10.1) 

-1-15.1 

-(10.8) 

- j - 7.2 

-(18.8) 

CV 

7/'0m 

+4?7 

723 mm 

22fl25m 

*-4?8 
mm 

722.9 

-i-B?8 
mm 

728.9 

u'3 

859°59' 
34?0 

-H1?8 

-4-l?2 

a PI 

84.95 

-*-l?8 

-*-5?0 

~J>im 723.9 
-2?1 

Distance 

zénithale. 

Réfraction. 

Réduction 
au méridien 

75°19'52.70 

76 6 18.32 

63 40 81.42 

63 8 8.67 

63 7 28.62 

63 88 38.17 

68 88 50.55 

63 7 41.84 

63 8 11.52 

68 40 23.88 

63 41 22.66 

63 10 55.58 

63 11 54.15 

63 44 40.84 

H - 3 ' 34?46 

6A32m28î41 

-*-8' 46Î&4 

6A37m21?41 

H - 1 ' 54'&) 

—2 9.94 

H-1 52.15 

—1 15.56 

H-1 52.09 

—0 28.87 

-i-l 54.64 

—0 8.40 

-*-l 54.64 

—0 8.94 

H-1 52.08 

—0 82.90 

H-1 52.10 

—1 0.88 

H-1 54.73 

—1 85.49 

H-1 54.80 

—2 83.10 

H-1 52.29 

—8 30.55 

H-1 52.86 

—4 29.48 

H-1 55.04 

—5 44.16 

Latitude. 

ho"1 An?'; H-0fl3w40!71 

H-0A3m45?79 

78°5'46f73 

47.54 

45.82 

48.46 

49.97 

46.57 

46.51 

49.22 

47.42 

52.92 

50.89 

47.42 

Août 18. 1—12. Voir le Journal des obsorvations JV» 1, pp. 58—60. Chronom. 125 O. 
2. Le sol sous l'instrument me semble instable. 

10. Vent. 
1—12. Un très violent vent S ou SSW change la place du bord du soleil d'environ 8". Les larmes coulent des yeux. 

Le chronomètre s'entend mal. 
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Date. 

o -S 

P ° Etoiles. 
L e c t u r e s 

Chronom. Cercle. Microscope. £ 

u 

.9 « 
Distance 

zénithale. 

Eéfraction. 

Réduction 
au méridien, 

Latitude. 

1899 

Août 13 O 

Août 14 C 

Août 18 ç 

13 

14 

15 

1G 

* 1 

* 4 

Q 

g 

o_ 

d 

.o. 
d 

~Q 

9 

_CL 

9 

d 

a Lyre 

d 

a Lyre 

V 

a Pet.Ourse 

9 

a Pet.Ourse 

d 

a Cygne 

9 

a Cygne 

d 

a Gr. Ourse 

9 

a Gr.Ourso 

d 

5A57ffl 40C0 

6 t 28.0 

0 20 30.0 

G 23 70.0 

8 24 37.5 

8 27 103.0 

20 7 210 

20 14 114.0 

20 29 40.0 

20 41 55.0 

20 47 58.0 

20 53 86.5 

21 5 26.0 

21 14 107.5 

75° 

255 

284 

104 

288 

103 

77 

257 

82 

262 

276 

96 

319 

139 

40 

220 

11 

191 

348 

168 

83 

213 

826 

146 

38 

218 

821 

141 

11' 

11 

38 

83 

37 

37 

8 

3 

29 

29 

50 

50 

19 

19 

50 

50 

84 

34 

28 

28 

10 

10 

46 

46 

86 

87 

12 

12 

T 

1.5 

10.0 

0.2 

5.9 

12.1 

15.0 

8.0 

10.7 

5.9 

12.5 

15.8 

22.9 

1.4 

8.6 

5.4 

16.0 

22.0 

28.7 

20.0 

26.7 

10.6 

20.05 

20.2 

27.4 

22.6 

0.9 

5.9 

15.9 

T 
3.6 

P 
-14.4 

10.05 

28.9 

5.1 

9.6 

16.0 

0.6 

11.6 

5.3 

13.5 

16.1 

23.9 

1.6 

8.1 

6.1 

17.0 

21.0 

28.8 

20.0 

27.0 

10.5 

20.2 

19.3 

28.2 

22.8 

1.8 

6.95 

16.5 

-(12.0) 

-t- 4.0 

-(22.3) 

-i-ll.O 

-(15.6) 

-1-16.1 

-(11.0) 

-+- 7.0 

-(18.4) 

+- 4.8 

-(21.1) 

-H17.1 

-(18.2) 

-1-19.2 

-(11.4) 

-f-21.0 

- (9 .0) 

-t-17.1 

-(18.2) 

-ï-16.4 

-(14.1) 

-1-21.1 

- (9 .2) 

-4-22.8 

-(8.0) 

-4-10.6 

-(20.0) 

*-6?8 

725.9 -t-l?5 

359°o9' 
84:/95 

-i-5?3 
mm 

726.0 

-4-5?0 
mm 

732.5 

-t-5?5 
mm 

726.5 

-4-l?0 

-4-l?G 

81.43 

-1?5 

81.07 

81.88 

84.09 

75°1V 40^75 

75 26 48.93 

76 22 11.41 

77 3 48.18 

82 29 35.84 

88 9 8.06 

40 40 18.29 

40 50 57.16 

11 85 29.13 

11 31 40.95 

83 11 0.63 

83 12 31.57 

88 37 8210 

88 47 19.15 

-*-3' 83?82 

5A56W12Ï91 

-t-8' 87?10 

6* T 5?50 

+ 3 ' 52?24 

Qhldm 6!65 

-4-4' 4?G7 

6;'22"'24Î76 

-i-6' 53:'88 

-4-7' 29ÎS5 

8''26'n55.38 

-y- 0' 49?90 

—76 59.98 

-i- 0 50.21 

—87 89.17 

-4- 0 11.92 

- 5 5 22.24 

-4- 0 11.85 

- 5 1 34.00 

-i- 0 87.98 

— 1 22.05 

-4- 0 88.01 

— 2 56.01 

-i- 0 46.38 

-i-58 12.88 

-4- 0 46.64 

-4-48 25.02 

-f-o^sm 

-0*8M31Ï90 

-f-0A3m81?92 

- O ^ O f t l 

H-0''3m85ï67 

-4-0V'82:20 

78° 5'47.87 

47.87 

51.45 

51.46 

46.98 

46.99 

52.84 

52.84 

Août 18. 18—16. Ibidem, p. 61. Brume épaisse, l'instrument est mouillé, lo verre do l'objectif est couvert de buée; les bords 
du soleil sont presque invisibles, même sans vorro foncé. Vent faible du SE. 

Août 14. Ibidem, p. 62 
Août 18. Voir lo Journal des observations JV° 1, pp. 77—80. Chronom. W. 84 * . 

1. Comme lecture du chronomètre j 'a i adopté dans le calcul 8'" au lieu do 7m. 
4. Pour les deux microscopes j 'a i introduit dans lo calcul 27' au lieu do 28'. 

1—8. Vent faible. Epaisse brume. Impossible do no rien voir, mémo à ]a distance d'un demi-kilomètre. Les cercles, 
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Date. 

1899 

Août 19 0 

? •+* 
M cl 

1 

*2 

3 

* 4 

5 

6 

7 

8 

9 

10 

11 

12 

18 

14 

Etoiles. 

a Pet.Ourse 

9 

a Pet.Ourse 

d 

a Persée 

9 

a Persée 

9 

a Persée 

9 

a Persôo 

a Persée 

d 

p Pot.Ourso 

0 

P PotOurso 

0 

3 Pot.Ourso 

d 

p Pot.Ourso 

d 

a Taureau 

0 

a Taureau 

9 

a Tauroau 

Chronom. 

c=\s 
8* T 16e 

3 15 114 

3 23 30 

3 31 61 

3 48 11.5 

3 53 89.5 

4 0 44.0 

4 13 105 

4 16 73.5 

4 22 79.8 

4 2G 22.5 

4 3G 84 

4 39 113 

4 48 6 

les microscopes, lo ni\ 
peine. J'ai appliqué à 
cessé do se couvrir do 

Août 19 Vc 
2. 
4. 

couvert < 
)ir lo Journal 

Dans lo cale 
Obsorvatior 

le nuages, 
des observât 

,ul j 'a i adopte 
i un pou dout 

L c c t u r o s 

Cercle. 

10° 

192 

849 

169 

28 

208 

28 

208 

28 

208 

331 

151 

831 

151 

26 

206 

26 

206 

333 

153 

333 

153 

61 

241 

61 

241 

298 

118 

roau, lo 
l'extré 
geléo 

ions JVÎ 
> pour 
euso. 

48' 

48 

14 

14 

35 

85 

87 

87 

45 

45 

9 

10 

4 

5 

50 

50 

48 

48 

14 

15 

17 

17 

45 

45 

46 

46 

10 

10 

Microscopo. 

T 

11.9 

17.8 

4.4 

9.95 

11.3 

18.6 

16.8 

14.6 

3.6 

11.6 

29.46 

6.3 

26.6 

3.2 

0.6 

8.0 

6.9 

13.3 

29.8 

6.0 

20.9 

26.4 

16.4 

25.0 

6,1 

14.2 

19.8 

28.4 

x 
11.2 

18.0 

3.6 

9.95 

11.0 

18.8 

16.4 

15.7 

4.0 

12.0 

28.7 

7.1 

26.4 

4.0 

0.7 

8.3 

6.6 

18.5 

29.6 

6.6 

20.2 

26.9 

15.9 

25.0 

5.8 

14.1 

19.25 

29.2 

(D 

> 

p 
-f-16.1 

-(17.1) 

-1-17.2 

-(16.1) 

H-15.7 

-(17.8) 

+-13.8 

-(19.8) 

+16.05 

-(18.2) 

-1-17.5 

-(15.95) 

-1-17.6 

-(15.8) 

+19.05 

-(14.1) 

+•18.0 

-(15.2) 

+17.1 

+(16.0) 

+-19.0 

-(14.6) 

+17.2 

-(16.0) 

+16.1 

-(17.0) 

+•17.0 

-(16.1) 

•2-a 
Ul r-t 

8*llw 

+-3?1 
mm 

727.8 

8*32"' 

+-392 
mm 

727.7 

4A29m 

+3?7 

728.8 

os cj 

S'a o H 

- 0 ? 9 

—0?5 

+-0?8 

PI fl 

i^3 

359°59' 
36^02 

88.75 

36.58 

85.80 

Distance 

zénithale. 

10°48' 53?67 

10 50 21.09 

28 85 54.32 

28 37 53.08 

28 45 39.21 

28 49 27.07 

28 54 32.58 

26 50 36.21 

26 48 45.92 

26 44 30.04 

26 41 45.74 

61 46 6.28 

61 46 48.52 

61 48 46.79 

Réfraction. 

Réduction 
au méridien. 

-+ 0' ll'Ô7 

— 8 45.41 

+- 0 11.09 

—10 12.86 

+- 0 81.56 

— 0 46.21 

+- 0 31.58 

— 2 47.22 

+- 0 31.73 

—10 82.92 

-+ 0 81.80 

—10 19.21 

+- 0 81.90 

—19 27.82 

H- 0 29.21 

-+28 49.56 

+- 0 29.17 

-t-30 40.98 

H- 0 29.08 

-+S4 69.50 

+- 0 29.01 

-+87 87.75 

H- 1 47.02 

— 0 87.48 

-+ 1 47.06 

— 1 13.04 

-+ 1 47.22 

— 8 18.95 

verre do l'objectif sont couverts do givre, on n'a pu faire les lectures q 
mité de la lunotto un petit tube en carton fin, après quoi lo vorro do l'ob, 
blanche, et j 'ai pu observer les étoiles môme do la grandeur 2. Enfin lo ci 

1, pp. 
les deu 

87-95 
x micr 

et JVÎ 2, 
oscopes 

pp. 10 
9 ' a u ! 

, 11. Cl 
ieu de 

ironoc 
14'. 

a. W. 8 1 * . 

Latitude. 

78° 6' 51Î29 

51.80 

48.48 

46.25 

. 46.83 

48.47 

45.92 

53.96 

62.89 

50.86 

56.46 

46.80 

48.48 

51.00 

u'avec 
ectif a 
ol s'est 
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Date. 

1899 

Août 19 O 

à o 

15 

16 

17 

*18 

*19 

20 

21 

22 

•23 

21 

25 

26 

27 

28 

29 

Etoiles. 

a Taureau 

d 

a Lyro 

a 
a Lyro 

9 

a Lyre 

d 

a Lyro 

d 

fï Cocher 

9 

3 Cocher 

9 

[i Cocher 

d 

fi Cocher 

d 

Y Dragon 

<7 

Y Dragon 

0 

Y Dragon 

d 

Y Dragon 

0 Gémeaux 

9 

[î Gémeaux 

0 

18. La lecture du cl 
10 

23 . Ap rès cette obst 

Chronom. 

4A51"' 62C 

5 0 103 

5 4 6 

5 11 87.5 

5 14 48 

5 30 62 

6 83 78.5 

5 47 62 

5 62 90 

6 27 17.5 

6 30 89 

6 88 21.6 

6 40 95.5 

6 51 112.2 

6 56 28.7 

ironomètro CÏ 

jrvation j 'a i c 

L e c t u r o s 

Cercle. 

298° 

118 

62 

242 

62 

242 

297 

117 

297 

117 

33 

213 

88 

213 

326 

146 

326 

146 

50 

230 

50 

230 

809 

129 

809 

129 

50 

280 

50 

280 

5t corri 

e nou\ 

9' 

9 

23 

23 

26 

26 

25 

25 

23 

23 

11 

11 

10 

10 

50 

50 

50 

50 

15 

15 

13 

13 

48 

49 

50 

50 

3 

3 

0 

0 

gée do 

eau ré 

Microscope. 

T 

22.45 

25.0 
8.6 

11.2 

10.25 

17.6 

14.9 

22.0 

1.8 

8.3 

15.4 

21.7 

17.4 

23.1 

12.6 

18.2 

9.4 

15.0 

8.25 

11.1 

18.8 

25.45 

24.8 

0.4 

6.05 

11.1 

1.4 

9.1 

7.2 

14.95 

+20 ce 

glé la p 

T 

22.9 

25.0 
4.4 

11.9 

9.75 

17.6 

14.5 

21.9 

1.4 

8.4 

15.3 

22.2 

17.7 

24.1 

12.9 

19.1 

9.05 

15.9 

8.8 

11.85 

17.9 

26.0 

24.5 

0.2 

4.9 

11.4 

1.1 

9.05 

7.05 

14.8 

P 

P 

+15.8 

-(17.4) 
+18.6 

-(14.5) 

+19.1 

-(13.9) 

+15.95 

-(17.05) 

+15.0 

-(18.0) 

-1-16.0 

-(17.0) 

4-15.4 

-(17.2) 

-1-16.0 

-(16.9) 

-4-16.1 

-(16.5) 

+15.1 

-(17.1) 

-t-15.4 

-(17.0) 

+17.1 

-(15.0) 

-1-15.3 

-(17.0) 

+18.0 

-(14.1) 

+18.0 

-(14.2) 

o." 
"53 ^ 
m <—• 

2.2 

6*16* 

-i2?2 
„jnm 
727.9 

5*58*' 

-4-2?l 
mm 

728.0 

u 

H 

+0?5 

-i0?6 

, 

mps. 

osition do l'as .o vorti cal dt 

859°50' 

38''28 

83.53 

34.34 

82.56 

Distance 

zénithale. 

61°49'49'85 

62 23 40.75 

62 26 53.61 

62 34 2.53 

62 36 80.70 

33 12 2.94 

33 U 6.08 

33 8 2.93 

83 9 9.26 

50 15 88.96 

50 14 8.49 

60 10 87.60 

50 9 19.07 

50 8 41.01 

50 0 52.50 

Réfraction. 

Réduction 
au méridien. 

+ l'47:'28 

— 4 23.26 

-î- 1 49.86 

+-46 57.08 

+ 1 50.18 

+ 4 3 41.68 

+- 1 50.66 

+36 42.58 

+ 1 50.85 

+ 8 3 55.72 

+ 0 87.78 

~ 3 0.21 

+ 0 37.70 

— 2 5.13 

+ 0 87.64 

— 0 1.26 

+ 0 87.04 

— 0 7.10 

+ 1 9.19 

+- 7 2.80 

-i- 1 9.12 

+ 8 80.89 

+- 1 8.96 

+-12 1.49 

+ 1 8.90 

+ 1 8 22.94 

+- 1 8.66 

—15 4.72 

+ 1 8.54 

—12 17.54 

î l'instr ument. 

Latitude. 

78°5'45l81 

52.74 

55.00 

53.35 

54.87 

48.32 

46.51 

47.17 

47.66 

50.74 

52.69 

53.14 

50.26 

49.86 

48.41 



R.n. B. 1. OBSERVATIONS AU OAP LEE. 105 

Date. 

Août 23 H-. 80 

31 

32 

33 

*34 

*3B 

86 

87 

Etoiles. 

(î Gémeaux 

d 

(1 Gémeaux 

d 

œ Pot. Ourse 

9 

a Pet. Ourse 

9 

a Pet. Ourso 

9 

a Pet.Ourse 

d 

a Pot. Ourse 

d 

a Pet, Ourso 

d 

L e c t u r e s 

Chronom. Cercle. 

7h 2m 87.0 

7 B 47.4 

7 26 20 

7 80 79 

7 34 11 

7 39 60 

7 48 26 

7 46 114 

310° 

180 

810 

180 

11 

191 

12 

192 

12 

192 

847 

347 

167 

847 

167 

2' 

2 

8 

8 

59 

59 

0 

0 

1 

1 

65 

54 

54 

53 

68 

34. La lecture du chronomètre est corrigée de 

Microscope. 

T 

6.9 

18.75 
17.0 

22.9 

6.05 

10.2 

14.9 

19.4 

16.4 

21.8 

21.8 

18.4 

18.6 

17.4 

22.05 

i 
6.8 

13.75 

16.9 

28.05 

4.9 

10.4 

13.6 

20.4 

16.4 

22.1 

21.8 

18.0 

19.8 

16.9 

28.3 

ci 

> 

P 

-f-15.2 

-(16.9) 
-t-15.1 

-(17.0) 

-1-18.0 

-(14.2) 

H 18.0 

-(14.1) 

H-18.2 

-(18.9) 

-*-16.1 

-(15.9) 

-•-16.0 

-(16.1) 

-1-16.2 

-(15.8) 

£ © 

-i-2?4 

7ssr 

7A47'" 

-*-2?4 
mm 

728.1 

© 
u # ù 

• * * . « a câ *-< -. 
-©<—• 
Pn© 

© 
H 

-t-l?2 

-t-l°R 

-P.-S 

859°59' 

36Î70 

Distance 

zénithale. 

49°57' 18!'83 

49 65 54.18 

11 59 41.78 

12 1 0.69 

J2 2 5.17 

12 3 46.44 

12 5 4.29 

12 5 56.48 

Eéfraction. 

Réduction 
au méridien. 

+ 1' 8'&8 

— 8 37.58 

-+- 1 8.82 

— 7 18.16 

-f- 0 12.22 

—79 32.2 

-H 0 12.24 

—80 58.6 

-i- 0 12.26 

—81 64.6 

-t- 0 12.27 

—88 47.2 

-t- 0 12.81 

—84 57.2 

-i- 0 12.32 

—85 49.0 

—lm . 

Latitude. 

78° 6' 49?09 

49.20 

48.88 

56.45 

47.85 

(59.16) 

51.28 

50.88 

85. Une tentative de compléter cotte observation en déduisant la différence des microscopes A et B des observations 
voisines do la Polaire à la même position du cercle n'a pas abouti; le résultat s'écartait considérablement de la 
va leur moyenne do la ïatitud e et l'o bsorva Aon a ( Lu être exclue 

Avant et après chaque observation ou chaque couple d'étoiles je notais habituellement la pres­

sion de l'air d'après le baromètre-anéroïde Naudet N° 12043 *), (N° 959), l'indication du thermo­

mètre attaché à ce baromètre et la température de l'air ambiant que marquait le thermomètre-

fronde à mercure N° 759. La correction de l'anéroïde a été adoptée dans le calcul comme égale à 

H - 0 . 0 5 ^ ± 0.07™", le coefficient de température (— O. l lÔ^X t) et les autres corrections sont com­

muniqués dans le chap.VIII de la présente monographie (voir aussi ma Description et Etude de quelques 

instruments employés au Spitsbcrg). Pour les températures observées au Spitzberg la correction du ther­

momètre Ns 759 est égale à zéro. Durant les observations et les lectures, l'anéroïde était couché 

à plat, le cadran tourné vers le ciel. Avant les lectures je tapotais toujours légèrement du doigt 

1) Les baromètres (anéroïdes) et les thermomètres de l'expédition portaient chacun deux numéros, l'un inscrit par le fabri­
cant, l'autre, gravé sur le couvercle en verre des anéroïdes ou sur le tubo des thermomètres indiquant le numéro du certificat 
respectif délivré par l'Observatoiro physique Central. C'est toujours le second numéro que je cite, mais parfois j'ajoute aussi 
entre parenthèses le numéro de fabrication. 

w. 14 
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sur son couvercle en verre afin de faire disparaître les petites tensions dans le mécanisme de l'inté­

rieur. Le thermomètre-fronde était mis en mouvement rotatoire jusqu'à ce qu'il indiquait la tem­

pérature exacte de l'air ambiant. Les détails sur l 'état du temps sont donnés à la fin du chap. 

VIII , Journal météorologique. 

La réfraction a été calculée d'après les tables deBessel insérées par Albrecht dans ses Formeln 

and Hi'dfstafeln fur gcographische Ortsbestimmungen, Leipzig 1894, pp. 243—260. 

Le tableau suivant contient les corrections du chronomètre, ainsi que les ascensions droites et 

les déclinaisons des étoiles extraites du Berliner Jahrbuch. Le calcul des latitudes est basé sur ces 

chiffres. 

P o s i t i o n s des é t o i l e s o b s e r v é e s . 

1899. 

Août 7 <L 

13 0 

18 9 

18 9 

18 9 

18 9 

19 O 

19 O 

19 O 

19 © 

19 © 

19 © 

19 O 

19 © 

19 © 

Astro. 

Soleil 

Soleil 

a Lyre 

a Petite Ourse 

a Cygne 

a Grando Ourse 

a Petite Ourse 

a Persée 

(1 Petite Ourse 

a Taureau 

a Lyre 

[i Cocher 

Y Dragon 

3 Gémeaux 

a Petite Ourse 

Chronomètre. 

Wiron 126 O 

H 

Wiren 34 * 

n 

„ 

n 

li 

H 

n 

n 

n 

a 

)? 

» 

n 

Heure d'après 

le chronomètre. 

0A17m 8!88 

0 8 49.08 

20 11 4.5 

20 SB 23.76 

20 60 23.62 

21 10 3.88 

3 11 82.50 

3 48 23.90 

4 19 50.10 

4 48 56.88 

5 7 89.31 

5 41 5.94 

6 84 18.32 

6 59 4.41 

7 36 35.75 

Correction 

admise 

du chronom. 

-*-8m43:5 

-i-3 34.0 

-4-3 5.10 

-4-3 5.11 

-f-8 6.12 

-4-8 5.14 

-4-8 6.26 

-4-3 6.28 

-4-3 6.29 

-4-3 6.81 

-i-8 6.38 

-4-3 6.85 

-4-3 6.38 

-4-3 6.40 

-4-3 6.42 

-4-0* 5m35!62 

-4-0 4 42.97 

+18 38 34.81 

1 23 6.76 

20 88 8.14 

10 57 80.98 

1 23 7.76 

3 17 10.99 

14 50 58.58 

4 80 10.55 

18 38 84.29 

5 62 10.69 

17 54 18.16 

7 39 10.60 

1 23 7.90 

8 

-f-16°26' 14*46 

H - 1 4 41 3.09 

-4-88 41 40.00 

-4-88 46 10.87 

-4-44 65 80.40 

62 17 36.55 

88 46 10.73 

49 80 8.64 

74 34 10.94 

16 18 30.88 

38 41 40.26 

44 56 7.45 

51 30 18.66 

28 16 5.82 

88 46 10.78 

Les coordonnées des étoiles M et S ont été préalablement réduites au système de Poulkovo 

d'après les différences indiquées dans le tableau p. 66. 

En déduisant pour chaque observation la moyenne des latitudes obtenues et employant les 

formules différentielles on a pour la latitude les expressions suivantes: 
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Août 7 c 

18 O 

18 ç 

18 ç 

18 9 

18 9 

19 © 

19 0 

19 0 

19© 

19© 

19 0 

19© 

19© 

19© 

Soleil 

Soleil 

a Lyre 

a Petite Ourse 

a Cygne 

a Grande Ourse 

a Petite Ourse 

a Persée 

[î Petite Ourse 

a Tauroau 

a Lyre 

3 Cocher 

t Dragon 

P Gémeaux 

a Petite Ourse 

OBSERVATIONS AU CAP LEE. 

<p = 78° 5' 49*02 ±0.42 — 0.225 df-Kt.OOO dz-4-0.225 da-»-1.000 do 

48.21 ±0.41 —0.080 d*-4-1.0Q0 d*-n0.080 da-t-1.000 d& 

47.87 —1.625 dt-t-1.165 d*-4-1.625 da-4-1.000 dS 

51.45 —0.313 df-4-1.005 ds-4-0.313 da-4-0.233 dS 

46.98 —0.268 d<-4-1.004 d.z-4-0.268 da-nl.000 dS 

52.84 —0.994 d£—1.058 d*f-4-0.99i du—l.OOO dS 

51.30 -4-0.162 dt+-l.O01 d,*—0.162 da+0.862 dB 

47.19 ±0.36 —0.508 <M-»-1.015 d*-4-0.50S da-4-1.000 dS 

53.41 ±0.84 -4-0.700 di—1.028 dz—0.700 da—1.000 dS 

47.65 ±0.94 —0.246 di-4-1.004 d?n-0.246 da-4-1.000 dS 

53.86 ±0.34 —0.957 dt—1.051 d.sr-4-0.957 da—1.000 d8 

47.41 ±0.25 H-0.l28df-t-1.000dir— 0.128da-+-ï.000dS 

51.71 ±0.48 -f-0.462 dt—1.012 dz- 0.462 da—1.000 dl 

49.14 ±0.20 -1-0.578 d£-+-1.019 dz—0.578 da-4-1.000 dl 

51.07 ±1.29 -+-0.318 d£-4-1.005 dz—0.818 da-0.170 dS 

107 

d*=-o:i9 
-4-0.10 

—0.23 

—0.19 

—0.18 

-4-0.0S 

-4-0.26 

-4-0.28 

-4-0.31 

-t-0 32 

-4-0 34 

-4-0.80 

H-0.37 

-1-0.39 

-«-0.40 

Pour les étoiles observées auprès du méridien, la correction dz dans ces équations doit être 

considérée comme égale à zéro, les points zénithaux étant déjà corrigés; dt a été calculé en se 

basant comme dans le calcul des azimuts (p. 91) sur les corrections et les marches de tous les 

chronomètres emboîtés (v. tab. ,p. 90); doc (dflï) et dZ sont les réductions au système Auwers. Après 

introduction de ces corrections j ' a i obtenu les résultats suivants pour la latitude du signal Lee: 

Date. 

Temps sidéral. 

1899 

Août 7.0145 (t. m.) 

18.0086 (t. m.) 

18.8482 (t. s.) 

18.8601 

18.8705 

18.8841 

20.1852 

20.1673 

20.1826 

20.1993 

20.2158 

20.2890 

20.2759 

20.2982 

20.3192 

Etoile. 

Soleil 

Soleil 

a Lyre 

a Pet. Ourse 

a Cygne 

a Gr. Ourse 

a Pet. Ourse 

a Persée 

0 Pot. Ourse 

a Taureau 

a Lyre 

3 Cocher 

Y Dragon 

(i Gémeaux 

a Pet. Ourse 

Distance 

zénithale. 

-4-61° 

-4-68 

-4-40 

—11 

-4-88 

—38 

—10 

-4-28 

- 2 6 

-4-61 

- 6 2 

-4-33 

- 5 0 

-4-50 

—12 

58' 

44 

46 

83 

12 

43 

50 

45 

46 

49 

82 

11 

13 

1 

3 

Azimut. 

1?0 

0.8 

80.8 

185.8 

5.0 

161.0 

177.0 

10.0 

193.5 

5.0 

162.0 

357.5 

189.0 

849.0 

174.2 

Q> 03 

-a « 

II 

8 

12 

2 

2 

2 

2 

2 

5 

4 

4 

4 

4 

4 

4 

5 

Latitude. 

78° 5' 48"84 

48.30 

48.21 

51.46 

47.00 

52.68 

51.28 

47.09 

52.85 

47.57 

53.58 

47.17 

61.88 

49.84 

50.99 

Erreur prob. 

du 
résuit. 

±0:42 

±0.41 

±0.36 

±0.84 

±0.94 

±0.84 

±0.25 

±0.48 

±0.20 

±1.29 

d'un 
pointé 

±1?20 

±1.41 

±0.82 

±1.70 

±1.88 

±0.68 

±0.51 

±0.95 

±0.40 

±2.57 

Etat du temps. 

Le bord du Soleil vacille.Nuages. 

Vent violent. 

Vent faible. La brume enveloppe 
tout. Les cercles, les micro­
scopes, le niveau, le verre de 
l'objectif sont couverts de 
givre, on n'a pu faire les lec­
tures qu'avec peine. 

) Les imagos sont satisfaisantes. 

14* 
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Les étoiles observées au Nord du zénith ont donné des latitudes plus grandes, celles du Sud 

des latitudes plus petites que la moyenne. Evidemment les observations ont dû éprouver une in­

fluence systématique nuisible à leur exactitude. Pour éclaircir la question j*ai déduit la moyenne 

( 9 = 18° 5' 49?95) de toutes les déterminations de latitude d'après les étoiles (sans tenir compte 

des observations du soleil), ainsi que les écarts dos différentes observations de la moyenne. Repor­

tant les distances zénithales le long de l'axe des abscisses et les écarts des observations isolées 

le long de l'axe des ordonnées, j 'ai obtenu deux courbes (lignes pleines du diagramme), l'une 

pour les étoiles du Sud, l'autre pour les étoiles du Nord, tout à fait symétriques entre elles. Les 

courbes montrent clairement que les erreurs accidentelles ont été très petites et que la cause des 

erreurs ne peut être attribuée qu'au phénomène couramment appelé «flexion", phénomène qui 

s'est manifesté d'une manière très constante. 

Effet de la flexion sur tes îatitudes. 

*0"30 

+0"!.0 

+0"l0 

+o"o 
Z - 0 

-o"io 

-tfito 

-û"30 

x 

. F 

toi! 

lo i 

1 

es 1 

b d 

f 

. 
, 

u S 

u N 

ud 

on! 

„ - - ' 
2 

— *" 
0* 

— 

— 

3 

- * - • 

- -
0* 

."" 

-^ 

i 

s~ 

• 

' V 
' 
0* 

'' 

V v 

s' 
, -» 

5 

~~ 

y.^. 

* 

0' 

.— • 

\ 
s 

/ 
/ 

/ e 

/ 
t 

f 

/ 
/ 

1 

0" 

'N 

Flexion non éliminée. 

flexion éliminée 

Admettant l'influence de la flexion suivant la loi 

Flexion = x sin z H- y sin Sz, 

j 'ai de toutes les observations de latitude d'après les étoiles composé des équations do condition de 
la forme 

<p0 -+- A<p H- x sin z •+- y sin 3-2 = 9 observé, 

ou ç0 = 78° 5' 49''95 est la moyenne des latitudes et A<p la correction de cp0 cherchée pour trouver 
la latitude vraie; x et y sont les coefficients exprimant la loi de la flexion. 
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Etoiles. 

a Lyre 

a Petite Ourse 

a Cygne 

a Grande Ourse 

a Petite Ourse 

a Persée 

P Petite Ourse 

a Taureau 

a Lyre 

PCocher 

Y Dragon 

(ï Gémeaux 

a Petite Ourse 

Equations. 

A<p-i-0.653 £-+-0.846 y-t-l?78 = 0 

Atp—0.200 a;—0.569 y—1.52 = 0 

Aç-t-0.648 X-+-0.986 y-t-2.98 = 0 

Aç—0.625 x—0.898 y—2.67 = 0 

Aç—0.188 x—0.537 y—1.33 = 0 

Aç-*-0.481 a;-t-0.998 y-i-2.88 = 0 

A9—0.450 a;—0.986 y—2.93 = 0 

Aç-4-0.881 x—0.095 y-i-2.46 = 0 

Aç—0.887 &+-0.182 y— 8.52 = 0 

Aç-t-0.547 a-t-0.986 y-i-2.80 — 0 

Aq>—0.768 x—0.490 y—1.48 = 0 

Aq>-t-0.766a:-*-0.4992/-*-0.67 = 0 

A<p—0.209 a—0.590 y—1.05 = 0 

Observ.—Calcul. 

n-0?66 

-f-0.19 

—0.66 

-0.11 

+0.07 

—0.72 

-f-0.50 

-0 .48 

H-1.21 

-0 .48 

—1.27 

+1.67 

—0.82 

Poids. 

2 

2 

2 

2 

2 

5 

4 

4 

4 

4 

4 

4 

5 

Latitudes affranchies 
de la flexion. 

78° 5' 

78° E 

50:79 

50.32 

49.47 

50.02 

50.20 

49.41 

60.63 

49.65 

61.84 

49.65 

48.86 

51.80 

49.81 

V 50.13 

La résolution de ces équations par la méthode des moindres carrés a donné: 

Equations normales 

44.00 A<p - H 20.92 # -+- 18.78 y 

20.92 A9 - H 1672.54a; -+-1291.62?/ 

18.78 Acp H-1291.62& n -2276 .98# 

— 0.17 = 0 

H - 570.64 = 0 

-*-582.53 = 0 

Résultats. 

Aep = -+- 0: i74 z t 0:i79 (err. pr.) 

a> = —2.57 =h0.39 

y = —1.11 ± 0 . 3 3 

Le poids des équations a été adopté proportionnel au nombre des pointés. L'erreur probable 

d'une équation du poids 1 est égale à zïz l l l 8 . 

Les courbes résultant des erreurs résiduelles (lignes pointillés du diagramme) font voir que 
l'expression 

Flexion = —2.574 sin z •— 1*112 sin 3£ 

ne représente point la loi de flexion d'une manière rigoureusement précise. 

Les deux observations du soleil, affranchies de la flexion, sont en accord avec les autres déter­

minations de la latitude: 

Nombre des pointages. 

Août 7 C 78° 5' 48:84 - H 2?15 = 78° 5' 50?99 8 

1 3 0 48.30 H-2 .09 50.39 12. 
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L'expression ordinaire 
Flexion = a sin {g -+- b) 

ne convient pas non plus à nos observations, puisque la somme des carrés des erreurs résiduelles 

serait alors (pvv) = 46.B3, tandis que la première expression ne donne que (p v v) = 31.20. 

Remettant la solution de la question de la loi de „flexion" jusqu'à la fin de l'analyse de mes 

observations faites aux autres stations du réseau, nous avons ainsi en définitive: 

Latitude du lieu de l 'instrument ? 0 - H A9 = 78° B' B0fl28 ± 0Î179 

Réduction à la position moyenne du pôle = -f- 0.101 

Réduction à l'axe du signal Lee = — 0.266 

Latitude définitive du signal Lee = 78° 5' 49:'963 dt 0?179. 

C h a p i t r e V I I . 

Distances zénithales des signaux. 

Quand les images des signaux vacillaient à un tel point dans le champ de la lunette qu'il y 

avait peu de probabilité d'obtenir des observations satisfaisantes des angles horizontaux, je 

m'occupais des distances zénithales. Les observations se faisaient par cycles, c. à d. j 'observais 

d'abord successivement tous les signaux dans une position du cercle, puis je répétais l'opération 

entière dans l 'autre position du cercle. Le signal Whales Head, le plus difficilement visible, était 

pointé au commencement et à la fin de chaque série d'observations. 

En pointant le sommet d'un signal, je fixais habituellement l'image entre les fils horizontaux 

les plus rapprochés de manière qu'elle divisait l'espace entre les fils en deux moitiés et, suivant 

la commodité dans le cas donnée, je la plaçais soit à l'intérieur du petit carré du réticule, soit un 

peu à côté. L'image du signal Whales Head par exemplo se dessinait sous forme d'un point telle­

ment petit qu'il était presque impossible de l'apercevoir lorsqu'il se trouvait placé dans le petit 

carré, tandis qu'en dehors je pouvais le fixer avec une grande exactitude. Les gros signaux au 

contraire, tels que Whales Point, Hornsundtind, Smyslow, étaient plus commodément observés 

dans le carré. 

Les lectures du cercle et du niveau, l'introduction des corrections de l'écart de 2" d'une divi­

sion du tambour des vis micrométriques, le calcul des moyennes, les corrections pour les indica- ° 

tions du niveau zénithal ont été effectués avec les mêmes constantes et exactement de la même 

manière que dans les observations des latitudes (v. p. 99). 



B. II. B. 1. OBSERVATIONS AU CAP LEE. 

Observations des distances zénithales des signaux. 

i l l 

Date. 

1899 

Août 20 0 

T 

Août 23 % 

I I 

•S g 

10 

n 

12 

18 

14 

16 

G 

D 

G 

Objet. 

Whales Hd. 

5A 55'" s 

Whales Hd. 

5 58 

Horns-tind 

6 1.5 

Agardh 

6 6 

Smyslow 

6 15.6 

Svanberg 1. 

6 18 

Rocher 

6 21.7 

Whales Pt. 

6 26.6 

Whales Hd. 

6 31.1 

Whales Hd. 

6 40.5 

Horns-tind 

6 42.8 

Agardh 

6 46.6 

Svanberg 1, 

6 60 

Rocher 

6 52.2 

Whales Hd. 

Smyslow 

11 43 m 

L e c t u r e s 

Cercle. 

90° 

270 

90 

270 

90 

270 

89 

269 

89 

269 

89 

269 

91 

271 

90 

270 

90 

270 

269 

89 

269 

89 

270 

90 

270 

90 

268 

88 

90 

270 

89 

269 

18' 

18 

18 

18 

16 

15 

51 

61 

48 

48 

55 

55 

16 

16 

9 

9 

17 

18 

41 

41 

44 

45 

8 

8 

,3 

8 

42 

42 

18 

19 

47 

48 

Micro 

X 

1.4 

11.0 

0.6 

9.2 

7.9 

16.9 

0.6 

9.2 

11.4 

21.1 

7.4 

16.4 

8.3 

11.6 

0.9 

9.0 

20.4 

0.1 

6.9 

15.7 

24.4 

8.4 

2.9 

3.95 

17.2 

25.0 

17.4 

25.1 

21.1 

0.8 

27.6 

8.2 

T 

1.8 

11.0 

0.1 

9.9 

7.9 

17.5 

0.4 

9.8 

11.0 

20.6 

6.95 

16.6 

8.5 

18.0 

0.1 

9.9 

20.8 

0.4 

6.9 

16.0 

24.9 

4.1 

2.2 

8.6 

17.0 

25.7 

16.5 

25.2 

21.0 

1.0 

27.0 

8.5 

fc 

P 
-+-18.1 

-(16.2) 

-«-17.1 

-(17.0) 

n-17.1 

-(17.8) 

-4-14.2 

-(19.9) 

-1-15.0 

-(19.0) 

-t-18.9 

-(15.2) 

-1-18.1 

-(16.0) 

-f-16.7 

-(17.8) 

-#-18.0 

-(16.6) 

-f-18.0 

-(21.2) 

-*-15.9 

-(18.0) 

-i-17.0 

-(17.1) 

-1-18.2 

-(16.1) 

H-18.8 

-(16.2) 

H-10.9 

-(13.1) 

t-12.9 

-(11.1) 

6A8" 

-t-2?9 

728.0 

6A83m 

+2?8 

7&ff 

6*64m 

n-2?5 
mm 

727.9 

117'88" 
-i-l?l 

785.4 

g * 
• t u —< 

S* a 

-t-0?4 

o?o 

-o?i 

- 0 ? 8 

Direction, 
Distance 

zénithale. 
Remarques. 

18' 12.66 
-•-1.56 

18 9.95 
-*-0.08 

15 25.04 
—0.16 

51 10.47 
—4.67 

48 82.07 
—3.28 

55 28.62 
-1-8.03 

16 15.66 
+1.72 

9 10.04 
—0.90 

17 50.64 
-1-1.16 

41 22.78 
—6.72 

44 58.42 
—1.72 

8 6.35 
-0.08 

3 42.52 
-»-1.72 

42 42.13 
n-2.18 

18 52.03 
—1.80 

48 5.69 
-1-1.48 

90°18'37:'68 

90 18 33.49 

90 15 48.34 

89 51 29.26 

89 48 52.25 

89 55 50.11 

91 16 40.84 

90 9 32.60 

90 18 15.25 

90 18 20.68 

90 14 89.81 

89 51 30.27 

89 65 52.80 

91 16 52.28 

90 18 7.65 

89 47 24.49 

T. Voir le Journal des observa­
tions AÏ 2, pp. 15—19. 

1. Très difficilement visible, le 
vent souffle dans les yeux. 

2. L'image du signal a été in­
stallée à coté du petit carré. 

8. L'heure est notée d'après le 
chronomètre de poche F 9702. 

4. Le signal se voit bien. Vent 
SE. Nébulosité 8. 

5. A travers la brume. 

7. C'est un rocher au niveau de 
la mer. 

8. Fbrvexlingsudden est invi­
sible. 

12. Dans le calcul j 'ai adopté 
pour le microscope II 45' au 
lieu de 44'. 

15, 17. Fbrvexlingsudden et 
Smyslow sont dans la brume. 

16. Après cette observation tout 
a été subitement enveloppé 
dans la brume. 

L'houro est notée d'après le 
chronomètre F 9702. 

II. Voir le Journal des observa­
tions JVÎ 2, pp. 34—39. 

2. et 8. Horn&undtind et Agardh 
sont dans la brume. 
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Date. 

1899 

Août 23 2 

II 

Août 24 * 

I I I 

2"3 
a'g. 
*3 

5 

6 

7 

8 

9 

10 

11 

14 

15 

16 

17 

18 

19 

20 

1 

2 

G 

V 

B 

Objet. 

Svanberg 1. 

11h 45Mm 

Fbrvexlings 

11 50 

Miro. 

11 53 

Rocher 

11 67 

Fbrvoxlings 

0 0 

Whales Hd. 

0 3 

Whales Hd. 

0 9 

Smyslow 

0 14 

Svanberg 1. 

0 18 

Whales Pt. 

0 21 

Fôrvexlings 

0 24 

Mire. 

0 26 

Whales Pt. 

0 29 

Whales Hd. 

0 80 

Whaleg Hd. 

2 83 

Hornsundt, 

2 37 

—* 

L e c t 

_ 
Cercle. 

89° 

269 

90 

270 

90 

270 

91 

271 

90 

270 

90 

270 

269 

89 

270 

90 

270 

90 

268 

88 

269 

89 

269 

89 

269 

89 

269 

89 

269 

89 

269 

89 

55' 

56 

20 

20 

26 

26 

16 

16 

10 

10 

19 

19 

42 

42 

13 

13 

5 

B 

44 

44 

40 

40 

34 

34 

50 

51 

42 

42 

42 

42 

44 

44 

u r e £ 

Microscope. 

•ç 

21.1 

2.0 

9.2 

19.6 

16.1 

25.8 

18.4 

28.8 

7.8 

18.3 

4.1 

14.2 

5.0 

13.4 

5.1 

12.6 

4.4 

11.8 

6.0 

18.1 

19.9 

28.0 

14.9 

22.4 

28.2 

5.9 

9.2 

16.1 

3.8 

11.3 

16.4 

22.4 

T 

20.6 

3.4 

8.4 

20.4 

15.8 

26.5 

18.1 

29.0 

7.8 

19.0 

4.0 

14.4 

4.9 

J4.0 

4.9 

12.8 

8.9 

12.6 

6.4 

14.0 

19.8 

28.6 

14.8 

23.2 

27.9 

6.8 

8.4 

17.1 

2.8 

11.8 

15.6 

23.0 

c3 

? 

P 
-t-17.0 

- (7 .1) 

H 16.9 

- (7 .1) 

-1-16.8 

- (7 .1) 

-1-14.0 

-(9.8) 

-4-10.4 

-(18.8) 

-•-16.0 

- (8 .0) 

-1-15.9 

- (8 .1) 

-1-16.4 

- (7 .5) 

-f-11.4 

-(12.6) 

-1-18.2 

-(11.0) 

-f-11.2 

-(12.8) 

H-11,2 

-(18.0) 

+14.1 

- (9 .6) 

-4- 8.6 

-(15.2) 

-1-13.4 

-(10.0) 

-4-17.1 

- (6 .2) 

H3 

O 

u te 

«3 

oV 
-t-6?0 

785*1 

0A32"' 

-t-6?5 
mtn 

735.7 

2/l80'" 
-*-l?9 

7«r 

0> 

c3 ci 

•03 " ^ 

S4® 

H 

—0?B 

- 0 ? 8 

0?0 

Direction. 

55' 53'te 
H-8.12 

20 28.74 
-i 8.01 

26 41.61 
H-7.95 

16 47.15 
-i 3.44 

10 26.89 
—2.79 

19 18.45 
-f-6.66 

42 18.67 
-*-6.40 

13 17.76 
H-7.30 

B 16.29 
—0.98 

44 19.85 
-1-1.80 

40 48.11 
—1.31 

84 87.75 
—1.48 

51 4.36 
-t-8.69 

42 25.42 
—5.41 

42 14.62 
-•-2.79 

44 88.80 
-1-8.94 

Distance 

zénithale. 

89°55' 18$6 

90 19 54.10 

90 26 0.88 

91 16 7.91 

90 9 40.92 

90 18 42.ÎÎ3 

90 18 17.61 

89 47 17.68 

89 55 27.37 

91 16 21.58 

90 19 55.88 

90 26 6.41 

90 9 84.63 

90 18 22.67 

90 18 32.55 

90 16 2.72 

Remarques. 

12. et 18. Horns-tind et Agardh 
sont invisibles, dans la brume. 
L'heure est notée d'après le 
chronomètre F 9702. 

14. A travers la brumo. La 
qualité de l'image est 2. 

17. Il commence à neiger. 

20. La perceptibilité est 5. Vent 
NNS, stratus. 

III. "Voir le Journal des obser­
vations JV« 2, pp. 39—44. 

Un tube do carton est appliqué 
à l'extrémité de la lunette. 
L'heure est notée d'après le 
chronomètre F 9702. 

1. Lo signal est visible indis­
tinctement. L'imago est très 
mauvaise. 

8. L'Agardh est invisible. 



R. I I . B . 1. OBSERVATIONS AU CAP LEE. 113 

Date. 

1899 

Aoû t 24 * 

O -u 
•o .3 

a ° 

4 

5 

fi 

7 

8 

9 

10 

11 

12 

13 

14 

15 

16 

17 

18 

20 

I) 

G 

Objet. 

1 

Smyslow 

2* 42'" 

Svanberg 

2 45.6 

Rocher 

2 50 

Forvex l ings 

2 53 

Mire. 

2 57 

Whales P t . 

3 0 

Whales Hd. 

3 7.8 

Whales Hd. 

3 18 

Whales Hd . 

3 17.2 

Horns- t ind. 

3 20 

Àgardh 

8 28 

Smyslow 

8 26 

Svanberg 

3 29 

Rocher 

8 81.5 

Forvexl ings 

3 84 

Whales Hd. 

8 40 

L e c t u r e s 

Cercle. Microscope. 

270° 

90 

270 

90 

268 

88 

269 

89 

269 

89 

269 

89 

269 

89 

269 

89 

90 

270 

90 

270 

89 

269 

89 

269 

89 

269 

91 

271 

90 

270 

90 

270 

12' 

13 

4 

5 

44 

44 

40 

40 

85 

35 

50 

51 

42 

42 

42 

42 

18 

19 

16 

16 

51 

52 

48 

48 

56 

67 

17 

17 

20 

21 

19 

19 

T 

29.4 

7.4 
29.5 

6.0 

0.8 

7.6 

20.8 

28.0 

0.9 

7.5 

26.5 

8.95 

8.8 

10.6 

10.1 

17.8 

26.4 

6.0 

15.9 

24.2 

26.9 

6.1 

16.4 

27.8 

27.4 

8.1 

14.2 

25.1 

23.6 

4.0 

8.3 

17.6 

T 

29.1 

8.0 
28.6 

7.4 

0.8 

8.4 

20.1 

28.9 

0.4 

8.5 

26.4 

4.9 

8.0 

11.9 

9.9 

18.1 

25.2 

6.9 

16.0 

24.9 

25.6 

7.8 

17.4 

27.4 

27.2 

7.6 

14.6 

26.0 

28.0 

4.5 

7.9 

18.4 

© > 

P 
-4-11.0 

-(12.5; 

-+- 8.1 

-(15.9) 

-1-12.0 

-(11.9) 

-*- 9.6 

-(14.8) 

-4-12.0 

-(11.9) 

+ 1 3 . 5 

-(10.6) 

-1-10.0 

-(10.9) 

-«-10.2 

-(14.2) 

-f-16.0 

- ( 7 . 8 ) 

+ 1 6 . 0 

- ( 8 . 0 ) 

+ 1 4 . 0 

- ( 9 . 7 ) 

-t-11.6 

-(12.1) 

-4-11.5 

-(12.6) 

-4-11.2 

-(12.6) 

-4- 9.8 

-(14.2) 

-4-11.0 

-(13.0) 

©" 

O 
U 

a 

8*15m 

+ 2 ? 2 
mm 

786.6 

o 
u 
c i c3 
** ZL.. 

S*® 
O 

H 

0.0 

Direction. 

18' 6!'99 
- 1 . 2 3 

5 5.39 
—6.40 

44 8.89 
-4-0.08 

40 48.86 
- 3 . 8 5 

85 8.58 
-4-0.08 

51 0.84 
-4-2.88 

42 14.41 
-4-1.72 

42 27.97 
—3.28 

19 2.84 
-4-6.72 

16 40.60 
-4-6.56 

52 3.21 
-4-3.53 

48 44.33 
- 0 . 4 1 

57 5.16 
- 0 . 8 2 

17 89.98 
—1.15 

20 67.52 
—4.02 

19 26.20 
—1.G4 

Distance 

zénithale. 

89°47' 44''20 

89 55 50.97 

91 16 40.99 

90 20 4.95 

90 25 41.30 

90 9 56.74 

90 18 83.83 

90 18 25.27 

90 18 19.10 

90 15 57.10 

89 61 16.78 

89 47 53.96 

89 56 14.88 

91 16 48.88 

90 20 8.54 

90 18 84.60 

Remarques. 

i 

1 

10. On voit môme le m â t d u 
signal. 

11. L a h a u t e u r de l ' image 
change beaucoup. 

19. L e signal Whales Po in t , 
t r è s difficilement visible, 
est impossible à pointer . 

w. 
15 
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Date . 

1899 

A o û t 24 * 

A o û t 27 0 

IV 

S S. 

21 

22 

23 

1 

3 

4 

5 

6 

7 

8 

9 

10 

11 

12 

13 

14 

G 

D 

D 

G 

D 

Objet. 

Whales P t . 

3* 48"' 

Agardh 

3 46.5 

Whales Hd. 

3 49 

Whales Hd . 

0 54 

Whales P t . 

Mire 

1 2 

Forvexl ings 

1 4 

Rocher 

1 9 

Svanbe rg 

1 12 

Smyalow 

1 18 

Agardh 

1 18 

Whales Hd. 

1 21 

Whales H d . 

1 27 

Aga rdh 

1 29 

Smyslow 

1 83 

Svanberg 

1 36 

L e c t 

Cercle. 

90° 

270 

270 

90 

269 

89 

269 

89 

269 

89 

269 

89 

269 

89 

268 

88 

270 

90 

270 

90 

270 

90 

269 

89 

90 

270 

89 

269 

89 

269 

89 

269 

10' 

10 

9 

9 

42 

42 

42 

42 

46 

46 

34 

34 

40 

41 

38 

39 

6 

6 

18 

18 

14 

14 

42 

42 

18 

18 

51 

51 

48 

48 

55 

55 

u r e s 

Microscope. 

i 
9.0 

19.6 

6.4 

15.0 

2.8 

11.2 

12.0 

17.1 

22.5 

29.0 

20.4 

25.4 

27.0 

2 9 

29.6 

5.5 

0.4 

6.0 

16.1 

21.0 

13.8 

18.4 

23.6 

28.8 

18.4 

26.8 

14.9 

22.1 

1.8 

10.0 

12.1 

20.6 

t 
9.1 

20.05 

6.8 

16.2 

2.9 

11.6 

11.4 

18.0 

22.1 

29.9 

19.3 

25.2 

26.7 

3.5 

29.5 

6.4 

0.7 

7.0 

15.1 

21.4 

18.1 

19.0 

22.9 

29.8 

18.0 

27.1 

18.3 

23.1 

1.8 

9.7 

12.1 

20.6 

> 

p 
-•-16.2 

- ( 7 . 4 ) 

-4-11.8 

-(12.5) 

-4-11.0 

-18 .0 ) 

-1-15.0 

- ( 6 . 0 ) 

-•-15.4 

- 1 6 . 0 ) 

-•-11.2 

-(10.1) 

-1-14.2 

- ( 7 . 0 ) 

-1-18.6 

- ( 7 . 5 ) 

-4- 9.4 

-(11.8) 

-t- 9.0 

-(12.0) 

-t- 8.5 

-(12.4) 

-4-11.0 

-(10.0) 

-4-10.6 

-(10.7) 

-•- 9.4 

-(11.6) 

-4-10.0 

-(11.8) 

-4-14.2 

- ( 7 . 0 ) 

12 
o u •o 
G 

«4 

8h51m 

H-2?l 
mm 

786.6 
0A50'" 

-4-5?6 

•m 

1*24M 

-+-5?8 

7 < » 

u 

g S 
P H © 

H 

- 0 ? 4 

-i-3?0 

-4-4?0 

Direction. 

10' 28'JB2 
-•-7.22 

9 22.05 
—0.57 

42 14.02 
—1.64 

42 29.26 
-4-7.88 

46 51.78 
-1-7.71 

34 45.25 
-4-0.90 

41 0.00 
-4-5.90 

44 5.58 
-•-4.92 

6 7.02 
—1.97 

13 36.86 
—2.46 

9 82.24 
—3.20 

42 52.38 
-4-0.82 

18 45.22 
—0.08 

51 36.69 
—1.80 

48 11.70 
—1.07 

55 82.64 
-4-5.90 

Dis tance 

zéni thale . 

90° 9'46338 

89 51 28.48 

90 18 87.58 

90 18 7.96 

90 18 45.14 

90 25 58.45 

90 19 38.70 

91 16 34.10 

89 54 89.55 

89 47 10.20 

89 51 15.56 

90 17 51.45 

90 18 0.54 

89 50 50.29 

89 47 26.03 

89 54 53.94 

R e m a r q u e s . 

21. Très difficilement vis ible à 
t r ave r s la b rume . 

IV. Voir le J o u r n a l des obser­
vat ions JV» 2, pp. 66—70. 

2. L e H o r n s u n d t i n d est dans 
la b rume. 

3. L e signal es t indis t inct . 

4. Bien visible. 

5. L ' image s 'agi te beaucoup , 
elle est indis t incte . 

7. Image indis t inc te . 

8. L ' image s 'agite beaucoup. 

9. Bien visible, image agi tée . 

10. A t r a v e r s la brume, indist» 

11. L ' image es t peu percept ib le 
à t r ave r s un nuage . 

12. L ' image est bien visible, 
mais elle s 'agite. 

18. Xrès indis t inct . 

14. Indis t inct , 
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Date. 

1899 

Août 27 © 

, 

5 ^ 
*4 

15 

16 

17 

D 

18 

Objet. 

Rocher 

1* 88M 

Forvexlings 

1 41 

Mire 

1 42 

Whales Pt. 

1 48 

L e c t 

Cercle. 

91° 

271 

90 

270 

90 

270 

90 

270 

17' 

17 

20 

20 

26 

26 

14 

#14 

u r e s 

Microscope. 

T 

7.8 

15.0 

5.0 

13.0 

15.7 

28.9 

8.0 

10.8 

T 

7.8 

16.0 

4.2 

18.6 

15.7 

24.7 

8.2 

11.7 

6 
a 

. n 

fcï 

P 
H-11.6 

-(10.0) 

-1-15.5 

- (6 .7) 

-1-10.0 

-(12.0) 

-*-l0.0 

-(12.0) 

o 
H3 O 

© 

<3 

1A58CT 

-»-6?0 
mm 

729.0 

u 

5.* 
«-I — 

o-o> 
o 
H 

-t-8?8 

Direction. 

17' 28':82 
-t-1.31 

20 17.84 
-1-7.22 

26 39.99 
—1.64 

14 14.44 
—1.64 

Distance 

zénithale. 

91°16'40:03 

90 19 40.46 

90 25 58.75 

90 13 28.20 

Remarques, 

15. Le flot inonde ce point. 

16. Bien visible. 

17. L'image est bien visible, 
mais elle s'agite. 

18. L'image est indistincte et 
s'agite beaucoup. 

19 et 20. Wh. Hd. et Hornsund-
tind sont dans la brume. 

Les distances zénithales ont été calculées à l'aide des points zénithaux suivants: 

1899. Août 20 O 

„ 23 Qc 

„ 24 % 

„ 27 O 

359° 59' 36:'54 

0 0 42.68 

0 0 49.96 

0 0 44.60. 

Ces points ont été choisis de façon que pour une observation complète la somme des différences 

des distances zénithales des signaux, déterminées dans les deux positions du cercle, fût égale 

a zéro. 
L examen des distances zénithales, ainsi que leur comparaison entre elles et avec l'état du 

temps et la hauteur des signaux feront l'objet d'une discussion spéciale sur les observations effec­
tuées à tous les signaux ; je me borne donc ici aux indications générales que je viens de donner et 
qui me serviront alors de point de départ. 

C h a p i t r e V I I I . 

Observations météorologiques. 

§ 1. Observations. C'est de ma propre initiative que j 'ai fait des observations météorologiques 

aux stations des différents signaux, mais à défaut d'instruments et d'appareils nécessaires à ce 

genre d'études j 'ai dû me tenir dans de très modestes limites. Je n'avais en effet à ma disposition 

15* 
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que le thermomètre-fronde et l'anéroïde Naudet destinés à la détermination de la réfraction dans 

les observations de latitude, en sorte qu'il m'a fallu suppléer au manque d'instruments par des ob­

servations à vue d'oeil. 

Pour la détermination de la direction du vent et des nuages, je choisissais aux alentours des 

points-repères coïncidant à peu près avec les quatre points cardinaux. La force du vent était éva­

luée selon la sensation que j ' en recevais, d'après le système de 10 points. Dans la suite, pendant 

l'hivernage 1899—1900, j ' a i eu bien des fois l'occasion de comparer mon estimation de la force 

du vent par sensation avec les indications des anémomètres de Millier et Haneman à l'observatoire 

du Horn Sound et j ' a i pu constater que mon évaluation exprimée par le point 5 répondait à une 

vitesse de vent de 18 à 20 mètres et le point 8 à un vent de tempête au-dessus de 30 mètres. 

La nébulosité était déterminée d'après le système de 10 points, la forme des nuages par les 

expressions habituelles. 

Ci = Cirrus, nuages à flocons, = IlepHCTBiji odjiaKa 

St — Stratus, couches horizontales, = CJIOHCTHH 

CU = Cumulus, nuages d'été = Ky^eBbiJi 

Ni = Nimbus, nuages de pluie = ilojK^er.bm 

Les lectures du baromètre anéroïde N° 12043 (Naudet N> 769) posé à plat, le cadran tourné 

vers le ciel, se faisaient après avoir légèrement tapoté du doigt sur le verre du couvercle. Avant le 

départ pour la station Lee et après l'arrivée sur le Ledokol j ' a i comparé l'anéroïde avec le baro­

mètre à mercure Adie Ns 74 (baromètre nautique a cuvette) qui pendant nos travaux était resté 

suspendu dans la cabine du capitaine. 

Août 3 % 

6 0 

28 C 

29 o* 

?t 

3A46CTp 

3 11 p 

9 13 p 

1 28 a 

1 40 p 

O b b e r v 

Baromètre Adie JY» 74. 

69°8F 

62.0 

62.9 

65.9 

G4.6 

Pouc. 
29.686 

29.798 

'29.880 

29.972 

30.175 

a t i o n 
Anéroïde I 

•+-2L0C 

17.0 

3.0 

14.9 

17.0 

b . 

fi 12043 

mm 
764.8 
757.4 

758.0 

761.9 

767.0 

Iieduil 

JYS 74 

mm 
751.22 

754.58 

756.57 

758.70 

764.03 

:es à 0°. 

Ki 12043 

mm 
752.32 

755.41 

757.64 

760.20 

765.11 

Différence à 0° 

Je 74 — i\° 12041 

mm 
— 1.10 

— 0.83 

— 1.07 

— 1.50 

—1.08 

mm 
Moyenne: —1.12 ± 0 . 0 7 

Ces différences font voir que pour la durée de mon séjour au Cap Lee la correction constant& 

de l'anéroïde s'est maintenue invariable. Quant aux oscillations des différences Ns 74 — Ns 12043, 

elles peuvent être attribuées à notre connaissance imparfaite de la température des baromètres. 

Conformément au certificat de l'observatoire Physique Central à St. Pétersbourg (Mai 1899) 

les indications du baromètre à mercure Adie Js£s 74 sont à corriger de —0<?024 = —0"-"61 et 
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dans la réduction des observations à la latitude de 45° la correction de la pesanteur pour le cap 

Lee est de -+-1.78 mm.1). 

En nous fondant sur ces données, nous obtenons pour l'anéroïde Ne 12043 pendant le séjour 
au cap Lee 

mm mm mm mm mm mm . . ^ 
la correction constante G = — 1.12 ± 0.07 — 0.61 -i- 1.78 = H-0 .05 ± 0 . 0 7 à 0° G. 

Le coefficient de température de l'anéroïde (— 0.115 mm. X f) adopté pour le calcul est celui 

que donne le certificat Js!s 12043 de l'Observatoire Physique Central, délivré en Mars 1899. Sur ce 

même certificat sont basées les corrections de l'échelle de l'anéroïde2) qui m'ont servi dans le cal­

cul, ainsi que dans la réduction à zéro de toutes les lectures de l'anéroïde faites au cap Lee (v. plus 

bas) pendant les observations du temps. 

Du 6 au 17 Août la température de l'air ambiant était définie par les lectures du thermo­

mètre-fronde Millier Ns 763 à échelle Celsius, et du 17 au 26 Août en lisant,l 'ancien thermomètre 

en étain à échelle Réaumur, suspendu à la hauteur de 1,5 m. à une perche à environ 6 m. au NW 

de la tente. De temps en temps les indications de ce thermomètre étaient vérifiées pan comparaison 

avec les indications du thermomètre Millier dont les corrections, en général ne dépassant pas 0?1, 

sont = 0?00 pour les observations faites au Spitzberg. 

En temps de brouillard il se formait habituellement sur le thermomètre suspendu à la perche 

une épaisse couche et même d'énormes morceaux de glace que chaque heure on enlevait après la 

lecture. Le 26 Août un vent de tempête fit tellement balancer le thermomètre alourdi par la 

glace qu'il tomba et se cassa. A sa place fut suspendu le thermomètre Mtlller et solidement atta­

ché à la perche par quelques tours de fil d'archal. Quand le temps était beau et qu'il faisait du 

soleil, le thermomètre était enlevé et avant la lecture mis en mouvement rotatoire. 

J e désigne les phénomènes atmosphériques par les signes conventionnels 

9 Pluie — J\omjtf> l=i Brouillard de temps en temps 

* Neige — CirÈrt (/> Verglas — TojiojieAHija 

A Grésil — Kpyna 4* Chasse-neige — MeTejn, 

A Grêle — TpaAr& V Givre — IÏ3Mopo3& 

= Brouillard — TyiraHTi r> Arc-en-ciel — Pa^yra. 

1) Tables météorologiques internationales, Paris 1890, p. 177. 
2) Voici les corrections de l'échelle de l'anéroïde: 

mm 
770 

760 

750 

740 

730 

730 

710 

700 

correction mm 
= H-0.1 

-H 0.0 

— 0.1 

— 0.2 

— 0.2 

— 0.2 

— 0.1 

— 0.1 

La correction de -+- 1".'"'3 donnée par le cortificat de Mars 1899 diffère considérablement de celle donnée plus haut 
(-f- OTOB). Voir pour les détails Description et étude de quelques instruments employés dans l'expédition du Spitzberg. 
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auxquels j'ajoute les suivants: 

E|= Brouillard non contigu, ne se montrant que par places 

ut Brouillard au-dessous de nous. 

O Soleil à travers la brume 

O Ciel bleu visible çà et là dans la brume. 

Les chiffres 0 et 2 placés en haut, à droite, indiquent: le premier, que le degré du phénomène 

est faible, le second, qu'il est très fort. 

J'ai dû avoir recours à ces signes complémentaires parce que l'évaluation de la nébulosité 

au signal Lee présentait de grandes difficultés à cause de Tassez fréquente apparition du soleil ou 

du ciel bleu dans le brouillard. Dans ces cas je donnais à la nébulosité le point 10 ou bien je 

ne l'évaluais pas du tout, mettant alors dans la colonne «Remarques" le signe = (brouillard), et à 

côté 0 (soleil) ou O (ciel bleu). Ces cas sont évidemment à distinguer de la nébulosité 10 ordinaire, 

puisque le brouillard, les montagnes du Spitzberg étant en été plus froides que l'air, entourait sou­

vent les sommets par un temps clair et un soleil brillant. 

Il m'a en outre paru intéressant de Doter la visibilité des signaux, c. à d. des montagnes sur 

lesquelles ils étaient érigés. Pour savoir si c'était un brouillard proche ou lointain qui les cachait 

à la vue, j'observais aussi l'horizon le plus rapproché, en évaluant la visibilité: au Sud, du cap 

Blanck, distant d'environ 6 klm. ; à l'Est, de l'horizon formé par les saillies du terrain à environ 

3 klm. de distance; au Nord, de la mire éloignée de 957 mètres; à l'Ouest, du mont Agardh à une 

quarantaine de kilomètres au-delà de la mer. Les signes employés sont: v. (visible), inv. (invisible); 

à tr. br. (visible à travers la brume). Si c'était le sommet seul d'une montagne qui était masqué 

par le brouillard, j'ajoutais au signe respectif un trait placé au-dessus, si c'était le pied, placé 

au-dessous. 

Jusqu'au 17 Août j 'ai fait ces observations seul; à partir de ce jour (p. 34) elles ont été recueillies 

par moi et, sous mon contrôle, par mes hommes: le sous-officier Dmitriew, les matelots Grouzdew, 

Doroféew, Noskow. Le diagramme à la fin de la monographie représente l'état du temps pendant 

mon séjour au signal. Le moment de chaque observation — elles se faisaient toutes les heures — 

était inscrit (avec une exactitude de 2 à 3 minutes) d'après une montre de Perret, mise toujours 

d'accord avec le chronomètre E. 44. Quoique les corrections de ce chronomètre soient déjà com­

muniquées p, 90, je les répète pour plus de clarté à la tête de chaque page des tableaux des 

observations. 

§ 2. Hauteur barométrique du signal Lee. Désirant déterminer l'altitude du signal Lee au-

dessus de la mer, javais prié M. Timert, le premier aide du commandant du Ledokol, de faire durant 

mon séjour sur la montagne des lectures du baromètre à mercure Adie N° 74 à des heures fixes. 

Voici les lectures, rapportées au temps de l'Europe moyenne, que M. Timert a eu l'amabilité d'ef-
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fectuer les jours où il en avait la possibilité. Au commencement de mon séjour au signal, le Ledokol 

se tenait le plus souvent abrité dans une petite baie au Sud du cap Lee. Le zéro du baromètre Na 74 

dépassait le niveau de la mer de moins d'un mètre. 

Observat ions de la pression de l 'air au niveau de la mer. 

Date. 

1899 

Août 8 

9 

10 

11 

12 

18 

14 

15 

16 

17 

21 

9h du 

Tempérât. 

65?5 F 

68.5 

— 

64.5 

66.5 

65.5 

66.0 

65.0 

— 

68.0 

matin. 

Baromètre. 

Pouc. 
29.256 

29.288 

— 

29.280 

29.700 

30.040 

30.120 

30.000 

— 

27.772 

l h après midi. 

Tempérât. 

67?5F 

65.1 

68.5 

67.0 

67.5 

65.0 

66.0 

66.0 

— 

70.0 

63.5 

Baromètre. 

Pouc. 
29.490 

29.230 

29.244 

29.824 

29.620 

29.742 

80.058 

80.118 

— 

29.818 

29.724 

9 h du 

Tempérât. 

68?0F 

65.0 

65.0 

68.5 

65.0 

67.5 

67.5 

66.5 

_ 

— 

65.0 

soir. 

Baromètre. 

Ponc. 
29.884 

29.220 

29.200 

29.448 

29.720 

29.880 

30.112 

30.110 

— 

— 

29.668 

Apres avoir réduit ces observations à la température 0°, après les avoir corrigées de l'influence 
de la pesanteur sur le mercure du baromètre et avoir introduit la correction constante du baro­
mètre Adie, je les ai comparées avec mes observations au sommet de la montagne, en tenant compte 
pour ces dernières de la correction constante de l'anéroïde M 12043, déterminée, comme il a été 
dit plus haut, par comparaison du baromètre avec l'anéroïde. Voici les altitudes au-dessus du niveau 

de la mer que j 'ai obtenues pour le pied du signal: 
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Alt i tudes barométr iques du cap Lee. 

Date. 

1899 

Août 8 

9 

10 

11 

12 

13 

14 

15 

16 

17 

21 

Heure 
du 

cap Lee. 

1 24 p 

9 24 p 

9 24 a 

1 24 p 

9 24 p 

9 24 a 

1 24 p 

9 24 p 

9 24 a 

1 24 p 

9 24 a 

1 24 p 

9 24 p 

9 24 a 

1 24 p 

9 24 p 

9 24 a 

1 24 p 

9 24 p 

9 24 a 

1 24 p 

9 24 a 

1 24 p 

9 24 p 

Hauteu 

P r e s s i o n 

au niveau 
de la mer. 

mm 
747.56 

744.80 

741.75 

741.12 

740.85 

741.09 

743.35 

746.73 

747.40 

750.84 

752.94 

754.09 

757.42 

761.62 

762.07 

763.32 

763.62 

763.57 

763.34 

760.64 

755.68 

754.65 

753.75 

752.24 

r du zéro du 

auprès du 
signal Lee. 

mm 
718.5 

715.6 

712.0 

711.6 

711.6 

712.3 

715.4 

717.4 

719.0 

719.9 

723.0 

724.6 

727.1 

781.2 

731.2 

733.1 

732.8 

732.4 

731.5 

729.2 

726.9 

726.0 

724.7 

723.9 

Hauteur 
du 

cap Lee. 

m 
318.8 

321.1 

328.5 

325.7 

320.2 

317.6 

807.4 

820.7 

810.5 

3S6.6 

326.9 

323.2 

327.6 

829.0 

334.3 

326.3 

380.8 

885.8 

342.6 

337.9 

812.2 

311.5 

817.6 

307.1 

Moyenne 828.72 

baromètre As 741) 1.0 

Réductions 
à la 

moyenne. 

m 
H- 4.9 

-+- 2.6 

- 4.8 

— 2.0 

H- 35 

-f- 6.1 

-1-16.8 

-H 3.0 

-î-18.2 

—12.9 

— 8.2 

-y 0.5 

— 3.9 

— 5.8 

—106 

— 2.6 

— 7.1 

—11.6 

—18.9 

-14.2 

-f-11.6 

-•-12.2 

H- 6.1 

-t-16.6 

± 1.89 (err. pr.) 

Altitude définitive du cap Lee 32477 ± 1?4, 

Erreur probable d'une détermination isolée = -

poids 24. 

t 678. 

1) Ce nombre est estimé approximativement. Le zéro du baromètre Adie X« 74 se trouvait à 20 -25 cm. plus bas que les 

hublots de la cabine du capitaine. 
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Les observations du 10, 1A et 9* du soir, du 12 Août, 9A du soir (9A 24m heure locale) ont été 

laissées de côté comme contenant une erreur. 

Les passages successifs du signe -+- au signe —, et inversement, dans les écarts des déter­

minations isolées de la moyenne s'expliquent probablement par des imperfections des appareils 

barométriques et par des déplacements des isobares (changements du gradient barométrique), le 

LcdoJcol et la station Lee s'étant trouvés dans des verticales différentes. 

Ce n'est qu'à la station Lee que j 'ai déterminé l'altitude barométrique de cette manière. Pour 

la détermination de l'altitude des autres stations, ou de pareilles observations n'ont pas été faites, 

j 'ai dû me contenter de mes observations météorologiques horaires, en comparant les lectures de 

l'anéroïde, recueillies aux stations géodésiques, avec les lectures simultanées du baromètre à 

l'observatoire météorologique du Horn Sound. Cette méthode pouvant toutefois être contestée, vu la 

grande distance entre les lieux des observations, je l'ai appliquée aussi, à titre d'essai, pour le 

signal Lee. On pourra ainsi juger do l'exactitudo des résultats obtenus par l'une et l'autre 

méthode. 

Le tableau suivant présente les valeurs de l'altitude du cap Lee obtenues pour les jours et 

les heures quand on a pris les lectures de l'anéroïde au sommet de la montagne. Le calcul est 

fait d'après les tableaux pp. 74-76. Les valeurs adoptées de la pression atmosphérique et de la tem­

pérature dans le Horn Sound sont celles du barographe et du thermographe enregistreurs, citées 

aux pages 2—3 des Ohservations météorologiques à la station d'hivernage pour les moments des ob­

servations au cap Lee1). 

Dans l'interpolation on a pris en considération l'équation: 

Heure du harograplie = Heure de Lee — Longitude de Lee {2CT.8) -+- T — Heure de Lee — 13".l8. 

La hauteur du point zéro du baromotro à morcuro au-dessus du niveau moyen de la mer au 
Horn bound a été déduite par E. Y. Stelling de ses observations faitos durant un mois sur le flux 
et le reflux. 

1) L'état do l'atmosphère no peut pas être identique sur doux points à un môme moment; il no peut devenir identique 
que lorsqu'on considère Ja moyenne de plusieurs jours. Le calcul aurait évidemment été plus court si nous avions comparé 
les moyennes do l'état atmosphérique du Horn Sound et du cap Léo pour tout lo temps que duraient nos observations. En oflet : 

Pression moyenne au cap Lee = Tâ^'lSS , température moyenne •+• 0?21 
„ „ dans le Horn Sound = 758.868 „ „ -t- 2.88 

d'où l'altitude du cap Loe = 821".' 81 -+- 4'i'5. 

On ne peut d'ailleurs se faire une idée do l'oxactitudo qu'en comparant entre elles les détorminations isolées, 
w. X6 
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Altitudes du cap Lee résultant des lectures barométriques isolées. 

Août. 

0''m 

1 

2 

8 

4 

B 

6 

7 

8 

9 

10 

11 

12 

1 s 

2 

8 

4 

5 

6 

7 

8 

y 

10 

n 

Moy. 

6 

m 

354.9 

356 8 

856.4 

357.8 

359.1 

360.2 

357.5 

7 

m 

8 

m 

329.3 

324.7 

327.0 

9 

322.6 

881.1 

319.7 

809.0 

320.1 

10 

m 

802.4 

808.5 

305.4 

11 

m 

313.6 

311.6 

317.8 

321.2 

815.9 

12 

m 

831.8 

829.9 

834.5 

834.8 

382.6 

13 

m 

838.3 

835.5 

833.1 

832.1 

830.8 

829.5 

833.2 

14 

m 

316.0 

320.7 

814.5 

317.1 

15 

Bl f t 

316.5 

824.3 

880.8 

820.8 

16 

m 

824.7 

328.6 

328.4 

318.6 

318.6 

315.9 

316.8 

321.7 

17 

809™6 

816.9 

320.8 

818.0 

316.0 

316.1 

816.6 

314.6 

818.0 

816.2 

315.7 

314.6 

816.4 

816.2 

315.2 

316.9 

315.4 

314.4 

818.6 

816.7 

316.8 

317.2 

316.7 

317.6 

815.8 

18 

8 1 & 

818.2 

817.4 

319.6 

818.7 

319.5 

819.6 

821.0 

819.2 

821.2 

822.1 

824.0 

824.4 

825.5 

824.5 

824.7 

828.9 

326.2 

823.8 

326.6 

827.6 

328.3 

827.7 

826.6 

822.9 

19 

826*6 

824.8 

380.8 

824.0 

325.2 

821.0 

826.2 

825.8 

826.7 

828.5 

327.5 

827.0 

827.4 

829.1 

328.2 

880.4 

831.7 

382.7 

338.4 

380.0 

828.9 

827.4 

329.5 

327.4 

328.0 

20 

BSA 

821.1 

822.1 

825.4 

824.4 

321.9 

321.6 

821.0 

319.8 

820.1 

821.6 

324.2 

322.1 

323.4 

324.5 

324.3 

325.6 

827.6 

322.8 

R28.1 

828.2 

826.7 

831.2 

888.1 

324.5 

21 

837*7 

835.6 

886.7 

885.6 

831.1 

832.5 

327.2 

824.4 

320.4 

881.6 

327.4 

327.5 

382.8 

335.8 

884.0 

330.9 

829.9 

830.0 

831.4 

830.0 

829.7 

824.7 

827.9 

826.9 

330.5 

22 

828*1 

827.9 

827.4 

826.1 

825.9 

325.6 

823.5 

821.1 

819.0 

320.8 

817.2 

318.1 

312.8 

309.7 

309.6 

806.6 

808.5 

807.4 

308.6 

308.1 

800.8 

312.9 

298.9 

298.8 

815.1 

28 

29#5 

801.2 

303.4 

803.1 

801.8 

803.8 

297.4 

2941 

298.6 

298.3 

299.6 

299.5 

801.5 

803.7 

314.8 

807.7 

805.5 

812.0 

815.1 

816.1 

315.9 

316.7 

317.4 

320.3 

806.1 

24 

318M7 

816.8 

817.5 

315.2 

318.1 

819.2 

319.8 

317.8 

316.0 

319.8 

320.1 

328.4 

823.6 

824.7 

324.5 

821.1 

825.6 

824.1 

321.6 

821.5 

320.7 

821.4 

819.2 

817.0 

320.2 

25 

m 
318.8 

819.2 

316.9 

319.9 

318.7 

320.8 

321.0 

817.4 

819.5 

316.1 

317.5 

814.9 

816.6 

317.2 

317.9 

318.9 

819.9 

320.1 

818.6 

818.5 

817.1 

318.4 

8-20.2 

818.5 

818.4 

26 

816.7 

815.9 

818.2 

825.2 

328.8 

819.3 

319.6 

819.7 

815.8 

814.0 

816.8 

309.2 

816.2 

816.5 

805.9 

818.2 

814,8 

315.9 

815.2 

316.4 

817.0 

826.0 

828.3 

833.7 

818.1 

27 

833.7 

829.4 

884.7 

324.4 

832.9 

834.8 

836.8 

884.7 

884.4 

826.8 

831.6 

827.2 

824.8 

826.4 

823.9 

820.9 

312.1 

809.2 

808.0 

819.3 

813.7 

311.8 

316.0 

317.4 

824.4 

28 

820,.8 

819.8 

816.6 

314.9 

316.4 

318.5 

319.0 

319.4 

817.7 

318.8 

318.8 

318.8 

317.9 

816.8 

814.6 

818.9 

312.8 

815.8 

818.6 

817.2 

817.3 

Moyenne de toutes les observations 

Hauteur du zéro du baromètre au Horn Sound 

Altitude définitive du cap Lee 

Erreur probable d'une détermination 

321?15 ± 0?33 

4.5 

325.6 ± 0.4 , poids 326. 

=fc 5?96, 
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On voit que la seconde méthode de détermination barométrique n'est pas inférieure à la 
première. 

En attribuant aux deux résultats obtenus des poids" proportionnels au nombre des observations 

dont ils ont été déduits, on trouve en définitive: 

Altitude barométrique de la base du signal au cap Lee 3251*5 =*r 0'!'48 

Hauteur du signal de la base au sommet 3.0 

Altitude barométrique du signal Lee 32875 rh 0"!5 

On a admis dans le calcul qu'au niveau de la mer la température était constamment de 2?6 

plus élevée que sur la montagne. Les observations simultanées de la température au cap Lee et 

dans le Horn Sound ont donné comme moyenne de 327 lectures (doubles) la différence (p. 126): Horn 

Sound — Lee = -+- 2?62. 

§ 3. Conclusions des observations. Essayons maintenant de déduire des matériaux météoro­

logiques recueillis quelques conclusions générales. 

Répartition des vents. Les 322 observations relatives à la direction du vent se répartissent 

comme suit: 

Vent N NNE NE ENE E ESE SE SSE S SSW SW WSW W WNW NW NNW En tout 

Nombre d. observations 4 6 105 18 10 0 10 7 109 8 20 0 1 0 16 8 822 

En pour cent 1.2 1.9 S2.7 5.6 8.1 0.0 8.1 2.2 83.9 2.5 6.2 0,0 0.3 0.0 5.0 2.5 100.2 

Si Ton tient compte de la force du vent, on obtient, en prenant pour chaque direction de vent 

la somme des points notés 

Somme des points désig- N NNE NE ENE E ESE SE SSE S SSW SW WSW W WNW NW NNW Somme 

nant la force du vent 12 16 293 97 28 0 19 15 403 86 85 0 3 0 80 29 1066 

En pour cent 1.1 1.5 27.5 9.1 2.6 0 1.8 1.5 87.8 4.4 8.0 0 0.8 0 2.8 2.7 101.1 

Force d'un vent isolé 8.0 2.7 2.8 5.4 2.8 0 2.1 2.1 8.7 4.5 4.2 0 8.0 0 1.9 8.6 

Il ne peut guère offrir de doute qu'au signal Lee (sommet du cap Lee) la répartition du vent 

est en dépendance directe des conditions locales. Les vents NE et S occupent le premier rang, 

tant pour le nombre de fois qu'ils ont soufflé que pour la force. Les vents venant de l'W ont été 

moins fréquents. La prépondérance des vents NE a sa raison dans le voisinage du détroit Free-

mans of Thymens où tous les vents des rumbs Est vont se diriger comme dans une cheminée. La 

fréquence des vents S peut s'expliquer par la forme du Stoor fjord, ressemblant à un immense en­

tonnoir ouvert vers le Sud; tous les vents venant de ce côté y entrent avec facilité et, comprimés 

entre les rives élevées qui se rétrécissent de plus en plus, ils en sortent avec une vigueur aug­

mentée après avoir acquis la môme direction. 
16* 
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Pondant mon séjour au cap Lee la force moyenne du vent était 1066:322 = 3.31, c. àd. de 12 à 

15 mètres. Dans le cours de trois semaines nous n'avons pas eu de vent que pendant trois heuros. 

Répartition des 'précipitations, 333 observations se répartissent de la manière suivante: 

Clair = îfc CO • 4> V A = 0 En tout 

Nombro des notos prises 68 239 45 14 9 8 2 1 80 40G 

En pour cent 17.4 68.8 18.0 4.0 2.6 2.8 0.6 0.3 8.6 118.2 

La répartition du brouillard ressort encore mieux du tableau ci-dessous qui donne en pour 

cent le résultat des observations de la visibilité des signaux. 

Visibi l i té des s ignaux au cap Lee. 

Signal. 

Whales Point 

Whales Head 

Agardh 

Svanberg 

Forvoxling 

Miro 

Est 

Cap Blanck. 

Distances 
relatives. 

1.44 

1.95 

1.00 

1.93 

1.03 

0.02 

0.015 

0.15 

Visible. 

7.9 o/0 

15.4 

14.2 

16.0 

18.1 

86.9 

88.4 

83.8 

Invisible. 

72.2% 

80.8 

70.1 

72.8 

78.1 

54.7 

55.6 

68.9 

Visible 
à tr. br. 

I6.IO/0 

3.3 

11.5 

8.2 

7.8 

8.8 

6.0 

6.9 

V * 

8.30/0 

0.8 

8.0 

1.8 

0.6 

0.8 

0 

0 

a tr. br. 

1.2 0/0 

0.6 

1.2 

0.9 

0.8 

0.8 

0 

0.3 

* 

* Lo trait désigne que le sommet était dans la brume, le pied restant dégagé. 

La comparaison de la visibilité de Whales Point, Whales Head, Agardh, Svanberg fait voir 

que les signaux éloignés ont été comme de raison plus souvent masqués par le brouillard que les 

autres; mais en comparant entre eux les signaux les plus proches, puis Fô'rvexling avec les sig­

naux éloignés et avec les signaux les plus rapprochés (Mire, Est, cap Blanck), on s'aperçoit que 

le signal Forvexling, quoique le moins éloigné, a été plus souvent caché par le brouillard que les 

signaux Svanberg et Agardh. La raison en est a chercher dans lo voisinage du détroit Thymons, à 

travers lequel, surtout après les tempêtes, le brouillard arrivait au Stoor fjord en longues traînées, 

s'y étalait sur les eaux et ne disparaissait qu'après un stationnement plus ou moins prolongé. Du 

fait que la mire, distante seulement de 957m, était presque aussi rarement visible que le cap Blanck, 

éloigné de 6 à 7 km., ou peut tirer la conclusion que le brouillard couvrait non seulement les alen­

tours immédiats du signal Lee, mais s'étendait encore au loin. 
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Les signaux situés au Nord-Ouest étaient plus souvent visibles que les autres. Le diagramme 

adjoint fait voir que le temps était surtout clair lorsque le vent soufflait du Nord-Ouest, pour 

ainsi dire des hauts plateaux glacés du continent. 

Température. La température oscillait dans les limités de 7°. La plus élevée, -+- 4°1, a été in­

scrite le 27 Août; la plus basse, — 2?6, le 24 Août. La marche des températures (voir le dia­

gramme) montre clairement l'existence d'une période diurne, avec maximum à peu près à 2 après 

midi, avec minimum avant, rarement après minuit. 

Pression de Voir. Pendant la durée de mon séjour au signal, la pression de l'air éprouvait des 

changements très considérables. La plus faible pression, 709m'"3, a été-observée le 9 Août, la plus 

forte, 74CT1, le 25 Août à midi. 

Tempêtes. On voit par le diagramme qu'il y a eu 6 tempêtes dans le courant de trois semaines. 

Les plus impétueuses, de 30M et davantage, étaient celles du 10 Août qui venait du détroit Thy-

mens, et celle du 26 Août qui soufflait de l'ouverture du Stoor fjord. 

Nébulosité. Comme nous étions presque toujours enveloppés de brouillard, il m'est impossible 

de dire combien de temps le ciel était couvert de nuages. La seule chose que je puis assurer, c'est 

que le ciel bleu ne s'est montré qu'aux moments très courts indiqués dans le diagramme. 

Marche diurne et horaire des éléments météorologiques. Comparons encore les valeurs moyennes 

diurnes des éléments météorologiques pour tous les jours d'observation et la marche des change­

ments horaires des éléments météorologiques. Cette comparaison nous amènera à quelques déduc­

tions intéressantes. 

Parallèlement aux chiffres se rapportant au cap Lee, les colonnes correspondantes des tableaux 

ci-dessous I et II donnent les moyennes pressions et des températures observées au Horn Sound, 

h la station d'hivernage russe, et au Treurenberg, à la station d'hivernage suédoise1), aux moments 

mêmes où les observations se faisaient au cap Lee. Ces chiffres permettent de juger d'une manière 

plus précise des qualités de l'altitude barométrique du signal2) donnée plus haut (pp. 121—123). 

De plus ils élargissent considérablement le tableau météorologique de l'état de l'atmosphère 

régnant au-dessus du Spitzberg durant les observations astronomiques et géodésiques à proximité 

du signal. 

i) Mission suédoise, tome II, soct.VTII-e. Météorologie. Observations régulières à la station d'hivernage. 
2) Les altitudes barométriques des signaux me servent dans l'étude du nivellement trigonométrique du réseau du Spitz-

hçrg. Voir Nivellement trigonométrique. R. IV. C. 
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1 2 8 MESURE D'UN ARC DE MERIDIEN AU SPITZBERG. R. I I . B . 1, 

Les symboles qui avaient servi pendant les observations à la notation du degré de transpa­

rence de l'air et de l'horizon, ou, ce qui revient au même, du degré d'intensité du brouillard et de 

la visibilité, ont été remplacés dans ces tableaux par des chiffres: 1 correspond au signo —, 2 à 

= a , ya à =° , 0 signifie l'absence totale du brouillard (même dans les cas de pluie et de neige). La 

visibilité des signaux ou bien la transparence de l'horizon est exprimée par: 0 = invisible (inv.), 

1 = visible (vis.), */«, = visible à travers le brouillard (v. à tr.br.). Cette substitution des chiffres 

aux symboles nous a permis de déterminer les valeurs moyennes et d'effectuer des comparaisons. 

Pour la déduction des moyennes des valeurs horaires nous avons dû nous borner aux 11 jours (du 

17 au 27 Août), pendant lesquelles les observations horaires ont été faites sans interruption.1) 

Le tableau I montre que durant notre séjour au cap Lee la température oscillait autour de 0°; 

la vitesse moyenne du vent était de 12 à 15 mètres; le ciel était presque toujours couvort (nébu­

losité moyenne = 9.19). Le signal Lee et la tente se trouvaient presque toujours dans un brouil­

lard de la densité = 0.74, si 1.00 désigne sa densité habituelle. La visibilité des signaux ou plus 

exactement des montagnes a donné une moyenne très petite = 0 . 2 1 0 , si 1 représente la visibilité. 

Elle dépend en outre de la distance. D'ailleurs le Svanberg, presquo doux fois plus éloigné que 

l'AgardhetleFdrvexling, a donné à peu près la même visibilité (v. tableau II) que ces deux signaux 

(v. plus haut, p. 124, les raisons de ce phénomène). La dernière colonne du tableau I indique le 

nombre des observations des différents météores. 

Malgré l'exiguité de la période des observations (11 jours), la marche diurne de l'état atmo­

sphérique ressort nettement du tableau II: la température atteint le maximum vers 2 heures do 

l'après - midi, le minimum entre 1 heure et 2 heures après minuit. Vers les 3 heures du jour a 

lieu le maximum do la pression atmosphérique; le minimum, moins net, se produit après minuit. 

Près de midi le vent faiblissait et le matin, de bonne heure, il augmentait. Vers midi l'épaisseur 

du brouillard diminuait; le ciel devenait plus clair, mais dès midi passé il se couvrait de plus on 

plus. Vers midi également, la transparence de l'horizon (visibilité des signaux) augmentait con­

sidérablement; la partie Nord de l'horizon, on général plus transparente, s'éclaircissait toujours un 

peu plus tard que la partie Sud. 

i) Los températures que noua n'avons pu relever le 26 Août durant quolquos heures, le thermomètro se trouvant cassé 
ont été déduites par interpolation. 

http://tr.br


R. I I . B . 1. OBSERVATIONS AD CAP LEE. 129 

Observations météorologiques au Cap Lee. 
Réduction au temps moyen local -*-5m. Hauteur au dessus du niveau do la mer = 325 . 

Date. 

Obser­
va-

tour . 

A o û t 
6 © 

8 <s 

0 „ 

30 * 

H S 

12% 

18 Q 

• 

H e u r o 

10*16™» 

0 0 B 

0 40 

1 15 

2 0 

3 0 

6 10 

7 0 

10 42 m 

2 0 s 

7 18 

9 0 

0 80m 

8 0 

6 30 s 

9 20 

2 20m 

11 0 

1 0 s 

B 0 

9 0 

11 10 

8 45m 

10 26 

2 15 s 

5 0 

10 25 m 

0 0 s 

0 81 

Pression de l'air. 
(Anéroïde) . 

u 
3 
u 

a 

o 
-+- 8.4 

-1-16.9 

-•-16.9 

-1-16.9 

-1-18.8 

-i- 8.9 

-+- 5.0 

-i- 4.7 

H - 5.8 

- H 6.0 

-t- 8.2 

-t- 1.8 

-+- 1.5 

- H 2.0 

H- 2.0 

H - 0 . 8 

-i- 1.7 

-+- 4.7 

-+- 4.1 

-*- 8.0 

-i- 2.7 

•+- 8.9 

-i- 8.0 

-H 4.1 

-f- 4.5 

•+• 4.8 

-*- 4.8 

•+- 5.8 

-i- 5.0 

© 

S 
O 
a» 

1-3 

7 » 

725.5 

725.4 

725.4 

725.0 

724.2 

723.1 

723.0 

719.0 

718.0 

715.5 

714.8 

718.5 

711.3 

710.4 

710.6 

711.8 

712.4 

714.8 

715.7 

716.6 

717.0 

718.0 

718.9 

719.6 

719.9 

722.9 

728.9 

723.9 

t. .s 

m»» 
726.4 

724.4 

724.2 

724.2 

724.8 

724.1 

723.5 

728.4 

719.3 

718.3 

716.1 

715.6 

714.4 

712.1 

711.2 

711.6 

712.1 

712.8 

716.8 

716.4 

717.3 

717.5 

718.7 

719.4 

720.1 

720.4 

728.3 

724.2 

724.3 

T
e
m

p
é
ra

tu
re

 
d

e 
l'
a
ir

. 

o 
-+-7.0 

-*-7.0 

-1-7.0 

-i-5.0 

-1-8.0 

-1-1.8 

- H 1 . 3 

- 0 . 6 

- 1 . 0 

- 1 . 2 

- 0 . 7 

—1.6 

- 2 . 3 

- 3 . 0 

0.0 

0.0 

- 0 . 1 

- 0 . 6 

—1.0 

—0.6 

- 0 . 4 

-t-1.8 

-1-0.5 

-1-1.2 

-1-1.8 

-1-2.1 

Veut . 

'-•3 

N E 

N 

N 

N E 

N E 

SE 

N E 

N E 

E 

NE 

E 

E N E 

E 

E N E 

E N E 

S 

SSW 

ssw 

o o u o 
&4 

6 

8 1 ) 

8 

4 

8 

3 

8 

3 

1 

0 

8 

5 

5 

Nuages . 

q o 
O 

« 
Q 

d 
a 
o 

Ci 

Ci 

CiCu 

CiCu 

a 
ci 

G? 

10 

10 

10 

10 

10 

9 

4 

10 

10 

10 

10 

10 

10 

10 

10 

10 

4 

5 

5 

M 
a> 

i nv 

V 

V 

V 

V 

inV 

inv 

V 

i nv 

inv 

inv 

inv 

inv 

inv 

inv 

V 

inv 

inv 

inv 

inv 

inv 

inv 

inv 

inv 

inv 

inv 

inv 

V 

V 

H3 

W 
en 

inv 

V 

V 

V 

V 

inv 

inv 

V 

inv 

inv 

inv 

inv 

inv 

inv 

inv 

V 

inv 

inv 

inv 

inv 

inv 

i nv 

inv 

inv 

inv 

i nv 

inv 

V 

v 

Percept ibi l i té des s ignaux. 

u 
es 

V 

V 

V 

V 

V 

V 

V 

V 

inv 

inv 

inv 

inv 

inv 

inv 

inv 

v 

inv 

inv 

i nv 

inv 

inv 

inv 

inv 

inv 

inv 

inv 

inv 

inv 

inv 

u o 
.a 
c 

inv 

v 

V 

V 

V 

V 

V 

V 

i nv 

inv 

inv 

inv 

inv 

i nv 

inv 

v 

inv 

inv 

inv 

inv 

inv 

inv 

inv 

inv 

inv 

inv 

inv 

inv 

inv 

.9 

> 
U 
••O 

V 

V 

V 

V 

V 

V 

V 

V 

inv 

inv 

inv 

inv 

inv 

inv 

inv 

v 

inv 

inv 

inv 

inv 

inv 

inv 

inv 

inv 

inv 

inv 

inv 

i nv 

inv 

6 
u 

v 

V 

V 

V 

V 

V 

V 

V 

inv 

inv 

inv 

inv 

inv 

inv 

inv 

v 

inv 

inv 

inv 

inv 

inv 

inv 

v 

v 

i nv 

v 

inv 

v 

v 

v 

V 

V 

V 

V 

V 

V 

V 

inv 

inv 

inv 

inv 

inv 

i nv 

inv 

v 

inv 

inv 

inv 

inv 

inv 

i nv 

inv 

inv 

inv 

v 

inv 

v 

v 

4 
B 

V 

V 

V 

V 

V 

V 

V 

V 

inv 

inv 

i nv 

inv 

inv 

i nv 

inv 

v 

inv 

i nv 

inv 

inv 

inv 

i nv 

inv 

inv 

inv 

v 

inv 

v 

v 

Remar­

ques. 

* = 

* = 

* S 

* = 

* s 

4*0 

4>2 

=E 

= 

=E 

EEE 

=° 
= 

== 

== 

1) Dans Paprès midi vont si fort que l'on pouvait à peino se tenir sur pieds. Chasse-neigo affroux, impossible de respirer et de regarder. 
17 



130 MESURE D'UN ARC DE MÉRIDIEN A 0 SPITZBERG. R. I I . B . 1. 

Réduction au temps moyen local + 5 " 

D a t e . 

Obser­
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W 

14 c 
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W 

Dm 
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Date . 
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va­
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Réduc t ion 

Date . 

Obser­
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t eu r . 

20 © 

G r 

N 

Do 

W 

21 «c 

Dm 

G r 

H e u r e . 

SA 

4 

B 

6 

7 

8 

9 

10 

11 
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7 

8 

9 

to 

11 

0 

1 

2 

3 

4 

5 

6 

7 

8 

9 
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0 
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0 

0 
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0 
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0 
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0 

0 

0 

au t emps moyen local -4-5w 

Press ion de l 'air. 
(Anéroïde). 

0) 

et 

a 
o 
H 

o 
-4- 8.B 

-+- 3.6 

-i- 8.5 

-4- 8.B 

-+- 2.G 

-*- 2.2 

-*- 2.5 

-H 2.4 

H- 2.4 

-+- 2.G 

-*- 2.7 

-i- 2.9 

-+- 3.0 

-f- 3.8 

-4- 8.2 

-i- 5.0 

+- 2.5 

-4- 2.2 

-4- 2.0 

-4- 1.9 

-H 2.0 

-i- 2.6 

-4- 3.2 
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727.6 

727.1 

726.9 

726.6 

726.9 

726.7 

726.B 

726.5 

726.2 

726.5 

726.5 

726.6 
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Date . 

Obser­
v a ­
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21 <L 
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N 

Do 
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W 

Dm 
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-i- 5.0 

-*- 4.2 
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724.B 

724.B 

724.7 
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723.3 
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722.7 
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724.6 

724.7 

724 6 

724.2 

723.9 
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OBSERVATIONS AU CAP LEE. 

Date . 

Obser­
va­

teur . 

22 â 

Gr 

N 

23 g 

Do 

W 

Dm 

G r 

24 % 

Heure . 

6 ' 

7 

8 

9 

10 

11 

0 

1 

2 

3 

4 

B 

6 

7 

8 

9 

10 

11 

0 

1 

2 

3 

4 

B 

6 

7 

8 

9 

10 

11 
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1 
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a 

o 
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H- 1.0 

-4- 1.8 

-+- 1.7 

-4- 1.8 

- H 1.8 

-+- 1.7 

-+- 2.0 

-t- 1.8 
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H3 
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726.1 
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726.5 
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727.B 

727.7 

727.9 

728.0 

728.4 

728.B 
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729.5 

729.8 

730.0 

730.2 
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1) Brouilllard humide. 
2) Le saut dans les indications do l'anéroïde provient d'un retard termique de l'anéroïde. 
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Les comparaisons de l'anéroïde N> 12043 avec le baromètre à mercure sont donn es 

page 116. 
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Chapitre IX. 

Lever aux alentours du signal Lee. 

La question d'un lever complet des rives du Stoor Fiord n'avait pas encore surgi en 1899. A 

cette époque on se proposait seulement de faire des levers photographiques des localités entourant 

les signaux géodésiques. Lorsque l'espoir commençait à s'éteindre de voir se réaliser le lever des 

alentours du signal Lee par voie photographique (v. pp. 18, 19, 34, 40, 44, 45), je me mis à 

explorer la localité, armé de la boussole Schmalkalder et de l'anéroïde N° 12043, et à élever çà et 

là des signaux de repère pour le pointage avec la boussole. A l'aide de l'instrument universel de 

Hildebrand N2 2054 j 'a i ensuite relié ces points par une petite triangulation dont voici les nombres 

fondamentaux (v. pi. VI) : 

Base AB = 285^60 (v. p. 40). 
Directions mesurées. Distances calculées. 

AM = 55°42' , AB = 135°34' , AB = 51°50' MB = 870T8 AG = 153275 

BM = 133 10 , B8 = 24 23 , BS = 24 59 MA — 874.6 BO = 1258.1 
MB = 263 51 , MA = 282 42 , MS = 275 35 MS = 957.0 MG = 1408.8 
AD = 89 10 , AG = 121 2 , BE = 214 2 MS = 962,9 

M désigne la mire, S le signal Lee, I l'instrument de Bamberg. 

Mes devoirs géodésiques ne m'ayant pas permis de m'éloigner à de grandes distances du signal, 

j 'ai dû me borner au lever des alentours immédiats de la station. Plus tard, en 1901, le topographe 

militaire Siegel a fait le lever topographique du cap Lee à l'échelle 84QQQ • A mon avis le lever exé­

cuté par moi peut servir au besoin de complément à celui de M. Siegel; l'échelle en étant plus 

grande, il renferme un plus grand nombre de détails et, de plus, j ' y ai particulièrement porté mon 

attention sur la détermination des altitudes. 

Les points numérotés de la carte indiquent les itinéraires que j 'ai suivis. En voici les plus 
importants : 

Point 36 Ravin se bifurquant vers le Sud; la branche de gauche a 47 m. de profondeur, la 

branche de droite, 69 m. 

Point 33 Chute d'eau au fond du ravin près de l'escarpement. 

Point 62 Dans la glace, couverte de terre, s'ouvrent de nombreux trous par lesquels vien­

nent se perdre les eaux. 

Point 63 Ce point paraît être le plus bas. Les eaux qui y arrivent disparaissent sous la glace. 

Point 68 Haut du ravin. Un ruisseau y coule. C'est là que mes hommes allaient chercher notre 

eau de boisson. Le temps m'a manqué de déterminer la direction exacte du ruisseau. 

— — ^ - > - ^ ^ ^ . > ^ 



Teifole des meitières. 
Avant-propos. 

Peirtie I. Arrivée et séjour eiu signal. 

Programme des travaux géodésiques (pag. 9). Tentative infructueuse de suivre le programme (9). Observations 
au Horn Sound (10). Départ pour le Stoor Fiord (10). Tempête au Stoor Fiord (10). Tentative d'atteindre le Hin-
lopen du côté Sud (11). Nouveau plan de travail (11). Relâche au cap Lee (11). «Préparation des tables d'obser­
vation (12). Délibération ultérieure touchant le plan des travaux (12). Excursion au Forv'àxlings Point (12). Marche 
à travers la presqu'île (13). Baie Genevra (14). Mesure des angles (14). Brouillard (15). Retour a la relâche (16). 
Retour au Leâoîcol (16). Tempête locale (17). Dans la baie Anderson (17). Résolution définitive (17). Débarque­
ment au cap Lee (17). Personnel du signal Lee (18). Commencement du travail (19). Commencement des obser­
vations astronomiques (19). Les fils de l'instrument (19). Tentative de tendre de nouveaux fils (20). Barrage contre 
les eaux du marais (20). Vue d'hiver en été (21). Reconstruction du signal (21). Première étoile (21). Arc-en-
ciel (22). Commencement d'une tempête (22). Ouragan (23). Fin de l'ouragan (23). Découragement (24). Nos ma­
telots (24). Passe-temps (24). Etude de l'instrument (25). Visite au Ledokol. Nouvelles (26). Observation du Soleil 
(26). Etat du sol (26). Bêtes à bon Dieu (27). Visiteurs (27). Construction du pilier (27). Etablissement de l'instru­
ment (28). Recherohe des signaux (28). Signal Fôrvexling et membres de la Commission (29). Au Spitzberg il faut 
saisir les minutes au vol (30). Excursion de Dmitriew (30). Halo (31). Vues du Spitzberg (31). Azimuts approxi­
matifs (32). Observations horaires de l'atmosphère et de l'horizon (33). Début des observations horaires météorologi­
ques (34). Arrivée de la correspondance (34). Mesure d'une base (34), Comparaison des chronomètres (35). Fête de 
la TransflgUra tion (35) Observations astronomiques dans les nuages (36). Essai de faire le lever (37). Journée astro­
nomique (37). Défaillance de Grouzdew (38). Héliographe (38). Brouillard (39). Arc-en-ciel (39). Base du lever to­
pographique des alentours (40). Lever (40). Manifestations de la nervosité (41). Reprise du lever (41). Observation 
de l'azimut (41). Mesure des directions horizontales (42). Journée géodesique (42). Pureté de l'air au Spitzberg (43). 
Tempête (43). Une alerte (44). Ordre de quitter le signal (44). Centre du signal (44). Derniers travaux au signal 
(46). Deux heures encore de temps clair (47). Départ du signal (47). Transport des chronomètres (47). Fin de la 
descente du signal (47). Passage au Leâohol (48). De retour au Ledolcol (48). Etats des observations à Whales Point 
(49). Mille Iles (50). Arrivée au Horn Sound (50). Première visite a la maison d'hiver (51). Crainte des vaisseaux 
de se déplacer (51). Installation pour l'hiver (52). 
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Peirtie II. Observations. 

Page. 

Chapitre I. Eléments de centration et calcul des réductions 53 

„ II. Directions horizontales 57 

„ III. Sur le calcul des observations astronomiques en général et des altitudes baro­

métriques 65 
§ 1. Positions fondamentales des étoiles. 
§ 2. Formules pour le calcul des observations. 
§ 8. Formules différentielles. 
§ 4. Calcul des altitudes barométriques. 

„ IV. Observations astronomiques au cap Lee 77 

„ Y. Observations de l'heure et de l'azimut 77 

„ VI. Observations de la latitude 99 

„ VII. Distances zénithales des signaux 110 

„ VIII. Observations météorologiques 115 
§ 1. Observations. 
§ 2. Hauteur barométrique du signal Lee. 
§ 8. Conclusions des observations. 

„ IX. Lever aux alentours du signal Lee 140 

Planche I. Photographies prises par A. P. Hansky (L—5) et par M. Bunge (6—7). 

1. Après la tempête du 10 Août. Vue prise du NE. 

2. Après la tempête du 10 Août. Vue prise du SW. 

» II. 3. Signal au cap Lee construit par A, Wassiliew. 

„ III. 4. A la recherche de la Polaire le 9 Août. 

6. Signal le 19 — 20 Août. Vue prise du Sud. 

„ IV. 6. Station d'hivernage en 1899—1900. Vue prise de l'Ouest. 

7. „ „ „ Vue prise du Sud. 

„ V. Marche des éléments météorologiques à la station de cap Lee. 

„ VI. Alentours du signal Lee (lever). 



R. 5. Wassiliew. Observations au cap Lee. R. II. B. 1, Planche I, p. 23. 

Fig. 1. 

Rprè5 la tempête du 10 Roût. Vue prise du Î E. 

Fig. 2. 

Rprès la tempête du 10 Roût. Vue prise du SW. 
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M. S. Wassiliew. Observations au cap Lee. R. Il, B. 1. Planche IV, p. 51. 
Station d'hivernage en 1899 1900. 

Vue prise de l'Ouest. Ru dernier plan, le mont Tschebysçhew (ait. 900 m. 

Vue prise du Mord oes et les monts Kovalevsky; à droite l'arête des monts Savitch 



A. S. WASSILIEW. Observations au cap Lee. R. IL B. 1 Planche V,pp. 115139 

Marche des éléments météorologiques à la station de Cap Lee. 
Midi est noté au milieu de chaque colonne. 



n S. Wa55iliew. Observations au cap Lee, R. II. B. 1. Planche VI, p. 140-
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